
serment
ROME, 11 (ANSA). — M. Giovanni

Gronchi a prêté serment mercredi
à 16 h. 30, devant les Chambres
italiennes réunies à Montecitorio.
Après la cérémonie, M. Gronchi a
officiellement pris possession de sa
nouvelle charge de chef de l'Etat
italien .
Un appel  démocrate-chrétien

aux part is  de la coalition
ROME, 11 (A.F.P.). — Un appel a

été adressé, hier, par la démocratie-
chrétienne aux autres partis de la
coailition du cient'ne démocratique
pour qu'ils continuent à collaborer
avec M. Mario Seelba , président du
conseil, afin de défendre « la démo-
cratie contre l'esprit de violence » .

ser par le Front populaire, et
l'extrème-gauche ne tarderait pas
à l'emporter.

La bataille engagée cette se-
maine est donc d'importance. Les
communistes sont quelque peu han-
dicapés dans leurs manœuvres par
la soudaine maladie de Togliatti,
retenu à Trieste par un coup de
soleil et un début d'apoplexie. La
politique n'en va pas moins grand
train. Techniquement , la situation
se présente ainsi :
Le cabinet Seelba est disparate

L'élection de M. Gronchi a démontré
aux sourds et aux aveugles ce qu'ils
ne voulaient ni voir ni enten dre : les
quatre partis qui composent et sou-
tiennent le cabinet Seelba forment un
attelage composite, qui tire à hue et
i dia

Pendant les quatre tours de l'élec-
tion» les libéraux et les sociaux-démo-
crates ont voté contre M. Gronchi.
Quant aux démo-chrétiens, ils se sont
divisés. Ils ont d'abord voté contre
M, Gronchi : le secrétaire du parti ,
M. Fanfani , avait choisi comme can-
didat M. Merzagora , président du Sé-
nat et représentant de la grande in-
dustrie i tal ienne.  Mais ce dernier fa i t
a joué contre lui , car , me disait un
député inf luent  parmi les démo - chré-
tien s, les politiciens i ta l iens  n 'a iment
pas que les hommes d' af fa i res  fassen t
de la politi que. De fai t , plusieurs dé-
putés votèrent le nom de Pirelli , qui
est celui d'une des plus grandes indu s-
tries italiennes... simp lement pour . se
moquer du candidat officiel !

M. Fanfani  avait en outre commis
l'erreur, ne parvenant pas à se met-
Ire d'accord avec ses coreligionnaires
politi ques , d'imposer le nom de M.
Merzagora. Il eut donc contre lui  tout
une fraction du parti  démo-chrétien ,
en révolte larvée , mais en révolte
contre ses méthodes dictatoriales.  Ces
éléments, se prévolant du secret de
l'urne, chantèrent pouillcs à JI. Mer-
zagora , votèrent Einaudi , ou blanc , ou
Gronchi. Si bien que ce dernier , sou-
tenu par toute Ï'extrême-gauche, et
aussi par l'extrème-droi te ,  f in i t  par
Iraîner après lui M. Fan fan i  lu i -même:
Gronchi devint a la dernière  m i n u t e
son candidat pour éviter que le pré-
sident de la Républi que ne soit élu
mal gré la démocratie-chrétienne.

Pierre-E. BRIQUET.
(Lire la suite en l ime p a g e )

M. Gronchi a prêté
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Au fond des mers
en bathgscaphe

La situation difficile
de Berlin-Ouest

Toujours les soucoupes
volantes t

Chronique musicale

DÉSARMEMENT :
La proposition russe
considérée à Londres

comme «encourageante»
LONDRES, 11 (Reuter) . — M. Antho-

ny Nutting, ministre d'Etat au Foreign
Office , a déclaré que la nouvelle pro-
position russe de désarmement était
« importante et encourageante». Le pro-
je t soviétique soumis, mardi , à la con-
férence sur le désarmement, à Lon-
dres , donne à cette conférence « une
nouvelle force de vie ». M. Nutting,
qui dirige la délégation britannique à
la conférence du désarmement, a ajou-
té que la déclaration soviétique consti-
tuait « sur plusieurs points majeurs,
un progrès important dans la direc-
tion recherchée depuis plusieurs se-
maines par les délégations des puis-
sances occidentales. Il est encourageant
de devoir reconnaître que le gouverne-
ment russe a accepté une série de pro-
positions présentées à l'origine par les
Occidentaux ».
(Lire la suite en Unie page)

Les colons algériens
vivent dans l'angoisse

Grave off ensive terroriste en Af rique da Nord

Nombreux sont ceux qui, p our p réserver leurs biens,
ont accepté de p ay er une dîme aux rebelles

Notre correspondant de Paris nous
téléphone :

Un conseil interministériel s'est réuni
hier soir , à l'hôtel Matignon , auquel
M. Edga r Faure avait convié le minis-
tre de l 'intérieur , le ministre de la
défense nationale et à titre d'expert ,
le maréchal Juin.

L'objet de ses délibérations était l'exa-
men de la situation en Algérie. Disons
tout de suite qu 'elle est franchement
mauvaise et que les attentats s'y sont
mult ipl iés à un point tel que l'expres-
sion de « grave offensive terroriste » est
maintenant couramment employée dans
les câbles envoyés d'Afrique du Nord
par les correspondants des journaux
parisiens.

Des formes nouveilles de sabotage ont
été constatées. Elles vont de l'incendie

de récoltes, de la destruction de lignes
téléphon i ques et télégraphiques , de l'at-
taïque des fermes isolées aux embusca-
des tendîmes aux groupes de gendarmes
et. de gommiers chargés du maintien
de l'ordre damis les régions menacées.
Des pieds die vigne ont été coupés par
des commandos de teinnoristes , 400(1
dans la région d'Alger .notamment, où
le même soir, on apprenait qu'un dé-
pôt d'alfa avait été la proie des flam-
mes.

Les colons vivent dans l'angoisse et
nombreux sont ceux qui pour préser-
ver leurs biens, ont accepté de payer
une dîme aux rebelles.

M.-G. G.

(Lire la suite en Ume page)

Le double parricide
Gérard Dupriez

condamné à vie

Epilogue d'un procès qui a passionné l'opinion française

PARIS, 10. — La seconde audience
du procès de Gérard Dupriez sera tout
entière consacrée aux experts psychia-

I très.
Le débat va donc s'engager pour sa-

voir si l'on doit considérer la perver-
sité que les experts ont décelée chez
l'accusé, comme une form e de folie ou
si , comme disent ceux-ci , Dupriez est
absolument normal.

Tout d'abord , le docteur Celice dé-
clare que, sur le plan physique, Gérard
est tout à fait équilibré.

Le docteur Genil-Perrin vien t à la
barre :

« Dupriez , dit-il , n'est pas un épilep-
tique, pas plus qu'un senizophréni que.
Dams le déterminisme des actes qui lui
sont reprochés, nous n'avons trouvé au-
cun élément d'un processus psycho-
pathkfuie qui n ous permette de dire
qu 'il n 'est pas normal. »

Tf. Maurice Garçon attaque
Me Maurice Garçon , qui n 'est pas in-

tervenu hier , s'est réservé pour les ex-
perts. Avec une précision sans défaut ,
il attaque : « Pourquoi n'avez-vous pas
fait de ponction lombaire et d'analyse
du sang ? »

« C'était inutile », répond le témoin.
Un duel s'engage alors entre l'avocat

et le praticien.
Me Maurice Garçon : « Vous dites

qu'il est responsable. Mais vous admet-
tez qu'un autre puisse dire le contrai-
re» .

Me Maurice Garçon combat la théorie
selon laquelle des psychiatres considè-
rent tel ou tel individu comme normal
et responsable, s'il ne présente pas de
troubles pathologi ques.

Or, il souligne que la ponction faite
plus tard indi quait un taux anormal
d'albumine. La notion de responsabilité
en matière pénale est subtile. Me G.ar-
çon soutient que, malgré l'absence de
troubles mentaux bien déterminés, l'ir-
responsabilité peut exister.

En ce qui concerne la perversité, le
docteur Genil-Perrin estime que l'on
peut considérer la perversion comme
un état psychopathi que seulement dans
les cas où les actes pervers sont ré-
pétés.

Me Maurice Garçon : « Ainsi , vous ne
considérez un pervers comme un ma-
lade qu 'après le troisième ou le qua-
trième crime ? »

Débat sur la perversion
Le docteur Cenac succède à son con-

frère. Il expose les mêmes conclusion s
que le docteur Genil-Perrin. Au sur-
plus, il se montre convaincu que la
méningite cérébro-spinale dont Gérard
a été atteint dans son enfance n'a pu
laisser aucune séquelle.

(Lire la suite en lime page)

Les hostilités
ont repris

au Viêt-nam
Trois bataillons réguliers

ont engagé la bataille
avec des éléments binh xuyen

à 80 hm. de Saigon

SAIGON, 11 (A.F.P.). — Une véritable
bataille s'est engagée hier à 80 km. an
sud-est de Saïgon, où trois bataillons
réguliers ont été envoyés pour réduire
des éléments binh xuyen.

Ceux-ci ont coupé la route reliant
Saïgon au Cap Saint-Jacques, brûlant
plusieurs postes qu 'ils détenaient le
long de cette voie. Ils ont ensuite ga-
gné la brousse environnante.

Combats entre l'armée
régulière et les Hoa-Hao ?

SAIGON, 11 (A.F.P.). — De sérieux
combats seraient en cours dans la ré-
gion des villes de Sadec, Mytho et
Longxuyen, dans le sud de la Cochin-
chine, au sud-ouest de Saïgon , oppo-
sant les forces de l'armée régulière aux
éléments de la secte Hoa-Hao, annonce-
t-on de source officielle française.

Les nouvelles ' sur ces engagements
me parviennent que difficilement aux
services français, mais la situation dans
cette région semble s'aggraver progres-
sivement, les deux principaux chefs
hoa-hao, les généraux Bawut et Train
Van Soai, paraissant déterminés à pas-
ser aux hostili tés militaires ouvertes
contre le gouvernement vietnamien.

On apprend maintenant que, dans la
nuit du 9 au 10 mai, la ville de Mytho,
située à . une cinquantaine de kilomè-
tres au sud-ouest de Saïgom, aurait subi
un bombardement par les mortiers hoa-
haio, provoquant de gros incendies et
causant des pertes parmi la population.

M Y S T È R E S
L 'INGENU V-OUS PARU...

Pourquoi Gérard Dupriez a-t-il
massacré ses parents ? Ni lui , ni
son avocat , ni le prêtre qui tenta
de ramener le meurtrier à la reli-
g ion ne le savent.

Mme Chose, pourtant , croit ne pas
l'ignorer.

— Il était trop gâté. Il recevait
par mois comme argent de poche
le salaire d'un manœuvre. Les pa-
rents trop faibles avec leurs enfants
sont toujours coupables.

Hélas ! l' explication de Mme
Chose ne rend pas compte de l 'in-
sensibilité totale du criminel, que
jamais n'effleura le remords, et dont
le f o r fai t  paraît p lutôt revêtir le
caractère de P« acte gratuit » mis
à la mode par André Gide.

Pourquoi Gérard Dupriez a-t-il
massacré ses parents ? Le mystère
ne sera sans doute jamais éclairci.

Comment concilier les lois de la
gravitation avec celles de l 'électro-
magnétique , autrement dit la théo-
rie de la relativité avec celle des
quanta ? Tourmenté jusqu 'à son der-
nier s o u f f l e  par ce problème cap i-
tal, Einstein est mort sans l'avoir
résolu. Jusqu 'à l'apparition d'un au-
tre génie, capable de reprendre le
flambeau que lâcha la main de l 'il-
lustre dé funt , le mystère demeurera
probablement entier.

Le mystère du cosmos troublera
pourtant Mme Chose beaucoup
moins encore que celui du crime
commis par Gérard Dupriez. On
peut vaquer à ses occupations quo-
tidiennes, bavarder un instant sur
le seuil de la porte , revenir resp i-
rer les roses f ra îches  qui , dans leur
vase , portent témoignage à la g loire
du printemps et , tout en mettant la
table pour le dîner , écouter les tril-
les du canari qui , prisonnier insou-
ciant , saute d'un barreau à l'autre
de sa cage , sans se sentir le creur
êtreint d'une mortelle angoisse parce
que l 'harmonie qui préside an mou-
vement des astres ne trouve pas de
contre-partie dans l'apparente anar-
chie à laquelle sont livrés les élé-
ments des atomes.

Tout au p lus Mme Chose accor-
dera-t-elle un peu de sympathie in-
quiète aux six cent mille mères
américaines dont les en fan ts  ont
été immunisés contre la poliomy é-
lite avec le vaccin du Dr Salle.
Sont-ils tous en danger de mort ?
Les savants se sont donc tromp és ?
A quel mystère de la nature leur
science s'est-elle heurtée ?

Si nous savions tout , si p lus rien
n'était enveloppé ,  d' un voile, de mys-
tère, en serions-nous p lus heureux ?
Cela n'est pas certain. Avec le su-
per f lu , le mystère est , pour le com-
mun des mortels, chose nécessaire.
Les auteurs de romans policiers et
autres « thrillers » le savent bien.
Leur art consiste surtout à combi-
ner des intrigues dont le déroule-
ment intrigue le lecteur jusqu 'à la
dernière page .

Oui, mais si nous aimons le mys-
tère, si nous sommes fr iands  des
énigmes , nous exigeons aussi que
pour f i n i r  on nous en donne la c le f .
Autrement, nous aurions l'impres-
sion d'être soumis à un supplice de
Tantale.

Et c'est justement le supplice de
Tantale qu'a dû subir Einstein , qui
croyait en Dieu, mais à qui Dieu
n'a pas jugé bon de remettre la clef
du mystère suprême , celui de l'uni-
vers.

L'INGÉNU.

Crise
ministérielle

EN ITA L IE :

attendue p our
auj ourd 'hui

De notre correspondant de Ro-
me:

L'élection de M. Gronchi à la
présidence de la République ita-
lienne pose un certain nombre de
problèmes dont la solution ne sera
qu'amorcée au cours cle cette se-
maine. Le premier est de savoir
si le nouveau président confirmera
aujourd 'hui le gouvernement Seelba
dans ses fonctions, ou si nous au-
rons une crise. Et si la crise est ou-
verte , si elle se résoudra par l'arri-
vée au pouvoir d'un Front populaire,
c'est-à-dire d'une coalition où non
seulement M. Nenni , toujours fidèle
à son pacte d'action conjugée avec
les communistes , arrivera au pou-
voir avec la gauche des démo-
chrétiens, mais aussi avec les com-
munistes eux-mêmes.

Si l'on devait répondre par l'af-
firmative , l'Italie ne ferait que pas-

LES DEUX «GRANDS» S EXPRIMENT SUR LES PERSPECTIVES D UNE DÉTENTE

M. BOULCANI NE :
«Des mesures radicales

sont nécessaires pour diminuer
la tension internationale»

Il faut mettre un terme à la guerre froide, retirer les
troupes d'occupation en Allemagne et supprimer les bases

militaires en territoire étranger

LONDRES, 11 (Reuter). — A la conférence de Varsovie, qui groupe les
Etats du bloc oriental , le maréchal Boulganine, président du Conseil de
l'U.R.S.S., a déclaré hier que la coexistence était « la base inébranlable de
la politique extérieure soviétique». «Le gouvernement russe, dit-il , est atta-
ché à ce principe, afin que l 'horreur d'une guerre soit épargnée à l'huma-
nité et que les peuples du monde puissent jouir des bienfaits de la paix. »

portante contribution a la cause de la
réunification de l'Allemagne, ainsi qu 'à
la cause du maintien de la paix en Eu-
rope, peut être réalisée par le rappro-
chement entre l'Allemagne orientale et
occidentale, et par la détente de leurs
relations. Le gouvernement soviétique
est disposé à continuer à contribuer de
toutes ses forces à la restauration de
l'unité allemande et à la conclusion
d'un traité de paix sur des bases accep-
tables avec l'Allemagne.

Politique rie détente
en Autriche et à Formose

> L'Union soviétique continuera à sou-
tenir tous les Etats intéressés à déten-
ire les relations internationales et à
renforcer la paix et la sécurité du
monde. L'attitude die l'Union soviétique
dans la question «autrichienue répond
exactement à ce principe.

(Lire la suite ei» Unie page)

« II est nécessaire
d'entreprendre toutes

démarches pour mener une
lutte totale contre l'application

ries accords de Paris »
« Dans notre lutte contre la ratifica-

tion des accords de Paris, dit-il , nous
étions convaincus et le sommes encore,
que la remilitarisation de l'Allemagne
occidentale et son incorporation dans
PO.T.AN. constituaient l'obstacle princi-
pal à la restauration de l'unité nationale
allemande sur des bases pacifiques et
démocratiques. En même temps, nous
fûmes toujours les protagonistes d'une
Allemagne unifiée en tant qu 'Etat libre,
pacifique et démocratique.

» Il est donc nécessaire d'entrepren-
dre toutes démarches pour empêcher la
renaissance du militarisme allemand et
pour mener une lutte totale contre l'ap-
plication des accords de Paris. Une im-

LES DEUX INCONNUES : RUSSIE ET ALLEMAGNE. — Ci-dessus : A Moscou , fête de
la victoire, nouvelle occasion pour le régime d'organiser une impressionnante mani-
festation . Devant un monceau de f leurs, les dirigeants sont alignés à la tribune.
De gauche â droite, Molotov , Vorochllov , Kroiichtohev , Boulganine (prononçant son
discours), Pousaiov et Sokolnvskl . — Ci-dessous : A Paris , séance solennelle de
l'O.T.A.N. au palais de Chaillot pour l'accession de l'Allemagne de l'Ouest au pacte

atlantique. A droite, debout, le chancelier Adenauer prononçant son discours.

M. EISENHOWER :
«Il ne faudrait pas croire

que la conférence à quatre
va changer le cours du monde»
Mais elle permettra peut-être de relâcher les tensions entre
l'Est et l'Ouest et de clarifier la situation, à condition que

tout soit fait pour favoriser l'entente

WASHINGTON, 11 (Reuter). — A sa conférence de presse de mer-
credi, le président Eisenhower a insisté tout particulièrement sur l'impor-
tance qu 'il "y a à élucider diverses questions avant de réunir la conférence
envisagée des chefs des gouvernements des quatre grandes puissances. Il
ne faut pas s'attendre, dit-il , qu 'une telle conférence puisse en quelques
heures, quelques jours ou quelques semaines, changer le cours ds affaires
du monde.

M. Eisenhower a déclaré ensuite que
la conférence des chefs de gouverne-
ments pourrait achever en trois jours
sa tâche. Répondant à une question,
il reconnut que les ministres des af-
faires étrangères pourraient , selon les
circonstances, avoir besoin de plu-
sieurs semaines, voire de plusieurs mois,
pour étudier les questions à eux con-
fiées par lea chefs des gouvernements.

« Une telle conférence
pourrait être bonne »

Les ministres des affaires étrangères
se réuniront prochainement à Vienne
pour la signature du traité d'Etat au-
trichien. A ce propos, l'on parlera des
divers aspects de la conférence envi-
sagée. M. Eisenhower a répét é sa ré-
cente affirmation qu'il se rendrait
n'imipoire quand , n'importe où, si cela
devait aivoir de bons effets.

On demanda alors au président pour
quelle raison il avait modifié son point
de vue quant à la nécessité d'une con-
férence des « Quatre Grands » avant
une réunion des ministres des affaires
étrangères. U répondit que les tâches
d<es ministres des affaires étrangères
et de la politique extérieure changeaient
de jour en jour.

(Lire la suite en lime page)

z LA NOUVELLE-DELHI , 11 (Reuter). — =
: Hier, à Lucknow , une centaine de dé- \
\ votes femmes hindoues ont fai t  la \
ï queue pour laver les pieds de leur mari l
i dans les eaux sacrées de la rivière Go- :
: mati , et boire ensuite cette eau. Cette l
z cérémonie fait  partie du Festival de E
: l'Adoration du mari, qui dure cinq z
\ jours. \

Ce festival a été organisé par un \
z saint local , Sheshaji Maharaj, qui pré- z
\ tend que ce rite purificatoire mettra \
i f i n  au divorce. .'
i Après avoir procédé au lavement de :
: pieds , les femmes se prosternent devant \
l leur époux , en chantant :
z « Tu es Brahma le créateur , tu es \
\ Vichnou le préservateur, tu es Mahesh- :
i war (Shiva) le destructeur, tu es dieu ! ï
i Si j' ai commis des erreurs, ô mon gra- \
l deux époux , je t' en prie pardonne-moi , \
z pardonne-moi t »
: La police a établi un cordon sur la z
l rive de la Gomati où se déroulaient ces \
l cérémonies, afin d' empêcher qu'elles ne l
ï soient troublées par l'intervention des \
\ disciples d'autres saints hommes, qui :
= s'élèvent contre l'adoration collective du ï
| mari . Quant aux féministes , on devine :
: sans pein e que ce culte leur déplait in- :
i finimen t et qu'elles se dressent contre ï
: la doctrine de Maharaj. \
: Néanmoins, chaque matin , de cinq =
i puits creusés sur la rive , s 'élève la f u -  i
î mée de la graine de Un , du beurre î
: clarifié , du « gur » (une substance dou- \
z ce) et du bois de santal , brû lés en =
: hommage au dieu Vichnou, que chaque z
: mari est censé incarner... :

TiwiH UM—imMmtii—ni«imi>m«iimwiii«wimi—«wm—m

L'adoration du mari
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Lundi 16 mai 1955, à 20 h. 15, à l'Aula

CHANSONS FRANÇAISES
Concert donné par

la Chorale universitaire de Grenoble
(24 exécutants, sous la direction du professeur

Léon GUICHAED)
Prix des places : Etudiants (sur présentation de
leur carte) Fr. —.50 ; autres personnes Fr. 1.50.
Billets en vente dès 19 h. 30 à l'entrée de l'Aula

MAGASINIER
Commerce de matériaux de construction cher-
che magasinier expérimenté. Faire offres en
indiquant âge, références et places occupées

jusqu'ici à M. D. 180 an bureau de la
Feuille d'avis.

Nous cherchons une jeune

sténo-
dactylographe

capable, de préférence de langue maternelle
française, avecjjie bonnes notions d'allemand
et si possible (Kinglais.

Offres avec certificats, photo et prétentions
de salaire sont à adresser à la Société suisse
pour la construction de locomotives et de
machines, à Winterthour.

On cherche

2 mécaniciens-autos
Places stables et bien rétribuées. Entrée
tout de suite ou pour date à convenir.
Eventuellement appartement  à disposition.

Garage Schiumarini S. A., Yverdon. Tél.
(024) 2 28 45.

MANŒUVRE
leste et de bonne volonté est demandé pour
tout de suite. — Dépôt Shell-Butagaz , Saint-
Biaise. Se présenter.

On cherche

spécialiste VW
Place stable et bien rétribuée. Eventuellement
appartement à disposition.

Garage Schiumarini S. A., Yverdon . Tél.
(024) 2 28 45.

Chauffeur-livreur
Jeune homme actif , possédant permis de con-
duire, serait engagé par entreprise de la ville
pour son service cle livraison à domicile. Place
stable. — Faire offre écrite détaillée sous chiffres
F. E. 204 au bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons, pour entrée à convenir,

JEUNE VENDEUSE
Faire offre écrite, avec prétentions de salaire,

au magasin Guye-Prêtre, Neuchâtel.

JEUNE FILLE
présentant bien, est demandée pour le ser-
vice du tea-room. Entrée immédiate. Offre
avec photo et références à la confiserie
Grisel , la Chaux-de-Fonds.

On demande tout de suite

mécanicienne-dentiste
qualifiée, pour laboratoire privé chez méde-
cin - dentiste. Offres détaillées avec photo-
graphie sous chiffres P. 10593 N., à Publici-
tas S. A., la Chaux-de-Fonds.

Nous cherchons pour entrée
immédiate ou à convenir

DEUX JEUNES
COMMISSIONNAIRES

Faire offres à boucherie BELL S. A.
Treille 4, Neuchâtel - Tél. 5 20 01'

Administration de la ville cherche une
STÉNO-DACTYLO

remplaçante pour la période du ler juillet
au 10 septembre 1955.

Prière de faire offres avec prétentions
de salaire à case postale 507, Neuchâtel.

On demande

AIDE- CAISSIÈRE
et VENDE USE

éventuellement, on mettrait au cou-
rant. Bon salaire. Faire offres à
M. HITZ, Boucheri e sociale, la
Chaux-de-Fonds.

Bestaurant des « Platanes », à Chez-le-Bart,
cherche pour l'ouverture

sommelière ou sommelier
connaissant le métier et les langues.

Faire offres à l'hôtel City, Neuchâtel.
Tél. 5 54 12.

Importante entreprise commerciale
cherche jeune

AIDE-
COMPTABLE

capable, sérieux
de langue maternelle française

Place stable, bien rétribuée, caisse
dé retraite

Faire offre manuscrite avec réfé-
rences et certifîeats sous chiffres

B. E. 218 au bureau cle la
Feuille d'avis .

Bas
à varices

Très grand choix at10 fr. le bas. Envol pa»poste sans frais.
Pharmacie-droguerie

F. TRIPET
Neuchâtel Seyon g

Infirmière diplômée
et aide-infirmière

sont demandées à l'hôpital Pourtalès, Neu-
châtel.

10 TAPIS
très Jolis milieux bou»
clés, fond rouille , igox
290 cm., à enlever à 70francs pièce, port et em-ballage payés. W. Kurth ,
avenue de Morges 7o'
Lausanne. Tél. 24 66 66 où24 65 86.

Si vous avez des
meubles modernes

ou anciens
à vendre,

retenez cette adresse :

AU BUCHERON
Tél. 5 26 33

Ecluse 20 - Neuchâtel

!3 S I llILiRl 9 III Flil

Perdu dimanche,
broche en or

forme nœud. La rappor-
ter au magasin A.
S c h w a n d e r , tapissier ,
Neubourg 23. Récompen-
se.

Fr. 100.-
de récompense à qui rap-
portera à la police cen-
traie de Neuchâtel , uns
broche en or ancienne,
perdue dimanche matin
ler mal au faubourg ds
la gare.

Camionnette •
« VW »

1953, synchronisée, bâ-
chée, 27,000 km., parfait
état. Tél. (021) 24 31 91.

Accordéon-Piano
« Hohner Verdi II », com-
me neuf , à vendre, 180
francs. Tél. 5;53 90, le
soir dès 18 heures.

UN APPRENTI
MÉCANICIEN

trouverait place à la fabrique de moteurs
Zurcher & Co. S.A., à Saint-Aubin (NE).

Faire offres ou se présenter.

La Radio - Suisse S. A. de télégraphie et
téléphonie sans fil cherche quelques

APPRENTIES
pour le service téléscripteurs du centre des
télécommunications à l'aéroport de Colntrln.

Entrée début Juillet 1955. Une année d'appren-
tissage, à Colntrln , avec bonne rémunération.

Exigences : citoyennes suisses, âgées de 17 à
22 ans, bonne instruction scolaire , connaissance
de deux langues nationales , de l'anglais et de la
dactylographie ; bonne santé , et aptitudes.

Adresser offres manuscrites avec curriculum
vite, ainsi que tous les livrets d'écoles et de
certificats de travail éventuels et une photo-
graphie de passeport Jusqu 'au 25 mal 1955, à, la
Direction de Radio-Suisse S. A., bâtiment principal
des Postes, Berne.

I 

Monsieur Arnold KAPP et famille, profon-
dément touchés de la sympathie qui leur a
été témoignée, expriment â tous ceux qui
ont pris part à leur grand deuil leur vive
reconnaissance.

La famille de
Monsieur Ernest LIECHTI

profondément touchée de la sympathie qui
lui a été témoignée, exprime il tous ceux qui
ont pris part à son grand deuil sa vive
reconnaissance.

Téléphone 5 27 94 Neu-
châtel ,

manteau
et

sacoche
retrouvés.

perdu le J, mai,
montre

en or avec bracelet. La
rapporter contre bonne
récompense au poste de
police.

Madame
Chs Bauermeister

PÉDICURE
ne reçoit pas jusqu'au

2 juin

I BI SI] 'Blll 'l liT iiSy i

Dr CLOTTU
SAINT-BLAISE

ABSENT
du 12 au 14 mai

Docteur
CROSETTI

Pas de
consultations

jusqu'au 2 juin

A vendre

vélo
de dame, marque « Alle-
gro », en parfait état, 120
francs. Tél . 8 10 67.

A remettre, dans la
région,

concasseuse
avec pelle mécanique ,
pour travaux de carrière
et divers. Travail assuré.
Adresser offres écrites à
K. E. 310 au bureau de
la Feuille d'avis.

KIOSQUE
dans grand centre indus-
triel , canton de Neuchâ-
tel , sur bon passage, est
à vendre avec marchan-
dise et Installation. —
Adresser offres écrites â
J. B. 209 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

scooter
« Goggo »
200 cm3

modèle 1054, 11,000 km.,
démarreur électrique. As-
surance payée pour 1955.
1500 fr. comptant. De-
mander l'adresse du No
205 au bureau de la
Feuille d'avis.

A remettre pour tout
de suite ou pour date à
convenir, Joli petit

magasin
avec agencement, bien
situé sur passage. Adres-
ser offres écrites à M. E.
212 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre

glisseur
rapide, deux places, mo-
teur neuf , 26 OV. Faci-
lité de paiement. Schiu-
marini S. A. Tél. 2 28 45,
Yverdon.

Illllllllllllll l llllllllll llllllllflllllllll

Grâce à son
outillage moderne

à son
grand cbolx
de caractères

à son
riche assortiment

de papiers

l'IMPRIMERIE CENTRALE
1, Temple-Neuf

vous donnera
toute satisfaction

llllllllllllllllllllll lllllllllllllll lllllll!

On cherche dans mé-
nage confortable ,

jeune fille
propre et consciencieuse,
de 16 à 20 ans , pour ai-
der au ménage et pour
promenades avec trois
petits garçons. Bons soins
et vie de famille assurés.
Bonne occasion d'ap-
prendre la langue alle-
mande. Possibilité de
suivre des cours. Famille
G. Nyffenegger, techni-
cien, Rohrerstrasse 99,
Aarau.

Pour faire le
ménage

d'un monsieur seul, on
cherche personne de tuu-
te confiance. Faire offres
écrites sous L. Q. 193 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche, pour le ler
Juin ou pour date à con-
venir , une

jeune fille
sérieuse, propre et de
confiance , pour aider au
magasin et un peu au
ménage. Vie de famille.
Nourrie , logée et blan-
chie. Congés réguliers.
Gages à convenir. Faire
offres à J. Jenny-Clottu,
épicerie - primeurs , place
Purry 2, Neuchâtel. Télé-
phone : magasin 5 3107,
domicile 5 28 03.

Dans bon restaurant
de la ville, on demande

sommelière
au courant des deux ser-
vices, sachant l'allemand
et connaissant bien la
restauration. Adresser of-
fres écrites à B. D. 169
au bureau de la Feuille
d'avis.

Bonne famille protes-
tante cherche

JEUNE FILLE
de 16 à 17 ans pour ai-
der dans ménage soigné
de devix personnes avec
un garçonnet. (Pas de
lessive ni de repassage) .
— Occasion d'apprendre
bonne cuisine. — Armin
Schubiger-Rigoud, Ka-
pellplatz 5, Lucerne.

Jardinier
ou aide-Jardinier serait
engagé tout de suite. —
S'adresser à, J. Martin ,
horticulteur, Saint-Au-
bin (Neuchâtel).

On cherche

2me barmaid
dans établissement de
premier rang à Berne. —
Offres aveo photographie ,
copies de certificats et
références sous chiffres
S. 1,1333 Y. à Publicitas,
Berne.

On demande une

jeun e fille
pour les chambres. De-
mander l'adresse du No
168 au bureau de la
Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
honnête est demandée
pour la cuisine et le mé-
nage. Salaire 170 fr. Bons
traitements et congés ré-
glés. Entrée tout de sui-
te ou pour date à con-
venir. Jeunes filles ayant
de bonnes connaissances
de la cuisine et du mé-
nage sont priées de faire
offres avec photographie
et copies de certificats à
Mme (H. Hadorn , Werd-
strasse 73, Zurich.

Nous cherchons, pour
le 15 mai ou pour date à
convenir, une

jeune fille
sachant cuisiner et faire
le ménage. Bons gages,
vie familiale. Faire offres
à la boulangerie-pâtisse-
rie Georges Ernst , rue
Louis-Favre 13, Neuchâ-
tel. Tél. (038) 5 26 95.

On cherche

sommelière
présentant bien , si possi-
ble parlant l'allemand ,
pour le 19 mai. Deman-
der l'adresse du No 167
au bureau de la Feuille
d'avis.Illllll llllllllll llllllllllllllllllllllllllll

Fabrique de denrées
alimentaires des environs
de Bienne demande

employée
pour la comptabilité et
les travaux de < bureau.
Date d'entrée à convenir.
Prière de faire offres sous
chiffres R. 40336 U. à
Publicitas, Bienne.

QHHK1
On cherche une place

pendant les vacances
(Juillet-août) pour

jeune fille
désirant se perfection-
ner dans la langue fran-
çaise. — Famille Schtltz,
Wabern , Berne, Seftlgen-
strasse 271.

lllll lll l llllllll llllllllllllllllllllllllllll
Nous cherchons, pour

entrée tout de suite

mécaniciens
sur

automobiles
expérimentés sur véhicu-
les anglais. Places stables.
Se présenter sur rendez-
vous au Garage du Stand
S. A„ le Locle. Télépho-
ne 3 29 41.

Infirmière
cherche à faire des veil-
les privées. De 2/1 h. à 7 h.
du matin. Adresser of-
fres écrites à V. E. 222
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche, pour deux
ou trois matinées par se-
maine

femme de ménage
active et propre. Débuts
Immédiats 1 fr. 80 à
l'heure. Adresser offres
écrites à Q. E. 217 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche

attacheuses
pour trois semaines. —
A. Hirschy, Cormondrè-
che.

Etudiante étrangère
cherche

place
dans famille où elle pour-
rait aider au ménage
( éventuellement donner
des leçons d'anglais). —
Préférence quartier Mon-
ruz-la Coudre. Prière de
téléphoner au 5 72 21.

Jeune fille cherche
place de

demoiselle
de réception

Adresser offres écrites
à F. B. 24S au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune fille de 18 ans
cherche place de

sommelière
Vie de famille désirée.

Offres écrites sous chif-
fres F. 414 N. au Bureau
d'annonces des « Frelbur-
ger Nachrichten », avenue
de la Gare 10, Fribourg.

A vendre une

machine à laver
« Hoover », en très bon
état. Tél. 5 38 05.

A vendre
vélomoteur

« Motom », trois vitesses,
prix : 575 fr., à l'état de
neuf. Tél. 5 5438, aux
heures des repas et le
soir.

Couple âgé, habitant
petite villa à Neuchâtel ,
cherche une

personne
brave et honnête qui ai-
derait au ménage. Vie de
famille. (A volonté, après-
midi libres.) Adresser of-
fres écrites à X. D. 197
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour tout
de suite

jeune fille
sérieuse et aimant les
enfants pour s'occuper
d'un enfant de 4 ans et
aider au ménage. (La maî-
tresse de maison est ins-
titutrice.) Adresser of-
fres écrites à Y. D. 198
au bureau de la Feuille
d'avis.

«VW»1954
encore sous garantie, à
vendre ou à échanger
contre VW 19511-1053. —
Adresser offres écrites â
T. E. 220 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

« TOPOLINO »
décapotable, en très bon
état. Moteur entièrement
révisé. Tél. 8 12 07.

Lit d'enfant
rose, 120 cm., matelas
neuf, à vendre. Télépho-
ne 5 34 52. \

On demande pour
Thoune, • pour tout de
suite ou pour date à
convenir , Jeune homme
propre et dévoué comme

commissionnaire
devra aussi aider un peu
au laboratoire. Bonne
occasion d'apprendre l'al-
lemand. Gages: 120 fr.
pour débuter. Bons soins
assurés. Offres à Paul
Reber , boulangerie , Thou-
ne, Langgasse 6. Télé-
phone (033) 2 12 40.

A louer, à Bflle , un
logement

meublé, deux chambres,
55 fr. par mois. S'adres-
ser : Planeyse 1, Colom-
bier.

Entreprise des environs de Neuchâtel cher-
che, pour entrée immédiate ou pour date
à convenir, une

EMPLOYÉE DE BUREAU
ayant de l'initiative et pouvant travailler
seule. Excellente connaissance du français
exigée et si possible quelques notions de
comptabilité.

Offres avec curriculum vitae et prétentions
de salaire sous chiffre s AS. 60877 N. aux
Annonces Suisses, Neuchâtel.

Importante entreprise de Neuchâtel
cherche, pour entrée au plus tôt ,

EMPLOYÉE
DE BUREAU

consciencieuse et précise, pour travaux
faciles. Sténographie pas nécessaire.
Prière de faire offres détaillées avec
copies de certificats et photographie
sous chifrres I. E. 208 au bureau de

la Feuille d'avis.

La direction des postes à Neuchâtel
engagera dans le courant de l'été un certain

nombre de

candidats-fonctionnaires
subalternes

(agents porteurs de l'uniforme)

Les candidats doivent être citoyens suisses,
en parfaite santé et jouir d'une réputation
irréprochable ; ils doivent avoir au moins 18
ans, mais au plus 23 ans.

Les demandes manuscrites doivent être
adressées, jusqu'à fin mai, à la direction
précitée. Elles seront accompagnées :

a) d'un extrait de naissance ou d'un acte
d'origine ;

b) de tous les livrets et certificats sco-
laires ;

c) des certificats relatifs à l'activité post-
scolaire ;

d) d'un certificat de bonnes mœurs délivré
par l'autorité communale.

Nous cherchons, pour notre agence à

ALGER
mécanicien - machines à écrire

Connaissances approfondies en machines
à écrire et à calculer, apte à fonc-
tionner par la suite comme chef

d'atelier. Age 25 à 30 ans.
Les intéressés sont priés d'adresser
leurs offres détaillées au chef du
personnel de Paillard S. A., Yverdon.

Entreprise de la ville engagerait tout de
suite

employée de bureau
éventuellement à la demi-journée.

Adresser offres , références et prétentions
de salaire sous chiffres S. E. 219 au bureau
de la Feuille d'avis.

CHALET
On cherche à louer chalet au bord du

lac, juin -juillet-août, pour deux personnes,
si possible avec garage.

Offres à Lucien Guillemin, Balance 17, la
Chaux-de-Fonds.

A louer grande cham-
bre à deux lits, avec eau
courante. S'adresser: fau-
bourg de l'Hôpital 12,
3me. Tél. 5 54 85.

On cherche à, louer,
pour le 24 Juin ,

appartement
modeste, de trois cham-
bres, région Neuchâtel-
Colombier. Adresser of-
fres écrites à L. K. 211
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer
CHAMBRE AU SOLEIL

Ecluse 44, 2me étage.

Pour le ler Juin ,
CHAMBRE

Indépendante à louer
à dame ou demoiselle.
Chauffage central et eau
courante. — S'adresser :
Pommier 11, tél . 5 53 59
dès 20 heures.

Echange
et pension

Famille allemande cher-
che, pour un fils, pen-
sion dans une familie
pour le mois de juillet;
pour l'autre échange en
Juillet , à Neuchâtel et
en août en Allemagne.
Offres à Dr R. Wiebe ,
Hameln sur Weser (Ha-
novre), Grtitterstrasse 9,
Allemagne.

Jeune Anglaise de 17
ans cherche

PENSION
dans une famille de
Neuchâtel ou environs,
du 15 août au 26 sep-
tembre. — Offres à Mme
L. Matthey-Doret, Ser-
rières, rue Martenet 20.
Téléphone 5 64 08, de 10
h. à 21 heures.

Chambre à louer. —
Pourtalès 3, ler. Télé-
phone 5 59 59.

Belle chambre
à louer à 2 minutes
de la gare. S'adresser :
Sablons 42, 3me.

iii mw i — w—inwi [¦¦«¦¦m

A louer pour le 15 mal,
dans villa au bord du
lac,

chambre
indépendante

avec chauffage central ,
eau courante et toilettes.
Quartier de Monruz. Té-
léphone 5 66 72.

Au bord du lac
de Neuchâtel, chalet ou
logement est demandé à
louer pour la saison d'été.
Adresser offres écrites à
H. E. 207 au bureau de
la Feuille d'avis.

Je cherche pour tout
de suite ou pour date à
convenir un

appartement
de trois, quatre ou cinq
pièces. Adresser offres
écrites à O. E. 314 au
bureau de la Feuille
d'avis.

150 - 200 fr.
de récompense à qui me
procurerait un apparte-
ment de trois ou quatre
pièces, en ville ou aux
alentours. Loyer maxi-
mum: 100 fr. Adresser
offres écrites à P. E. 216
au bureau de la Feuille
d'avis.

lyg^ ; COMMUNE

BpB d'Auvernier

Demande de
sanction de plans

Demande de M. Henry
Qxiartier, architecte, pour
le compte de M. Italo
Seletto, entrepreneur , de
construire un nouvel Im-
meuble de quatre loge-
ments et atelier sur sa
propriété sise à Bosson-
Bézard.

Les plans sont mis à
l'enquête publique jus-
qu'au 25 mai lfl'55 et
peuvent être consultés
au bureau communal.

Auvernier, 10 mai 19SS.
Conseil communal.

Proximité de Lausanne, altitude 700 m.

IMMEUBLE
entièrement meublé, en parfait état, convien-
drait pour clinique, maison de repos.

Ecrire sous chiffres P. P- 35444 L. à Publi-
citas, Lausanne.

Domaine avec
café-restaurant

a vendre au Jura neu-
chàtelois, par suite de
cessation d'activité. Tenu
plus de 20 ans. Bon pas-
sage sur route cantonale;
34 poses en un seul mas.
Possibilité de développe-
ment et de faire exploi-
ter iinc carrière. Assu-
rance du biitiment 94,500
francs. Conditions favo-
rables. Date à convenir.
S'adresser par écrit ù,
l'agence immobilière Syl-
va, Bureau fiduciaire
Aug. Schiitz, Fleurier
(Neuchâtel).

Près
de Neuchâtel

et C.F.F., immeuble lo-
catif et industriel à. ven-
dre 450,000 fr. Facilités.
Pour garage, magasin, fa-
brique, etc., 1200 m». —
Agence Despont , Ruchon-
net 41, Lausanne.

B̂ B COMMUNE

Bp Hauterive
Mise au concours

du poste
de garde-police

cantonnier
La commune de Haute-

rive met au concours le
poste de garde-pollce-
cantonnier communal.

Entrée en fonctions :
ler Juillet 1055.

Les postulants doivent
être âgés au maximum
de 30 ans.

Hs peuvent prendre
connaissance du cahier
des charges au bureau
communal.

Adresser offres écrites
au Conseil communal
sous pli fermé, portant
mention «postulation »
jusqu 'au lundi 16 mai
1955, à midi. Prière de
joindre les copies de cer-
tificats.

Hauterive,
le 27 avril 1955.

Le Conseil communal.

offre à vendre
dans le canton

plusieurs

IMMEUBLES
renfermant

hôtels, cafés,
restaurants

Pour renseignements
s'adresser à :

Télétransaction S. A.
2>, faubourg du Lac

A vendre, Bas-Valais, merveilleux

DOMAINE FRUITIER
800 m. d'altitude, d'une superficie de 40,000
m2, essentiellement champs d'abricotiers. Bâ-
timents bien entretenus. Prix avantageux.
Nécessaire pour traiter, Fr. 80,000.—.

Ecrire à case postale 127, Martigny-Ville.

CHALET
meublé, deux chambres, véranda, avec eau
courante et électricité, est à vendre. Belle
situation sur les rives du lac. Colombier.

Ecrire sous chiffres A. B. 186 au bureau
de la Feuille d'avis.

TROIS PIÈCES
à louer pour le 24 Juin ou pour date à convenir,
1er étage, confort moderne, balcon, vue, 150 fr.
par mois. Chauffage par étage (granum). Situa-
tion : ouest de la ville. Faire offres à l'Etude
Adrien Thiébaud, notaire, Neuchâtel , tél . 5 52 52.

±ja commune dimgouon offre â louer

LOGEMENT
de quatre chambres, cuisine, Jardin, verger et
dépendances, à l'année ou éventuellement pour
séjour . Situation tranquille.

A LOUER, à AU-
VERNIER, à 2 minu-
tes de la gare C.F.F.
de Peseux,

LOGEM ENT
une grande pièce
cuisine, bains - W.-C,
tout au sud. Vue éten-
due, confort , entrée
24 mai ou date à con-
venir. Adresser offres
sous chiffres B. K. 947
au bureau de la Feuil-
le d'avis.

A louer pour le 24 mal,
dans Immeuble neuf ,

superbe studio
avec culsinette et bains.
Belle vue. Vuilleumler,
Roc 3, Neuchâtel .

A louer pour le 24 Juin

appartement
de trois pièces, tout con-
fort , situé au bord du
lac (immeuble neuf). —
S'adresser à Edmond
Gendre, Saars 2, dès 19
heures.

A LOUER
quartier de la Favarge,
pour le 24 Juin 1955, un
appartement de deux piè-
ces, confort moderne ,
chauffage par Granum ,
126 fr. 65 par mois. —
S'adresser à La Neuchâ-
teloise, Compagnie d.'as-
surances sur la vie, Bas-
sin W, Neuchâtel.

A louer, région du Vi-
gnoble,

appartement
de cinq pièces et garage.
Prix : 150 fr. par mois.
Adresser offres écrites à
U. E. 22il au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer pour tout de
suite,

appartement
modeste de trois cham-
bres et dépendances. A
la même adresse, à ven-
dre un ménage complet
au comptant. Adresser
offres écrites à G. E. 206
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer, à Chambre-
lien un

appartement
ensoleillé, de deux cham-
bres. Adresser offres à
Mme Basset, Cheseaux
sur Lausanne.
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pendant le même laps cle temps et avec -IP^̂ P̂ î l̂t Îffl
une concentration égale , le rendement 'fH^^!̂  K^""

-̂ Jw
était jus qu'à $ f ois sup érieur en '̂ ïïlLi/Jy ^ =̂MF
emp loyant le merveilleux SOLO. ^^^^^^J^^^Ht
Pas de frottage , pas de rinçage, ^fekjik: ^^Bj

0 SOLO est d'un emploi infiniment varié ! '̂ ^S§  ̂ m

9^ )̂ / W'  Insurpassable 
pour 

la lingerie f ine , pour /rem-
OJ ffj Per ~ même les salopettes les plus sales —,
/ Jj hj Qj! Pour chaque machine à laver. En un rien de
// j ^/ temps , tout reluit de propreté : vaisselle, verre-
'"¦k-: f \  rie, planchers, parois , vitres !

Un produit de marque de Wa lz & Eschle S.A., Bàle

SAUCISSES
DE VEAU /

UN DÉLICE
à, la boucherie
GUTMANN

Avenue du Premier-Mars

7 : A
Mesdames...

vous aurez la qualité et l'élégance

lit û FW
à~~~-— . ML \

en achetant votre lingerie chez
t.

Rue du Seyon NEUCHATEL

V /

Excellents

FILETS
DE DORSCH

frais
panés et non panés

LEHNHERR
FRft RES

¦¦ ¦̂¦OBnui '-

PROFITEZ ! """
quelques superbes milieux en moquette laine,
2 x 3 m. environ

FR. 139.-
BENOIT, Maillefer 20, Tél. 5 34 69 . (Crédit)

mf ^mi^ ¦̂i _̂»-Ha__HMHBM vmBi

MOTOGODILLES ¦**<«»»
3 - 5 K - 10 - 25 CV

Très silencieux
Rnhabont anticorodal

Moteurs d'occasion
Facilités de paiement

Renseignements sur demande :
CHANTIER NAVAL

Jean-Louis ST£MPFLI
Cortaillod - «La Poisstne » - Tél. 6 43 52

40 BUFFETS
COMBINÉS
sont exposés
actuellement

11, (bg de l'Hôpital
Modèles simp les
ou très luxueux

de Fr. 395.-
à Fr. 2000.-

Facilités de paiement

Une visite s'impose !

A VENDRE

CANOT - GLISSEUR
apide , 4 places, construction acajou très
écente. Direction et commandes au tableau
le bord, lumière, pare-brise, moteur « Evin-
•ude » 22 CV., sièges recouverts de cuir. Ce
:anot serait éventuellement échangé contre
:oiture automobile. Prix : Fr. 3500.—.

Offres sous chiffres P. 10605 N. à Publi-
:itas S. A., la Chaux-de-Fonds.

jSwJ^^^"^^^ .̂ nt\b°̂  ti-o„,  ̂A USSI È

Autos d'occasion
NAT TOpOlinO diverses voitures en bon état,

soupapes latérales, bon marché.

MAT I 4UII 1952, revisée, garantie 3 mois,
Fr. 4800.—.

Garage Hirondelle, Pierre Girardier . Tél. 5 3190.

lliilKI&S

Camping

ff
Pliable, avec tablette ,

bandage plein

Fr. 59.—
Exécution soignée
pneus demi-ballon

Fr. 69.--

BIEDERMA NN
NEUCHATEL

PROTECTION EFFICACE
CONTRE LES INTEMPÉRIES
NOS IMPERMÉABLES SÉLECTIONNÉS AUPRÈS DES MEILLEURS

FABRICANTS SUISSES VOUS ASSURENT L'ÉLÉGANCE,
LE CONFORT ET LA BIENFACTURE

^g|L ' / Manteau de pluie
.•¦¦:*('.'¦ TT-** ̂ TT en belle popeline doublée du ^  ̂^^

% .:.. V^ \ même tissu, façon raglan, cou- R^l jU

?̂&/lfn 0-$: Pe soignée beige, gold ou bleu nor %&

êj li!- ? f  lll TRENCH Pratique
¦ A 'î ¦ *, '̂ \ '"-«k et confortable en popeline de

JPIÈK R̂ 
y, 

ÉlPlI ¦ -'^'«tt qualité, coupe étudiée, doublé

u. PiBlalP'f \ ' W W EL ^u m^
me tissu> au choix «S |i 5Q

llC^^i 1 :» - - 'W 69 59 — «w

i 3 &Mê HA UTE NOUVEA UTÉ !
J^ f f éi ^arrteau de pluie

* \ ,fMp^JW,mÊm% réversible, popeline dans les litl
¦s /JÊÊmÉÈLm BYNVTIWL tons gr's> "î 'eu et rouse • ¦ • vP v̂ i

L aPlâ r P0UR LE VOYAGE I

n V ̂ ^ Pèlerine ou manteau
^B 

en beau gurit argent ou gris, f %  QQ
i confection soignée avec sachet . %&

fp mnH plp L I f t SOê moaeie m même article piU8 lourd # > ^Q

coûte "

Çg_. ' MATADOR
La haute couture dans l'imperméable. Faites-

vous présenter les derniers modèles inédits

depuis 59a " Q 1219a "

Kreidler
J 50 650.-
K 50 805.-

le meilleur vélomoteur

H. Vuilliomenet
Poudrières 25
NBUOHATEIJ
Tél. 5 75 85

MEU BLES de
JARDIN —
- CHAISES-
LONGUES -
- PARASOLS

y '$SÊSl
diamètre 160 cm.
avec genouillère

depuis . . ¦"¦' vU«—

Tél. 5 13 34

Comme le jour et la nuit

lie vieux plancher de ma chambre à
coucher est méconnaissable depuis que
Je l'ai traité à la clre-vernls KINESSA.
Il suffit d'une couche pour qu 'il se
pare d'un éclat merveilleux , prenne une
teinte admirable et soit nourri . Vous
pouvez maintenant le traiter comme du
parquet et il a toujou rs l'air neuf.

VfP Kl PI ilMi brillante !
EN VENTE DANS LES DROGUERIE S



FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

ROMAN
par 43

MAGDA COrVTIrVO

Ben David était un homme de loi ,
il n'admettait pas qu'on pût se réfu -
gier dans le silence, qu'on pût pren-
dre peur de la justice de son pays.
Certes, ce Thomas Weller était un
adversaire redoutable , imais des êtres
comme lui tablent précisément sur la
faiblesse et la crainte des honnêtes
gens.

— Que voulez-vous que je fasse,
maintenant !

Il s'adressait à Corinne et eût vo-
lontiers levé les bras au ciel si son
éducation anglaise eût autorisé une
telle débauche de gestes.

— Vous me demandez de réparer
des folies ! et qui plus est : de les
expliquer clairement à qui de droit !
Vous ne voulez pas que .je fasse mar-
cher le paralytique aussi ?

— Je vous en prie, murmura Corin-
ne, navrée.

— Pardonnez-moi , je suis exaspéré.
U ne disait pas que son attitude

calmait ses nerfs secoués depuis la
révélation de l'amour de la jeune fille

pour Herbert. Comble d'inconscience,
on lui demandait d'aider la famille
de son rival ! La grandeur de la si-
tuation lui apparut enfin et le rassé-
réna.

— Je vais réfléchir et... vous pouvez
compter sur moi.

Le changement de ton fit se lever
vers lui les trois visages. Corinne
posa vivement sa main sur celle du
jeune homme et dit , émue :

— Oh ! merci, Ben...
C'étaient la première fois et sans

doute la dernière qu'elle l'appelait
par son prénom. Il sentit sa gorge se
nouer. Corinne s'était laissée aller à
employer un terme affectueux parce
qu 'il allait protéger Herbert. Il n 'avait
pas d'illusion ; mais il fut reconnais-
sant à la jeune fille de l'avoir jugé
digne d'accepter une telle tâche. Il se
leva rapidement pour cacher son émo-
tion et il se dirigea vers la biblio-
thèque en disant :

— Je vais téléphoner...
Dehors, aucun bruit n'annonçait

le retour d'Herbert. Cela n 'était
pas surprenant : la ferme était loin
et , à cette heure, les ouvriers et le
fermier lui-même étaient aux
champs. Le jeune régisseur devait
avoir quelque diff iculté à obtenir
qu 'ils délaissent leurs travaux pour
atteler un cheval k une carriole.
Peut-être ces hommes pressés de
rentrer leur foin essayaient-ils de
le convaincre qu'il ferait mieux

d'attendre le soir et la fraîcheur
pour entreprendre un voyage mê-
me court.

Corinne sentait son cœur se ser-
rer à la pensée du prochain re-
tour d'Herbert. Elle abandonnait
volontiers à sa mère le soin de lui
dire que le secret des Dodson n'en
était plus un.

Ben David reparaissait sur le
seuil. Il montrait un visage sou-
cieux.

— A l'heure qu 'il est, dit-il, Tho-
mas Weller devrait avoir atteint une
des villes où on s'apprête à lui po-
ser des questions embarrassantes.

— Que craignez-vous ? demanda
Corinne.

— Qu 'il ait trouvé une autre ca-
chette... Notez bien que, même en
roulant vite, il avait à peine le
temps... Il faut  at tendre aussi pa-
tiemment que possible.

La radio, baissée, continuait à
déverser quelques morceaux de mu-
sique qui formaient un fond sonore
aux conversations. Ben David de-
manda quelques précisions à Corin-
ne qui , plus calme, répéta certains
détails concernant les Dodson.

Les informations commencèrent
en sourdine sans qu'aucune des
personnes présentes y prit garde. La
voix du speaker émettait un ron-
ron comparable à celui des disques
précédents.

— Le mieux, dit Corinne en con-

clusion de son exposé, ce sera
d'interroger Mme Dodson quand elle
sera en état de vous répondre... Je
pense qu'il sera facile, également,
de trouver à Londres des témoins
qui ont connu les Dodson au mo-
ment de l'affaire... Peut-être les
propres clercs de Thomas Weller.
J'en ai aperçu deux : ils avaient
l'air de rats ' effarés. Il se pour-
rait...

Corinne cessa de parler parce
que la voix du speaker venait de
dire :

« ... cet accident s'est produit au
dangereux virage de Chelsea. Les
deux occupants de la voiture, Tho-
mas Weller et Philip Dodson , sont
morts sur le coup. L'auto, après
avoir franchi le parapet, est tombée
dans le ravin. D'après les premières
constatations, l'accident ne peut
être dû qu 'à un excès de vitesse. »

Le speaker continua par des ap-
pels à la prudence ct passa à une
autre information d'un ton guille-
ret.

Corinne n'avait pas écouté que la
voix du reporter, elle entendait
croître, depuis un moment, le pas
précipité qu 'elle connaissait bien.
Quand Herbert traversa le hall , elle
perçut son arrêt brusque au mo-
ment où furent prononcés les noms
de Thomas Weller et de Philip Dod-
son. Elle savait main tenan t  que le
jeune homme s'était approché de la

porte entrouverte, qu'il était là , tout
près, et qu 'il avait entendu. Lente-
ment , elle se tourna vers lui. Il était
légèrement affaissé contre le cham-
branle comme s'il avait besoin d'un
soutien après ce terrible choc. Son
visage était si ravagé, si creusé, si
douloureux qu'elle fut d'un élan
près de lui.

— Herbert... Montons près de votre
mère... Notre place est à ses côtés...

Elle le prit par la main et ils se di-
rigèrent tous deux vers l'escalier.

Les trois autres personnes, debout ,
immobiles dans le living-room, re-
trouvèrent alors l'usage de la parole.
Sibyl et Alan , après un moment de
surprise, ne se montrèrent pas telle-
ment stupéfaits de ce dénouement : la
vie au manoir les avait habitués aux
coups dé théâtre et ils ne redoutaient
plus les événements : ils se sentaient
à l'abri derrière leur amour. Quand à
Ben David , le pâle espoir qui lui res-
tait de conquérir une Corinne, exas-
pérée par les manières d'Herbert , ve-
nait de s'évanouir : le décès dramati-
que de Philip Dodson allait les rap-
procher. Le couple montait l'escalier
ouvrait la porte de Mme Lavinia Dod-
son. C'était fini , pour Ben David. Il
quitta le living-room, incapable mê-
me de demander qu'on excusât sa
sortie précipitée et il gagna le jardin
où il se mit à arpenter les allées, une
cigarette éteinte à la main...

Corinne et Herbert étaient près du

lit de la malade. Celle-ci , en les
voyant entrer de conserve ne pensa
pas un seul instant qu 'ils s'étaient ré-
conciliés, elle devina , au contraire,
qu'ils apportaient une mauvaise nou-
velle. Des larmes roulaient sur les
joues de Corinne et le visage d'Her-
bert était si crispé par la douleur
qu'elle voyait ses lèvres et son men-
ton trembler. Elle se souleva brusque-
ment sur un coude.

— Qu'y a-t-il ? Weller est arrêté ?
— Non , mère, non... L'auto...
Herbert d'en dit pas plus, incap<i-

ble , d'ailleurs , d'évoquer l'accident,
La malade comprit. Elle se renversïi
sur ses oreillers et demanda avec ef-
fort :

— Ton père est blessé ?
— Non , mère, il n 'est pas blessé.
Cela signifiai t  : il est mort.
— Philip... mon pauvre Philip, gé-

mit-elle. Avoir tant souffert  pour en
arriver là !...

Elle ferma les yeux et de lourdes
larmes inondèrent son visage.

ÉPILOGUE
Quelques jours avaient coulé. L»i-

vinia Dodson commençait à se lever.
Elle avait promis à Corinne qu 'elle
allait  tenter de descendre dans le jar -
din . La jeune fil le lui off r i t  son bras
et , avec une petite halte au tournant
à angle droit , elles gagnèrent, mar-
che après marche, le hall et le seuil
du manoir. (A suivre)

Le sourire enchanté

La question de la légalité des loteries
a été posée au Grand Conseil genevois

Notre correspondant de Genève nous
écri t :

La question de ia légalité des lote-
ries et du pari mutuel sur le territoire
de la Confédération continue, sans
doute, à préoccuper un certain nombre
de citoyens, puisque dev.ant le dévelop-
pement que les premières ont pris et ,
par suite des propositions qui ont été
faites de leur ajouter le pari, un dé-
puté chrétien^sociail genevois, M. Lau-
rencet, a considéré qu'il était de son
devoir de la soulever devant le Grand
Conseil.

En réponse à son interpellation, deux
magistrats, le conseiller d'Etat Charles
Duboule, qui est là tête du départe-
ment de justice et police, et le prési-
dent même du Conseil d'Etat, M. Fran-
çois Perréard, se sont appliqués, dans
la dernière séance 'du corps législatif ,
à faire la distinction entre loteries et
jeux de hasard autorisés et ceux qui
ne le sont pas.

A Genève, on autorise une certaine
loterie et, ce faisant, M. Duboule esti-
me que l'on y reste t out à faii t dans la
légalité, puisque la loi fédéraile laisse
le soin aux cantons d'accorder licence
dans oe domaine. A ce moment de l'ex-
posé du chef du département de .justice
et police, chacun, pensait à la Loterie
romande, si en faveur aujourd'hui dans
le public. M. Duiboule n'a pas manqué
de soulever le oa,s et die dire franche-

• ment que si celle-ci a été autorisée,
c'est qu'elle a pour effet de retenir
dams le p<iys de l'argent qui , sans cela ,
allait immanquablement aux loteries de
l'étranger et, de plus, d'en apporter
pas mal à des œuvres de bienfaisance
et d'utilité publique.
Six millions ct demi de francs :

la part de Genève
Pour sa part , Genève, comme l'a men-

tionné le magistrat genevois, a touché,
de cette loterie, jusqu'ici, environ six
millions et demi de francs et cela au
bénéfice de diverses institutions de
bienfaisance, dont la Maison de retraite
des Confédérés, le sanatorium de Mon-
tana, les Colonies de vacances.

A Genève, on autorise encore, il est
vrai, les loteries dites tombolas. Mais

celles-ci n'ont pas même caractère de
jeux de hasard, car les lots n'y sont
point en espèces.

Quant aux appareils automatiques,
mis en cause également par M. Lauren-
ce!, ils ne tombent pas sous le coup de
la loi sur les jeux de hasard. Le dépar-
tement s'est borné , en conséquence, à
les interdire aux jeunes de moins de
dix-huit .TUS et à forcer les tances qud
leuir sont imposées. '

M. Duboule a affirmé, d'ailleurs,
qu'après le premier engouement, la fa-
veur pour ces jeux a beaucoup passé.
Le pari mutuel serait-il illégal ?

M. Penréard s'est attaché, lui , plus
particulièrement, au cas du pari mutuel .
Ce serait selon lui , avant tout, la con-
currence des autres cantons qui aurait
obligé Genève à introduire également
le « Sport^toto ». Mais aller plus loin
et, autoriser le pari, mutuel, comme
d'aucuns y poussent , ce sera it dépasser
nettement ce qui est toléré par l'article
35 de la constitution fédérale.

Il est vra i que l'on a invoqué les né-
cessités du tourisme. A quoi le prési-
dent du gouvernement genevois a répon-
du qu'il valait beaucoup mieux s'atta-
cher à développer le tourisme en le pla-
çant sur dies bases saines et non pas
en ayant recours à des moyens dont
la santé morale du pays ne peut que
se ressentir.

Sur oe point , M. Perréard a donc
donné pleinement raison , à l'interpel-
lateuir. Il a déclaré catégoriquement
qu'il ne serait nullement désirable
d'ajouter le pairi mutuel aux loteries et
au c Sport-toto », ceux-ci satisfaisant
« largement aux désirs de ceux qui sa-
crifient une partie de leuirs salaires ou
de leurs revenus à l'espoir de réalis er
un gain le plus souvent chimérique. »

Serait-ce à son corps défendant que
Genève a introduit dans son territoire
les jeux die hasard et les loteries ?

On pourrait l'inférer des p.aroles de
son chef de gouvernement. Aussi M.
Laurenoet, tout en remerciant le Con-
seil d'Etat de sa réponse, a-t-il persist é
dan s son affirmation première selon
laquelle la loi fédérale était violée dan s
le cas dies loteries.

Ed. BAUTY.

LA VIB RELIGIEUSE
Réunion de femmes divorcées

(Spjp.) L'Office central des paroisses
.protestantes de Zurich organise des
réunion s mensuelles pour femmes divor-
cées. Leur but consiste à d'onner à ces
personnes des conseils juridiques, à
provoquer des échanges de vues sur
l'éducation des enfants, les questions
die pensions alimentaires, le travail, la
réadaptation professionnelle, le sou-
tien moral. La lecture et le commen-
taire de l'Ecriture sainte sont à la base
de ces entretiens.

Chez les catholiques chrétiens
(Sjp.p.) M. Ad. Kûry, évêque de l'Eglise
catholique-chrétienne die la Suisse,
prendra sa retraite à fin juin. Né en
1870, il avait été ordonné prêtre en
1893 et exercé le sacerdoce à Starr-
hiroh, Lucerne et Bâle. En 1924, it fut
appelé à succéder à l'évêque Herzog
qui avait occupé cette charge pen dant
48 ans. M. Kûry fut en outre chargé
d'enseign er l'histoire de l'Eglise à la
faculté catholiquie-ehirétienne de Berne.
Son successeur sera élu au synode de
juin à Rheinfelêen.

Des pasteurs
pour les chasseurs de phoques

(S.p.p.) Des milliers de Norvégiens
chasseurs de phoques s'absentent de
chez eux durant ée longs mois. Afin
que pendant oe temps, ils ne soient
pas privés de l'aide de l'Eglise, l'évê-
que Indebrô, de Bergen, envoie pour
quelques mois un pasteur au Groenland,
où nombre de ces pêcheurs se ren-
contrent au cours <ie l'été. Certains
pasteurs partent avec les pêcheurs à
bord de leurs bateaux et y restent
jusqu'à la fin de la campagne.

Députés chrétiens
au parlement nippon

(S»pp.) Au Japon, les chrétiens ne for-
ment encore que 0,5 % de la popula-
tion . Mais leurs représentants aiu par-
lement forment 3,2 % des députés. En
effet, sur 467 députés, il y avait 13
chrétiens et, depuis les dernières élec-
tions, ils sont 15, soit 14 protestants et
1 catholique-romain. Llex-premier mi-
nistre et l'ex-prés idient de la Cham-
bre étaien t également chrétiens pro-
t*»«î+.îîn ,f:»l.

Décès du R. P. Maydieu
(sp) On vient d'apprendre avec tris-
tesse la mort, dans la force de l'âge,
du R. P. Maydieu, dominicain, une des
plus hautes figures du catholicisme
français.

Le R. P. Maydieu était bien connu à
Neuchâtel, où, il y a deux ans, il
avait prêché une Mission qui avait fait
une forte impression . A Noël 1954, c'est
lui encore qui avait prononcé le ser-
mon à ia messe de minuit de notre
ville. Prédicateur de grand talent, hom-
me d'une très vaste culture et ouvert
à tous les problèmes de l'heure, animé
d'une grande largeur d'esprit, le R. P.
Maydieu laisse le souvenir d'une per-
sonnalité aussi éminente qu'attachante.

Il dirigeait la « Vie intellectuelle »,
la revue des dominicains en France, et
il . avait été, il ,y a quelques années, un
des orateurs des Rencontres internatio-
nolles de Genève, où il avait été invité
avec le professeur Karl Barth, de Bâle,
à faire une conférence qui avait été
tirés remarquée.

c&raEï DU JOUR
CINÉMAS

Palace : 15 h. et 20 h. 30, Votre dévoué
Blake.

Théâtre : 20 h. 80, La grande caravane.
Rex : 20 h. 30, Fantomas.
Studio : 15 h. et 20 h. 30, Uli le valet

de ferme.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, L'homme de

T=lF»rl in.

LES SPOMTS
FOOTBALL

Couvet - Le Locle 2-1
(c) Ce match, disputé dimanche à Cou-
vet , était important pour les deux équi-
pes, qui figurent encore dans la zone
de relégation, aussi tous les joueurs
omt-ils lutté avec acharnement pour
remporter l'enjeu de la partie. Après
un début de partie assez égal, les visi-
teurs ont score les premiers à la 35me
minute, mais Couvet a immédiatement
réagi, et avant la mi-temps déjà , l'éga-
lisat ion était obtenue et l'avantage à la
marque acquis.

Dès la reprise, le jeu est plus sec, car
les Loclois cherchent à tout prix ù ob-
tenir le match nul ; malgré tous leurs
efforts, ils n'y parv iennent pas, et Cou-
vet réussit à obtenir tles deux points de
l'enjeu, qui sont les bienvenus, quoique
tout danger ne soit pas encore écarté.

j La séparation
des deux frères Tronche!

Différend au sein
de la F. O. B. B. genevoise

De notre correspondant de Genève :
Une nouvelle qui fai t du bruit dat»les milieux syndicalistes genevois ot qg|

ne manquera pas d'iivoir certaines con- 'séquences dans le syndicalisme suisseen générai, est celle, publiée mardi ma-tin p.ir la c Voix ouvrière », de lia a.mission donnée par M. Henri Tronchet,frère de Lucien, tous deux grands mit
tarais du monde ouvrier, de toutes sej
fonctions dans la Fédération ouvrière
du bois et du bâtiment.

Un différend a surgi, en effet , entre
les deux frères , sans diu reste que leurs
relations familiale s s'en trouvent .affec-
tées, au sujet de la. ligne qui devait
être suivie dans la rédaction d'un jour,
nal fondé p»ir ia F. O. B. B., « Le Pro;
grès économique et social » , qui , après
dieux ou trois numéros, s'était départi
sous l'impulsion de Lucien Tronchet , de
r<tititude strictement neutre qu'il s'était
imposée au début.

M. Henri Tronchet reprochait h sonfrère d'avoir donné de plus en plus àce journal une allure qui ne le diffé-
renciait plus du tout de n 'importe quel
journal politique à tendance entière-
ment socialiste, .lions que lui-même ei>-
tendait maintenir son action sur le plan;
exclusivement syndicaliste.

Comme le démissionnaire avait laresponsabilité d'une dizaine de syndi-
cats rattachés à la F. O. B. B. et diri-
geait, de plus, l'organisation synddcale
de tous les chantiers genevois de ma-
çonnerie, son départ marque l'ouverture
d'une crise dams la grande Fédération
ouvrière que le comité de sa section
genevoise aura à résoudre en lui trou-
vant un successeur.

Ed. B.

£avie ., ,
* no, sociétés

A la Société des étudiants
étrangers (U. S. I.)

(sp ) Les membres de la Société des étu-
diants étrangers (TJ. S. I.) se sont réunis
vendredi passé sous la présidence de M,
D.-C. Maglivéras en assemblée générale
semestrielle.

Après l'exposé du comité sortant, les
membres ont élu le nouveau comité qui
est composé comme suit : président : Y,
Yalva (Turquie), vice-président : Omar
(Afghanistan), secrétaire : J. van Dienst
(Belgique), caissier : N. Guglielmmettl
(Italie) et archiviste : J. Bowie (Angle-
terre). • . *». -
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SOTTENS et télédiffusion : 7 h., Ra-

dio-Lausanne vous dit bonjour !... 7.15,
Inform. 7.20, Disque. Premiers propos.
Concert matinal. 11 h.. Emission d'en^semble. 12.15, Le quart d'heure du spor-
tif. 12.35, Disques. 12.45, Inforte. 12.85;
Vive la fantaisie ! Pastiches. 13.30, Com?
positeurs suisses. 13.50, Disques. 16.30,
Thé dansant. 17 h., Vos refrains favo-
ris... 17.30, Quatuor No 4, Bêla Bartok.
17.55, Disques. 18.10, La quinzaine litté-
raire. 18.40, Disque. 18.45, Le micro dans
la vie. 19.15, Inform; 19.25, Le miroir du
temps. 19.40, La grille des vedettes. 20 h,
Microbus 666. Fantaisie radiophonique.
20.30, Une émission nouvelle : Sur invi-
tation... 21.10, Les entretiens de Radio-
Lausanne. Grock évoque ses souvenirs.
21.30, Musique viennoise. 22.30 , Inform.
22.35, Concerto du.  temps présent. Les
magiciens de la vte. 23.05, Concerto de
Varsovie, Addinsell.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.15,
Inform. 6.20, Gymnastique. 6.30, Joyeux
réveil. 7 h., Infofm» 7.05, Joyeux réveil.
10.15, Disques. 10.20,; Radioscolalre. 11 h.,
Emission d'ensemble. 11.20, Chronique
jurassienne. 11.30, Concert de musique de
chambre. 12.15, De nouveaux disques.
12.30, Inform. 12.40, Rendez-vous au stu-
dio 2. 13.25, Solistes. 14 h., Lecture. 17
h., Oeuvres de compositeurs suisses.
17.30, Voyage en Suisse de B. Cellinl. 18
h„ « Uf 1 d'Berg » , un cycle de huit poè-
mes d'E. Eschmann, pour chœur d'hom-
mes et piano. 18.20, Paris, je t'aime.
18.45, Reportage. 19 h., Musique de danse
populaire. 19.20, Communiqués. 19.30, In-
form. Echo du temps. 20 h., Petit con-
cert. 20.30, « Testpiloten » (Die Zyklone),
pièce de Jules Roy. 22 h., L'art de l'Im-
provisation à l'orgue. 22.15, Inform.
22.20, Musique légère.

jpP»* , .i». - Voici un architecte qui connaît son métier ! ^̂ p Couleur
U' I1ÉÉP IlliP inaltérab'e

gÉlp Car il conseille FORMICA comme revêtement de toutes les surfaces |I|§ P résistant s
Éllll exposées à être tachées ou salies: tables, buffets, parois, rayons, etc. ^Élllf ¦ ¦< ,.HH1» ¦ HHP *ous ,es "qu'des
|§|§|f Le panneau de résine synthétique FORMICAest sensationnek les chocs, !§§§§§
IlliP l'eau bouillante, les liquides renversés et même les braises de cigarettes, lIllp résistant
||| ||p rien ne peut l'endommager. wÊw à la chaleur

IlliP Et quelles merveilleuses possibilités il offre à l'architecte d'intérieur grâce ||§§p Jusc1u'a 13°8

Wœw, à ses nombreux coloris et dessins attrayants! éMÊi «-..̂IIIIIP ' WzW nett°y® en un
Il liP Songez aussi combien de peine FORMICA épargne à la maîtresse de |l||p tournemain
|||||p maison. Avec un chiffon humide, les taches de graisse, café, vin, sauce, |||fll
j|||| l acide, peinture, etc. disparaissent en un clin d'œil et la belle et gaie sur- |l| f|p
wwm face FORMICA réapparaît comme par enchantement. wWfrmarnai IflgiP Prenez garde au
IlliP FORMICA , le revêtement adéquat et hygiénique pour tous les mobiliers |§||P timbre de garantie
^̂ p utilitaires dans 

les 
cuisines, magasins, hôpitaux, écoles, etc. dure plus wMfc FORMICA '

jjj i que les meubles qu'il recouvre. ' 
jjjp exigez FORM ICA ,

|É||1 FORMICA n'a jamais à être remplacé. Élll l vous ne le

IlliP i Les premiers frais sont les derniers. wÊM: regretterez pas l

Livraison par les maîtres d'état • Echantillons et prospectus par les distributeurs officiels:

BALE : P. Malzinger, Sfeinenberg 5 LUGANO : S. A. C. I. L., Sag herie di Viganello
' Tél. (061) 22 78 45 Tél. (091) 2 25 45

BERNE : Joh. Stelmle, Rosenweg 37 LUCERNE : F. J. Obrlst Sôhne A. G., Reussinsel
Tél. (031) 5 64 66 Tél. (041) 211 02

GENËVE : A. Dumonl, 19, boulevard Helvétique ZURICH : Aktléngesellsehaft Osfag, Zimmerli strasse 6
Tél. (022) 36 90 33 Tél. (051) 52 61 52

LAUSANNE/VEVEY et succursales : Gétar-Romang-
Ecoffey S.A.

Délégué pour la Suisse de Thos. De La Rue & Co. Ltd., Dép't. Plastic, Londres: F. Faux, 9t Chemin de Mornex, Lausanne
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MESSIEURS,

La belle chemise RESISTO

depuis C ITB JL9*M

KUFFEH & SCOTT\ J

^ÊSfsmssL

WÈlft RIDEAlIX
wË/ft FRAN ÇAI S

JJ JEAN PERRIRAZ
fflltu cnsevi hlier- tapissier
ffll v\ ( décorateur
P>5  ̂ HOPITAL 8, NEUCHATEL
>Jï , tel. 532 02
~> *
INSTALLE DANS TOUTE LA SUISSE

t̂'i-^MMJiw ïérita,Jles
1 ( / / / ' tâ l'étiquette bleue

/ JF 'JE' 1 sur c^
aciue ma

'n

^
s ^ m  ̂/ délicieuses

A vendre

SCOOTER
«Air Macohl», peu roulé,
en parfait état ; ainsi
qu'une

poussette-
pousse-pousse

belge, avec sac de cou-
chage et pare-soleil, ma-
telas. S'adresser : M. Wa-
ser, Charmettes 26, Neu-
châtel.

CONSERVES
UNE BONNE SANTÉ
Si tel est votre souci , faites , ce prin-

temps, une cure de « Tisane des Char-
treux de Durbo n » , le dépuratif du sang
qui ohiasse les affections de la peau ,
combat la comstlp.ation, facilite la diges-
tion. Toutes pharmacies et drogueries
Pr. 4.70 le flacon.
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H Fr.18.- par mois I
|»|| s suffisent pour que vous possédiez tout de suite une 

^^^machine à coudre BERNINA , modèle cl. 121 VM WÊÊ.
l|i|| Cette BERNINA électrique, avec bras libre , dispo- glfll
l»»i sitif à repriser automatique et un éclairage encastré , i|§§li
lllll reste inégalée pour sa qualité , son rendement et son prix : IgËli
§|||| Fr. 395.-. En achetant une BERNINA , vous avez en- |f||l|
||||| core la certitude de bénéficier de l'instruction d' une spé- Sslii
||l|f cialiste qui vous ensei gnera toutes les finesses des tra- fôSftlfii
gggg» vaux de couture et de raccommodage faits à la machine. lËl!»
WÊ& Choisir une BERNINA , c'est mieux placer son 11111|i&§8 argent. — Demandez les prospectus les olus récents li§|i

|||§L /̂ /r \La machine à coudre la meilleur marché s 'achète chez l§i§l

igrJl" ¦—£y des machines à coudre BERNINA .
|||| Seyon 16 Neuchâtel Grand 'Rue 5 Tél. (038) 5 34 24 ||||

^É^tÂ^â^-^-^^tm c'est chois i r , pour  votre a v a n t a g e , ce que  la m e i l l e u r e  t r a d i t i o n  au tomobi le  met  à vo t r e  s e r v i c e l
^H RnH n

ProSSj^Sf - rAJ^j É'CjÉkl EQ effet, s'il est merveilleux de posséder et de conduire une Jaguar, ses qualités et son rendement vous garantissent sa rentabilité pratique :

V§W^ ̂J^f-I"̂ ?*'"Ï^TSISI sobriété et classicisme de ligne, puissance, confort, maniabilité, sécurité, robustesse, mille et une raisons qui font la valeur véritable de ces voitures
^^^^^^^^^à^g^MJ^H hors classe, justifient pour vous aussi un choix qui n'est pas p ar hasard celui de l'élite du monde entier.

'̂ ^^f^^K^SE^'̂ ^^^B ^
es oouveaux modèles de Jaguar allient au prestige qui a valu à la marque une faveur unique en Amérique comme en Europe un ensemble de
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ry jjm? " ^ >V maintenant 5-4 places... ct les performances
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¦ fl» ,11 , 1 7 .  vitesse le célèbre moteur jaguar 3,5 1. ,
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H Un aliment comp let...

fl f  I PEOTéINES *,"S/—^:\X«L

1̂ 
Le lait n 'est pas un simp le liquide comestible: il est

t J un aliment complet. Car il contient , sous une forme

H 
¦ aisément digestible, les éléments fondamentaux que

pi ^^ 
sont les protéines, la graisse et le sucre (de lait), ainsi

4raL 
''-"m JÊÈ* 

C,UC *̂ e Préc'eux se^s minéraux (chaux)  et une série de
^B  ̂

||i 
Ëj gSF vitamines indispensables ; le tout dans  les 

meilleures

^l̂ .̂ ^aF proportions. Quel miracle 
qu 'une tasse de lait ! CPL

lelait fU
Dans votre cuisine

r '' ~ 5 NEUCHATEL
Clinique des montres - 1er étage

TOUTES RÉPARATIONS au plus juste prix

îlauaeauté
MANTEAU
T R E N C H - C O A T
avec jambières,
(protège - pantalon)

Fr. 95.-
Vêtements MOINE PESEUX

<. — J

Parasols - Mouilles de jardin
Stores extérieurs • Literie
Meubles rembourrés |

A. MAIRE
Tapissier-Décorateur

Tél. 5 47 15 - SERRIÈRES

« SAVAGE »
Tondeuse à gazon à moteur

Une machine avec laquelle vous aurez
plaisir à tondre votre gazon

Un coup de ĵ ^
téléphone Wj

(038) 5 43 21 £
et nous vous //i l
ferons une J *4

démonstration 
^Ja \ l

sans engagement / ^Ë&L /X
de votre part / *K /̂ \

Fr. 495.- (^^^^^et 565,- * '̂ Ç̂/

IIBèilLQDLL
NEUCHATEL

Il n'y a que le premier pas
qui coûte... *
Bannissez donc toute hésitation et venez
visiter notre grande exposition de chambres
à coucher , salles à manger et studios.
Vous serez étonnés d'y trouver um choix
aussi varié, depuis le mobilier simple
jusqu'à l'ensemble le plus luxueux et les
prix seront pour vous la cause d'une
grande satisfaction I

Faites-nous confiance, nous nous réjouis-
sons de vous présenter notre belle expo-
sition... Vous en serez enthousiasmés I

1ggS
11 , faubourg de l'Hôpital - Tél. 5 75 05

LA DOULEUR S'EN VA!

» . c ^̂  M f  M^^Kj

NfcS^^^'"' _—,J / ^Êj Êt
^m

Un bon bain laiteux et oxygéné aux
Saltrates Rodell calme et soulage pieds
endoloris ; Ja morsure des cors cesse. Plus
de sensation de brûlure ; l'enflure et la fa-
tigue s'envolent. La mauvaise odeur de la
transpiration est supprimée. Pour main-
tenir vos pieds en bon état, prenez un
bain de pieds aux Saltrates Rodell (sek
savamment dosés et très efficaces). Ttes
Pharmacies ou Drogueries. Prix modiques.

Irritation entre les Orteils. Démangeaisons,
mauvaise odeur, crevasses, peau moite sont arrê-
tées rapidement par la nouvelle Crème Saltrates .
Ses ingrédients antiseptiques désinfectent, sup-
priment l'irritation, rendent la peau saine et
résistante. La Crème Saltrates ne tache pas, ne
graisse pas. (Si vous préférez une crème absolu-
ment non-grasse, exigez la Crème N" 2 en tube).



Une belle escalade

Un beau passage de la palissade
remarqué dimanche à la démonstra-
tion du Club de dressage du chien

d'utilité de Neuchâtel.
(Photo J.-J. Luder)

L'expédition
germano-suisse

au Dhaulagiri
Après que les neuf participants

de cette expédition se soient réunis
à Bombay — une partie voyagea
avec le paquebot « India Reliance »
qui faisait sa première traversée,
l'autre prit l'avion — le voyage en
commun a continué le 15 mars der-
nier par chemin de fer via Delhi et
Lucknow, pour Nautanwa, station
de la frontière indo-népalaise. Là,
les participants de l'expédition ren-
contrèrent les sherpas qui étaient
guidés par le passang Dawa Lama,
déjà très connu.

Le 23 mars, Hansjôrg Wyss, à qui
l'on doit la réalisation de cette ex-
pédition , fut reçu par le ministère
de l'extérieur, à Khatmandu, et le

gouvernement du Népal eut la gran-
de amabilité de mettre un officier
de liaison à sa disposition.

Le 25 mars, le voyage continua
par la voie de l'air pour Pokhara.
Après avoir réparti les nombreux
bagages, l'expédition continua sa
route pour Béni, accompagnée de
cinquante coolies et de nouante mu-
lets. Dans cette région du Népal (à
environ 1000 m. d'altitude) , le cli-
mat est très doux , ce qui a permis
à plusieurs participants cle passer
les nuits à la belle étoile. Le méde-
cin de l'expédition , Sepp Mehl, de
Stuttgart, n 'a pas manqué de travail,
car des malades de toute la région
venaient se faire faire une piqûre
ou recevoir des médicaments du
sahib blanc. Le reporter cle la ra-
dio , Gerd Mehl, et le photographe,
Werner Stàuble, ont également bien
employé leur temps. Ils tiennent à
rapporter des récits intéressants
ainsi que des photographies et des
films.

Après quatre jours de marche,
l'expédition est arrivée à Béni. Là,
il fal lut  abandonner  les mulets et
commencer l'ascension du glacier
Mayangdi , au pied du Dhaulagiri ,
où se trouve le camp de base, avec
cent cinquante coolies comme por-
teurs. Le « chemin » suit le fleuve
Mayangdi Khola. L'ascension du
Dhaulagiri se fait du côté nord par
la route inscrite provisoirement sur
notre carte et avec les camps prévus.

Au fond des mers en bathyscaphe
PAR A U G U S T E  P IC C A R D

Dans ce volume (1) de trois cents
pages environ, agrémenté de photo-
graphies et pourvu de dessins tech-
niques, le professeur bien connu , M.
Auguste Piccard, a réussi ce tour de
force de s'adresser tout à la fois aux
gens de métier, aux savants qui veu-
lent une étude précise et serrée du
problème, et au grand public qui ne
s'intéresse guère qu 'aux aspects pit-
toresques de l'entreprise.
« Je souhaite que mon record

soit battu »
Un grand esprit — il suffit de lire

une vingtaine de pages de ce livre
pour se convaincre que M. Piccard
en est un — a le don inné de sérier,
de clarifier, de formuler, et enfin de
résoudre les problèmes ; ainsi là où
un autre aurait dit : « Vous compre-
nez, c'était très compliqué, parce
que, avant de songer à s'attaquer à
la difficulté principale, il fallait
d'abord... », M. Piccard déclare sim-
plement : « Pour réussir, je savais
qu 'il suffisait de... » Quant aux in-
nombrables difficultés mineures qui
menaçaient d'entraver sa marche, il
les accueille toutes par un «qu 'à
cela ne tienne... » Et comme un ca-
valier qui saute les obstacles, en un
instant il a atteint son objectif.

Ce don de simplification, M. Pic-
card le possède à un tel degré que
c'est une merveille de le suivre.
Avec lui la confrontation entre l'es-
prit et la réalité est toujours fé-
conde, on dirait ime partie d'échecs
où l'esprit engagé dans une offen-
sive de grand style déjoue et cul-
bute les unes après les autres tou-
tes les défenses de l'adversaire,
c'est-à-dire du réel. Mais ce triom-
phe, obtenu sans sueur et sans fati-
gue, est fêté aussi sans orgueil et
sans forfanterie. Au colonel suisse
qui croit le flatter en émettant le
vœu que ses performances ne soient
point dépassées avant longtemps, le
professeur réplique avec simplicité :
« Ce n 'est pas là mon désir. Ce sera
même un beau .jour pour moi quand
le record que je viens d'établir sera
battu. » Ce qui compte, c'est de pro-
mouvoir la recherche scientifique
qui est désintéressée.

Par air et par nier
Au début du volume M. Piccard

raconte brièvement ses explorations
dans la stratosphère. En effet , c'est
l'application des mêmes principes qui
permet de s'élever très haut dans

(1) Arthaud, Paris.

l'air et de descendre très profond
dans la mer.

Là-dessus il s'attaque à l'étude du
bathyscaphe ; les questions techni-
ques sont passées en revue : cons-
truction d'une cabine assez solide
pour résister à la pression des gran-
des profondeurs, raccord des hémi-
sphères, passage des tubes et des câ-
bles à travers la paroi , régénération
de l'air , éclairage , etc.

Le « Trieste » achevé, on l'amène à
Castellammare di Stabia. Ce sont
alors les premiers essais, puis la plon-
gée à 1080 mètres, au large de Capri ,
et enfin celle à 3150 mètres au sud
de l'île de Ponza.

A. la surface, la houle est assez gê-
nante. Mais le « Trieste » s'enfonce,
et il jouit bientôt du calme des eaux
sous-marines. Ses occupants ont-ils
le frisson ? Non , ils ont trop confian-
ce dans l'efficacité de leur appareil.
Et lorsqu 'enf in  le bathyscaphe gen-
timent se pose au fond de la mer, M.
Piccard a envie d'imiter Akleh-ben-
Nafy, successeur de Mahomet , qui ,
ayant  f ranchi  les colonnes d'Hercule
et atteint l'océan , s'écriait : Allah
m'est témoin crue, seule, la mer m'em-
pêche de poursuivre ma route et de
convertir par le feu et l'épée d'autres
peuples encore à la foi du prophète.
Avec un peu moins de grandilo-
quence, M. Piccard eût dit ; « Neptu-

Le professeur Piccard (assis, avec un chapeau) sur le bathyscaphe
« Trieste » dans le petit port de Castellamare. A ses côtés, son fils Jacques,

qui l'accompagna dans ses plongées.

ne m'est témoin que seule la terre
m'empêche d'ouvrir de plus profonds
océans à l'exploration scientifique. »

Ce n 'est là , bien entendu , qu 'une
plaisanterie. Ailleurs , dans un détail
de la narration , on devine la sensi-
bilité de l 'homme : à des centaines
de kilomètres de la côte, volent des
papillons ; soudain l'un d'eux est
happé par un oiseau. « Son sort nous
fait de la peine. » Cet instant d'émo-
tion , un autre que M, Piccard eût
peut-être rougi de s'y laisser aller , et
plus encore de l'avouer. A la page
suivante , où il décrit les ailerons des
poissons volants vibrant .comme les
ailes de nos libellules , quelle précision
et tout à la fois quelle poésie !

Vers un navire construit
d'après le dauphin

Enfin , sortant de son sujet , M. Pic-
card aborde un chapitre captivant ;
il y analyse les mouvements imper-
ceptibles grâce auxquels les dauphins ,
à l'avant des navires, peuvent nager
sans laisser de sillage derrière eux ,
c'est-à-dire avec un minimum d'éner-
gie.

Et en quelques pages, voici conçu ,
et quasiment construit , le navire ou
le sous-marin , qui s'inspirant d'eux ,
se déplacerait sans effort et ferait
concurrence aux poissons les plus
rapides. P.-L. BOREL.

Touj ours les soucoup es volantes !

A propos d'une apparition céleste
On nous écrit :
J'ai lu avec quelque intérêt les

observations faites au début de ce
mois à Cressier et clans le Vignoble
(Feuille d'avis de Neuchâtel » des 5
et 7 mai). Elles m'ont remis en mé-
moire une observation que j'eus l'oc-
casion de faire, il y a cle cela plus
de cinquante ans, puisque c'était en
1901 ou 1902, ce qui prouverait que
ces fameuses « soucoupes » ne datent
pas de ces dernirèes années seule-
ment.

J'observais un soir, encore de
jour , la planète Vénus visible alors
en plein jour avec une jumelle et
d'un balcon situé en face cle la
poste, près de l'hôpital. A un cer-
tain moment , je vis soudain une
forte étoile lumineuse plus à gauche
que Vénus et qui semblait immobile,
simplement parce que son mouve-
ment était d'approche directe. J'ap-
pelai alors mon père pour venir
constater cette curieuse apparition,
que je croyais due à une « nova »,
c'est-à-dire à une étoile nouvelle su-

bitement apparue par suite d une
très lointaine explosion interne.
Mais après un moment de fixité,
l'étoile fit un brusque écart à droite
et fila du côté de Serrières, sans
grande vitesse. C'était donc un ob-
jet fort semblable à ceux que l'on
signale depuis deux ou trois ans, ce
qui indique donc que ces appari-
tions lumineuses ne datent pas
d'hier ou d'aujourd'hui...

J'avais laissé tomber dans l'oubli
ce phénomène vu il y a donc plus
d'un demi-siècle, mais que je vois
encore comme si c'était hier. A cette
époque-là , on ne parlait pas encore
de soucoupes ou autres choses, les
avions et les appareils de sondage
atmosphériques n 'existant pour ainsi
dire pas. Observation qui pourrait
ainsi confirmer la thèse que quel-
ques-unes de ces apparitions sont
d'origine extra-terrestre, puisqu'on
1901 aucun avion ne pouvait être
mis en cause. Je donne cette obser-
vation comme certaine et à titre de
comparaison intéressante. Q.I.

Que savons-nous des Martiens ?
A propos de la vie sur Mars et

des voyages interp lanétaires, un pro-
fesseur  de notre Université nous
signale les passages suivants d' une
brochure récente de l'abbé Daiso-
mont , lauréat de l'Académie royale
des sciences de Belgique :

La température moyenne de la sur-
face de Mars est de 40 degrés inférieure
à celle de la Terre ; il y règne une sé-
cheresse extraordinaire ; l'atmosphère
martienne ne contient pas d'oxygène
en quantité appréciable. Une vie vé-
gétale très inférieure serait peut-être
possible.

Quant aux Martiens, il est évident
qu 'ils sont à reléguer dans le monde
des rêves et que toutes les absurdi tés
que l'on a brodées autour de ces êtres
fantas t i ques ne reposent sur aucune
base scientifique. D'ailleurs , si des Mar-
tiens existaient , ils ne pourraient en
aucune façon vivre sur notre Terre ,
comme aucun Terrien ne pourrait  vivre
sans engins spéciaux sur la planète
Mars.

Jusqu 'ici les voyages interplanétaires
sont impossibles , non pas au point de
vue technique , mais au point de vue

physiologique. L'absence de pesanteur
créerait des conditions tellement éloi-
gnées de celles pour lesquelles nous
sommes organisés, que la vie humaine
tout au moins serait incapable de s'y
adapter et de s'y maintenir.

Une des conclusions est que les sou-
coupes volantes ne sont pas d'origine
extra-terrestre. Ce sont des farces de
foire , des produits de l ' imagination ; à
moins qu 'il ne s'agisse d'appareils de
l'aéronautique terrestre , construits dans
un but d'expérimentation , en vue de
l'autodestruction de l'humanité qui se
dit civilisée...

LE PROCHAIN FESTIVAL DE LUCERNE
Chronique musicale

Le programme général des Se-
maines musicales internationales de
Lucerne, qui se dérouleront du 6
au 30 août 19.Ï5, vient de paraître.
Il est particulièrement riche et va-
rié.

Après le relâche de l'an dernier,
dû en grande partie à sa réorgani-
sation , l'Orchestre suisse du festival
assurera à nouveau les six grands
concerts symphoniques. Il sera pré-
senté par Ernest Ansermet, puis
placé successivement sous la direc-
tion d'Herbert von Karajan , d'Eu-
gen Ormandy, d'Ataulfo Argenta et
d'Otto Klemperer. Les solistes de
ces concerts seront les pianistes
Clara Haskil , Geza Anda , Robert
Casadesus et Emil Gillels, les vio-
lonistes Nathan Milstein et Wolf-
gang Schneiderhan , le guitariste
Andres Segovia. A côté de chefs-
d'œuvre consacrés de la symp ho-
nie et du concerto, on pourra en-
tendre comme musique moderne :
La mer, de Debussy, la Symphonie
liturg ique, d'Honegger , la S y m p ho-
nie ' Matthis le Peintre, d'Hinde-
mith , le concerto pour guitare et
orchestre de Castelnuovo-Tedcsco.

Des deux sérénades, l une , au
monument du Lion, est confiée à
Paul Sacher et son « Collegium
Musicum » zuricois , avec le con-
cours d'Arthur Grumiaux, violo-
niste, l'autre , au Bûrgenstock, à
Karl Mûnchinger ct l'orchestre de
chambre de Stuttgart .

Comme concerts de musique de
chambre sont annoncés une séance

de quatuors par le Quartetto Ita-
liano, une "soirée de lieds par Eli-
sabeth Schwarzkopf et Edwin Fis-
cher, une soirée Bach par le vio-
loncelliste Enrico Mainardi , une
séance de trios par Fischer-Schnei-
dcrhan-Mainardi, et une soirée de
musique slave moderne par Lud-
milla Bertova , violoniste, Ernst
Hâfliger , ténor , Sieglinde Wagner,
alto, Rafaël Kubelik, pianiste.

Les orgues de la Collégiale Saint-
Léger seront jouées, une première
fois par Anton Nowakowski, à la
mémoire de Wilhelm Furtwângler,
une seconde fois par Marcel Dupré.

Enfin , le célèbre oratorio Les Sai-
sons de Hay dn sera chanté et joué
par le Chœur lucernois des Semai-
nes musicales et l'Orchestre du Fes-
tival , avec Irmgard Seefried, Ernst
Hâfliger et Heinz Rehfuss comme
solistes, sous la direction de Rafaël
Kubelik.

Ç> Ç> c?

D'autre part, le Théâtre de Lu-
cerne annonce cinq représentations
pendant la durée du festival de
Maria Pinéda , drame du poète espa-
gnol Federico Garcia Lorca , avec le
concours de Maria Becker , tandis
qu 'à Einsiedeln, d'un accès aisé de-
puis Lucerne, se déroulera à nou-
veau , durant  tout l'été, sur le par-
vis de l'illustre abbaye, le Grand
Théâtre du Monde de Calderon , mis
en scène par Oscar Eberle.

J.-M. B.

ÉTAT CIVIL DE NEUCHÂ TEL
NAISSANCES : 3 mal. Jaquier , Chris-

tian-Daniel , fUs de Baymond-Auguste,
papetier à Neuchâtel , et de Muguette-
Jeanne , née Schwab. 4. Baudin , Yves ,
fils de Paul-Francis , horticulteur à Neu-
châtel , et de Madeline-Huguette , née
Bourquin ; Benassi , Elio-Oltnto, fils de
Gogllardo-Glovannl , agriculteur à Neu-
châtel , et de Bartolomea-Domenlca , née
Bomele ; Bugmann , Philippe , fils de Jo-
sef-Anton , médecin à Neuchâtel , et
d'Anne-Marie , née Boven. 5. Soltermann ,
Heidl , fille d'Ernst . agriculteur à Cham-
pion , et de Gertrud , née Jordl ; Gyger ,
Baymond-Fierre , fils de Numa-Jakob ,
agriculteur à Chaumont sur Savagnier ,
et de Mina-Ellsa , née Martin.

PUBLICATIONS DE MARIAGE : 4 mal.
Mateyka , Kurt-Josef , conducteur typo-
graphe , et Buckreus , Berta , les deux à
Neuchâtel. 5. Burri , André-Albert , em-
ployé de commerce , et Spicher , Made -
leine-Clara , les deux à Neuchâtel ; Bay-
naud , Bobert , magasinier , et Vanzlnl ,
Esterlna , les deux à Neuchâtel ; Fallet ,

Louis-Paul , conducteur C.F.F. à Neuchâ-
tel , et Henry, Eisa-Nancy, à Ependes ;
Cattin , Marcel-Léon , boucher , et Rahm ,
Rita, les deux à Neuchâtel.

MARIAGES : 5 mal. Samperl , Glusep-
pe, commerçant à Catanla (Italie), et
Vcegel i , Madeltne-Jeanne , à Neuchâtel. 6.
Pauchard , Fernand-Baymond-Guy, dessi-
nateur , et Glvord , Monique-Marcelle , les
deux à Neuchâtel ; El-Fartosy, Moham-
med-Hussein , étudiant en droit , et Bo-
rel , Jacquellne-Susanne, les deux à Neu-
châtel.

DÉCÈS : 3 mal. Glauque , Paul , né en
1896, agriculteur, à Chaumont sur Sa-
vagnier , époux de Céclle-Héléna , née
Droz ; Delachaux dit Gay , Jules , né en
1866 , mécanicien à Cernier , veuf d'Ida-
Eva , née Jeanneret-Groejean. 4. Richard
née Bardet , Emma-Hélène, née en 1876,
ménagère à Neuchâtel , veuve de Ri-
chard , Henri ; Gern , Louis-Oscar , né en
1876 , magasinier à Neuchâtel , époux
d'Elisa , née Schwarz.

LÀ SITUATION DIFFICILE
DE BERLIN-OUEST

Les soucis financiers
de la République fédérale allemande

Notre correspondant pour les af *
[aires allemandes nous écrit :

Il est toujours difficile de conten-
ter chacun...

Il n'y a pas très longtemps que M.
Adenauer s'entendait reprocher de
ne pas montrer assez de compréhen-
sion à l'égard de la situation finan-
cière des secteurs occidentaux de
Berlin. Sensible à oe reproch e, il se
rendit dans l'ancienne capitale et
promit une augmentation substan-
tiell e de l'aide que la République fé-
dérale accorde à la ville encerlée...
Or il se trouve maintenant que M.
Adenauer s'entend reprocher sa libé-
ralité et se voit comparé aux filles
de Danaûs , condamnées à remplir un
tonneau sans fond.

Voici ce qu 'il en est : en 1953 la
République fédérale a dépensé pour
Berl in  G81 millions de marks et 7,50
millions en 1954 ; le Sénat berlinois
réclame aujourd'hui avec insistance
un milliard et 62 millions pour 1955...

Un lourd héritage
Berlin-Ouest compte actuellement

175,000 chômeurs et environ 795,000
bénéficiaires de rentes officielles, à
des titres divers, sur une population
totale de 2,3 millions d'habitants, ce
qui revient à dii e que deux Berlinois
sur cinq vivent totalement ou par-
tiellement aux frais de l'Etat.

Cette situation s'explique en partie
par le fai t  que le Berlin d'avant la
défait e n 'était pas seulement une ca-
pital e, mais aussi le siège central des
principales banques, des sociétés
d'assurances, des trusts et des gran-
des associations professionnelles. Ces
puissants employeurs ont presque
tous émigré vers la R épublique fé-
dérale avec les possibilités d' emploi
qu 'ils représentaient , laissant à la
ville qu 'ils abandonnaient des dizai-
nes- de milliers d'employés sans ga-
gne-pain.

Le seul remède rationnefl auquel
pourraient recourir les autorités ber-
linoises est une industrialisation
poussée de la ville, et de très gros
efforts ont déjà été faits dans ce do-
maine où le niveau de la production
de 1936 a de nouveau été atteint. La
situation de la ville, encerclée par
les communistes (qui n'ont aucun

intérêt  à voir cesser les difficulté s
financières et sociales du « monde H.
b re») ,  marque toutefois des limites
très nettes à ce développement.

Le meilleur client de Berlin
En 1954, la production industrielle

de Berlin a toutefois encore progrès»
se d'environ 20 % et le 62 % des arti-
cles fabriqués a pris le chemin de
la République fédérale, de loin le
meilleur olient de l'ancienne capi.
taie. Malgré cela , Berlin-Ouest n'a
vendu à l'Allemagne occidentale que
pour 13,5 milliards de marks depuis
la réforme financière , alors qu'elle
lui achetai t pour plus de 20 milliards,
Et pourtant Bonn fait de gros efforts
pour réserver ses commandes aux
Berlinois, avec lesquels elle traite
deux foi s plus d'affaires qu 'avec les
Hollandais et trois fois plus qu'avec
les Français et les Anglais.

Les statistiques du marché du tra-
vail indiquent que 200,000 personnes
ont trouvé un emploi stable au cours
de ces quatre dernières années. Si
le nombre des chômeurs n 'a diminué
que de 125 unités pendant la même
période, le fait est imputable avant
tout aux nombreux transfuges dn
secteur oriental qui s'efforcent de ve-
nir gagner leur pain de ce côté-ci du
rideau de fer.

Ce sont les industries électro-tech-
niques et des machines qui ont en-
registré la plus forte augmentation,

L'avenir
Le plan à long terme que les au-

torités de Bonn, sur l'initiative du
chancelier Adenauer , viennent de
mettre au point, prévoit pour les
quatre années à venir 1,6 milliard
de subventions supplémentaires pour
le soutien et le développement de
l'économie berlinoise, d'ans le sec-
teur industriel surtout.

C'est évidemment l'annonce de
cette décision qui a fait froncer le
sourcil aux contribuables de la Ré-
publique et feur a fait parler du ton-
neau des Danaïdes. En réalité la moi-
tié de cette somme est apportée par
Berlin même et provient d'int érêts
et de ristournes divers se référant
à d'anciens crédits accordés dans le
cadre du plan Marshall, sommes qui
depuis longtemps déjà ne quittaient
plus Berlin. TJn quart seulement de
l'aide prévue dans le projet gouver-
nemental a pour couverture des « re-
cettes diverses s>, qui restent proba-
blement encore à trouver et qui le
seront selon toute vraisemblance
dans la poche des contribuables.

C'est encore plus que suffisant , di-
sent ceux d'entre ces derniers que les
considérations de haute politique du
gouvernement n'empêchent pas de
penser en premier lieu à leur propre
porte-monnaie...

Et ils sont nombreux.
Léon LATOUR.

Petits échos
de chez nous
et d'ailleurs

Du coté de la campagne

Il existe à Compton, en Grande-
Bretagne, une station de recherches
sur les maladies des bêtes bovines
qui poursuit depuis quelques années
clés expériences fort intéressantes
notamment au sujet de l'avortement
épizootique. C'est ainsi que 500
veaux furent achetés en Ecosse et
groupés clans une ferme spéciale. Il
importait que ces veaux n 'aient reçu
aucune goutte de colostrum ni de
lait qui ne provint de vaches in-
demnes à la maladie. Les bêtes ont
été réparties en 5 groupes. Les
veaux du premier groupe furent
vaccinés à l'Age de six mois; ceux
du second à l'âge de 18 mois juste
avant la saillie; ceux clu troisième
à l'âge de 6 et de 12 mois ; ceux
du quatrième furent  vaccinés trois
fois et enf in  ceux clu cinquième
groupe ne furent pas vaccinés. A la
première gestation , un certain nom-
bre de génisses furent infectées ar-
tificiellement. II en fut de même
pour un nombre identique d'ani-
maux de chaque groupe à la deu-
xième et à la troisième gestation,
Les expériences se poursuivent ac-
tuellement. De l'avis du directeur
de la station , on peut aff i rmer  que
l' immunisat ion jusqu 'à la troisième
gestation est parfa i te  quelle que soit
l'époque cle la vaccination du veau.

Il n 'est pas qu 'en France que les
surfaces cultivées se révèlent en
constante réduction. Un jour nal
londonien réclame que l'on freine
cn Grande-Bretagne l'extension in-
cessante des agglomérations urbai-
nes. Cette extension , dit-il , absorbe
plus cle 60 hectares de terre cultivé e
par jour. Il s'agit là effectivement
d' un problème qui à la longue peut
cire gros de conséquence. Ce chif fre
cle 60 hectares peut paraître exces-
sif.  Cependant , toute proportion
gardée , la situation est encore plus
grave cn Belgique où près de 4000
ha par an sont perdus pour l' agri-
culture.

J. de la H.

Â/ oâ attlcteô et no5 documenta d actualité

Les femmes av!sées^ \̂
ont toujours r̂ffà çp*

YvjP' a portée de main
pas seulement pour le linge lin.

Ideat aussi comme shampooing
(Vi sachet seulement)

Merveilleux pour bains ds mousse
(1 sachet seulement)

Plus de traces sur la baignoire
rincer sullit

Vraiment économique

Pour vous i&**Wt |
mettre en r*/* » *¦
appétit... /^n, «• l

... buvez naturel: un bon verre de
vin du pays ! Presque tous les cafés
et restaurants servent maintenant
le vin en verres-ballons de l dl.
Pour un prix minime -et sans nuire
ù votre équilibre - prenez joyeuse-
ment - -,

f u n  ballon
de blanc du pays

Peti t  verre ' à pet i t  pr ix

VACANCES GRATUITES
Le Vermouth « NOBLESSE » prépare de

sensationnelles vacances gratuites.
Voilà, une façon originale pour cette
grande marque de remercier le public

de sa fidélité. Û 

Jeunes époux , Jeunes pères,
assurez-vous sur la vie fi la

Caisse cantonale
d'assurance populaire
NEUCHATEL, rue du Môle 3

Pour participer à la question du mois
le nouveau concours offer t  par

« MANZIOLI JUBILÉ »
et qui est doté chaque mois d'un

scooter Vespa
valeur 1490 fr., vous devez indiquer
votre réponse . à la question posée
sur la carte-réponse (chez votre épi-
cier) ou sur 5 macarons-réponses
au café. Précisez bien chaque fois

un MANZIOLI Jubilé.



Une confiture qui tient mieux.. . qui
reste, au bout de longs mois, fraîche
et substantielle comme en été... telle
est la confiture que vous offre Roco,
dans ses bocaux hermétiquement clos.

Roco a cherché, des années durant, une meilleure fermet ure des bocaux 1g
qui soit absolument hermétique. Plusieurs bons systèmes ont été IPl ^MF1|
examinés, des spécialistes ch nombreux p ays ont été consultés.. .jus- 

^^^^^^^ m
^

W^-N, q!i 'à ce qu'elle soit trouvée: la f ermeture parfaite . Et le résultat? „, s , ru ,,«̂ S
ĵffijpr ~""̂  Essaye^J Essaye% donc la conf iture de ces nouveaux bocaux ! v^ri-^» < • f 0 * è

%Ae Suecè* datenc/cè, GEVAPAN

fefel émWf¦jjr

d'oplfit!
IH l?! M#1P " 

I .„ bidon de 5 kg Fr. ?.- par kg
raf ¦ Q ^^ " ĵ^

»*"
^

1" .. »»«  ̂ bidon de 10 kg Fr. G.80 par kg

La nouvelle cire « concentrée »y  ̂ sr \ŝ  ^X^/yJ FVPT>

La très grande ténacité f J  ̂ ê Le8 maîtrTma.son
de cette cire extra-dure 

 ̂ ^̂  ̂ àh sont 9nth0U8iaamée8
simplifie beaucoup le travail u -^^  ̂ J&JL
Wega-Durobril a été créé spécialement pour les sols très exposés à rŝ ŝ 5-" ILrTVxune (orte circulation. Cette cire devient si dure que la saleté et la Les femmes ^v J^poussière ne peuvent plus y adhérer. Un coup de balai suffit pour resptrentTnffn. ÈÊ
nettoyer le sol. JÊÊj
Il ne faut qu 'une imperceptible pellicule de Wega-Durobril. ^^Tj—
Aussi, quelle économie ! Le brillant tient beaucoup plus longtemps ^====k"
que celui d'une encaustique ordinaire. Il n'est donc pas nécessaire es P°ne vwilam
de cirer à chaque nettoyage, car un léger coup de frottoir suffit pour plus rien d'autre
redonner au parquet tout son éclat.

Quel' progrès ! Ce n'est pas une simple encaustique,
mais une cire «concentrée»,
donc beaucoup plus économique.

WEGA-Durobril donne un éclat
d'une durée encore jamais atteinte

(

Wega-Durobril et Wega-Liquid-Polish
(qui nettoie et fait briller du même coup) utilisés à tour de rôle
Voilà une heureuse combinaison !
Un essai vous montrera les grands avantages
de WEGA-Durobril. Demandez donc un échantillon
à votre droguiste ou à votre épicier.

Fabricant: A. Sutter, produits chim.-techn., Munchwilen/TG
WEGA-Durobri l  avec Chèque-|̂ §ï

A remettre tout de suite, pour cause de
départ, jolie petite

pâtisserie - confiserie
tea-room

au bord du lac de Neuchâtel. Très bas
prix.

Faire offres à case 70, gare II, Neuchâtel.
Tél. (038) 8 22 16.

J O H N S O N
Depuis que je connais les produits
JOHNSON, j'éprouve un réel plaisir à
nettoyer et à entretenir mes parquets,

linos, caoutchouc, etc.
Représentation et dépôt :

Laboratoire AQUILLON, Prébarreau 3
(Tél. 5 49 82, le matin), Neuchâtel.

SOURDS —|
ESSAYEZ le nouvel appareil Omikron 7
LARGO à trois transistors, sans lampes ; ,
sans batterie B ; fra is d'emploi 1 fr. 55
pour deux mois ; excellente sonorité. ;
Par suite de plus forte production, il si
nous esf possible de mettre en vente jg

notre LARGO au prix de "

Fr. 480.- I

L'APPAREIL SUISSE DE QUALITÉ
Présentation sans engagement ni frais y'

Consultation gratuite |
vendredi 13 mai de 10-17 h. 1
PHARMACIE ARMAND f
2, RUE DE L'HOPITAL, NEUCHATEL £

par le spécialiste de la Maison ¦ -

MICRO-ÉLECTRIC S. A. I
LAUSANNE I

Sans SflKz )
compresseur! P̂ ffSl̂ ^

BURGBA 53 Ĵ̂ ggl
pour décorateurs, peintres, garagistes j

; Î20 v. Prix : Fr. 9S.50 + port
M . T H O M E T

\ ÉCLUSE 15 NEUCHATEL

.

m£?rTBeile' OTTO WEBER
recommande ses délicieuses tresses, taillantes

et ses fameux croissants parisiens.
Faubourg de l'Hôpital 15 Tél. 5 20 90

I g pfiffffff;¦ 
 ̂

Ummiàmm
È̂^̂^ ÊŜ  de toute confiance!

/ i j -  . . JP*jjy S%ÊÊÊÊÈ&%. \j r-^k 
Les Personnes 

de toute confiance , tra-

É||5gM f/fiiïr ^'̂ &sÈ&, Wel 
vaillant régulièrement , correctement et

(Ù& V-iSfeH? wGi?%£wy./7/l /»' î toujours très Q\r\ recherchées.
[Vu t̂t ^mï Ĥ ^&sCwwff Xi±V&Qm T£mmmw ^mrf /r  J ri Qt tSf '/ fSm  ̂ i l  V I l \

*̂, /^̂ MÉ̂ -*^ ĵ *̂-|fiP̂  JgÊÉÊS °n les aPPré_ ^~ cie , on sait les

«51* Y / ^SgBiM  ̂ /7 *^3Êlr\ serv ic °s qu 'elles peuvent rendre. Elles

^__>-. —-""""l P*Hil " en va ^e même des machines à laver.

0 W$$W 1 P̂ )îl 
On donne la 

préférence 
au 

modèle
ï, ** '" '$ N̂ ^RBS  ̂

dont 

la construction robuste 
_^

Ht *S» «SB» "~| garantit une sécurité prover- %^3
^KjW

* ' V „. „ J biale, à celui qui traite le ' ' y

B^%
|̂  —— M linge avec ménagements — autrement

B ^g m dit au modèle «Miele 307».

I 

La machine à laver «Miele 307» fait ^J j f/ -  tout: elle dégrossit, lave,
épure , rince à l'eau bouillante puis i II \'9 chaude jusqu 'à ce qu'elle
soit claire. J^K Une grande lessive ne dure pas plus d'une heure.

I

La «Miele 307» est la machine à laver idéale pour les maisons locatives et
les entreprises artisanales, pour les personnes désirant avant
tout une machine sûre qui, dans la buanderie, tj ^S^Ê^  

fasse 
du bon

¦ 
travail jour après jour même si on lui demande de gros efforts.

ÎT'-'/ V ' \ * *¦ * ÏW'fflSiwffiiin  ̂' 
la 

machine à laver de toute confiance

MH k À n |M Ir ' lHKÏ 4 'J R -3ft — est * votre disposition. Demandez

WLj -̂ - -̂m -̂^̂ ^-̂-S^— -̂m^- -̂Maj B m  i une démonstration sans engagement à

I Chr. Waag, Pierre à Mazel 4/6, Neuchâtel

Il  Fr. 39.80
I ™ élégant et pratique. Cuir brun « Antique
I » Finish », semelle de caoutchouc noir

Fr. 36.80
j- Soulier moderne cle ligne italienne ,

: <rt système cousu trépointe véritable. Cuir
noir, semelle de cuir g

J-Kyrth
j Seyon 3 NEUCHATEL p



I P o u n  

/e centenaire du g fane/ écnti/ajn Suisse â* TP I j j^  ̂I ̂ ^„Jerem,as QoMelf» LA PRODUCTION SUISSE A L'HONNEUR \ ! n i  1 1

V^̂ F̂FRMF UN S0 C ^S ECL ATANT PROLONGATION S
f ; 7

^ ' ¦¦Iil IL ^™© SEMAINE 1

¦¦ EiHi EMIL HEGETSCHWEILE R U LI , D E R KN EC HT 1"——— ALFRED RASSER !

* Ein Schweizer-Dialektfilm zu Ehren des grossen Schweizerdichters JEREM IAS GOTTHELF ïjl:VKttt
U\rtMte!S^̂  

Extrait de 'a preSSe : * LA PRODUCTION SUISSE PEUT ÊTRE FIÈRE DE CE CHEF- D'ŒUVRE MAGNIFIQUE »

JU-̂  ̂ Samedi et dimanche 2 matinées à 14 h. 45 et 17 h. 30 LOCATION OUVERTE
UNE PRODUCTION Aujourd'hui jeudi et mercredi prochain : matinées à 15 h. - Tous les soirs à 20 h. 30 àe 14 heures à 17 h. 30 i

A C T A  D nf lOV  aujourd'hui jeudi |OSCAR D U D Y X" -v vendredi - samedi - dimanche
DE GLORIA FILM f Version originale sous-titrée par M. le professeur CHARLY GUYOT 1 Téléphone 530 00 I

Distribué par ———^———^——«^^———————_^—-^-___
BERETTA FILM ZURICH Grands enfants dès 13 ans admis aux matinées seulement FAVEURS SUSPENDUES

• 
Y*

Mllllll l lll lllll l—»»llll l É IIMMII ¦ MHI1IIHHI1MI

s : N
Matelas pneumatiques ]
aux prix les plus bas, mais toujours

de Ire qualité

DU NOUVEAU :
SACS GONFLEURS, peuvent être employés
comme sacs de transport et pour gonfler

vos matelas

S. Sehupbach - Stock U.S.A.
¦ Neuchâtel - Les Saars 50 - Tél. 5 57 50 /

>y '̂ '-;y 'yy ~-y— — : - ~ ~y ' ¦¦ |Qw

*C*AN P A N O B A M I Q ^ *BH •( ^ t if , \i : g, g
DÈS AUJOURD'HUI JEUDI à 15 heures et 20 h. 30

1 • EDDIE CONSTANTINE © I
i $̂ & *$' f »» t̂ 1 avec des * S°URTS » i %v° .̂ V"' j S t  

^ 
"5S « f prometteuses

I ^̂ /°t° ^M ŴJ Danièle GODET 1

& • ^...,-,__ Sg ,Jk  ̂ ' Coiette DEREAL !

1 4> / v̂Te
^t 1^> <J£^.  ̂

vous promet que ça va sauter
¦C^v , <%> et que les « SOURIS » vont drôlemen t danser !

1 UN SPECTACLE QUI GAL¥ANÏSE g
Tous les soirs à 20 h. 30

Samedi, dimanche, mercredi, jeudi , MOINS j
matinées à 15 heures D£ J8 ANS N QN ADMIS

FAVEURS SUSPENDUES

®

^
J™ 

¦ ¦ [S z

y ' NYLON PERLON HELANCA
* Jf '̂  S0IE NATURELLE " NYLON

/

JF Y En outre : disposition spéciale des
y JÉF mailles, d'où élasticité incompara-

r, 0T à JÉË ble - neuf superbes teintes mode -
ape ine J f «j w  « ÊmW ^me**. renforcements efficaces.

/ •  JmWÎS&tÊtm.f̂e|f 
J ? 

JjmF exiger h L ÂWm m,
WÊxJÊJf m asl

^¦¦̂  ̂
M A N U F A C T U R E  DE BAS FLEXY S. A., ST-GALL

. i i i ' m '"

—B—ma^—iMHiiw M irm i—mmï

Pour être sûr d'avoir les meilleurs -
demandez toujours les

citrons . Q
Sunkist ^A 0Â

Auj ourd'hui encore, utilisez à la cuisine les
citrons Sunkist et appréciez leur saveur incom-
parable ! Les citrons Sunkist , mûris sur les coteaux
ensoleillés de Californie, ont l'exquise qualité des
oranges Sunkist. »

Demandez expressément les :

Sunkist
Citrons de Californie

LA C O N S T I P A T I O N
est vaincue sans douleurs avec

AGOLAX
émulsion laxative indolore. Agolax est
un produit suisse en vente dans les
pharmacies et drogueries. Oicm 20615.

Acheter les lunettes
chez

à >*i.omminot
Ç7 <fcx»'i»e«»e»ATEL

C'EST VOIR CLAIR...



VAL-DE-TRAVERS
* 

TRAVERS
Journée des mères

(c) Au culte du matin , présidé par le
pasteur Plngeon , des fillettes ont fleuri
les mamans. La fanfare et les accordéo-
nistes ont parcouru les rues du village.

Ces attentions ont été vivement ap-
préciées.
Chez le Dr Albert Schweitzer
(c) Jeudi soir , dans la grande salle de
l'Annexe , M. André Henry, professeur
à Berne , a donné une séance cinéma-
tographique du plus haut intérêt. Elle
était réhaussée d'enregistrements sono-
res , de musique d'orgue et d'intéressants
commentaires. M. Henri Treuthardt ,
président de la commission scolaire ,
présenta l'orateur .

Les films en couleurs sur l'Afrlque-
Equatoriale étalent des plus évocateurs.

LE GARAGE Dl STAND S. A.
Tél. (039) 3 29 41 LE LOCLE

offre, sauf vente entre temps :

OCCASIONS
avec garantie de 3 mois

DftUED DA I QRA noire, intérieur cuir rouge,
ElUlCn SU, I aUHf i conduite à gauche
DfôVCD 7K IÛK I noire, intérieur cuir tan,
nUVCn IV 9 139 I j conduite à gauche
DAVED "7R 10.1*1 verte, intérieur cuir vert,
nU f Cil lw» l OïlIi  conduite à gauche
DnifED 7R I QIt l noire, intérieur cuir tan,
nUVCn 10; I SiJ I j conduite à gauche
DfllfED 7R IffiKfl) beige, intérieur cuir rouge,
nul «EH IU, I «KNIJ conduite à droite
DAVED t̂% I Qfifl verte, intérieur cuir vert,
nUIEA SU, I 39U, conduite à gauche
DAVED 7R IQRA noire, intérieur cuir vert,
tlU?En IU) I 3UU) conduite à droite
DAVED 7K IQRA bleue , intérieur cuir bleu ,
nU«En 19) I 93U) conduite à droite

ainsi que diverses

UND ROVER , 1950 à 1953
SÏMCA Aronde, 1953, gris clair
OPEL Record, 1953, gris clair
AUSTIN A 40, Somerset, 1952, vert moyen
STUDEBAKER Champion Régal, 14 HP, 1948

et autres
FORD V8, PLYMOUTH, OLDSMOBILE,

OPEL-Capitaine, FIAT-Topolino, PEUGEOT 202

A vendre

« Simca Âronde »
modèle 1952, complète-
ment remise à neuf , pein-
ture neuve, radio 3 lon-
gueurs d'ondes. Prix à
convenir. — Facilités de
paiement. — Tél., le
soir , (038) 5 29 88.

A vendre d'occasion
deux

radiateurs
S'adresser : Trols-Por-

tes 11, Neuchâtel .

Ç /̂ tnÀma - If e^ouaL
. S.\INT-BLAISE - Tél. 7 51 66

Du Jeudi 12 au dimanche 15 mal, à 20 h. 80
Dimanche matinée à 15 heures

(en cas de mauvais temps)
Une saisissante création de MICHEL SIMON

avec André Debar - Massimo Serrato

Le Marchand de Venise
d'après l'œuvre célèbre de SHAKESPEABE

TJn drame étrange et cruel, au temps des
fastes de Venise

Cinéma «LUX » Colombier A
TJne œuvre bouleversante avec Yves DENIATJD

Les deux gosses
Jeudi 12, vendredi 13 et samedi 14 mal,

à 20 h. 15

Il vous divertira et vous l'aimerez aussi...

Ce coquin d'Anatole
Dimanche 15 et mercredi 18 mai, à 20 h. 16
Dimanche matinée en cas de mauvais temps

(Moins de 18 ans pas admis)

I

* RÉNOVATION DE P N E U S
TALON A TALON

MONRUZ 27 NEUCHATEL
COMME DU NEUF... SAUF LE PRIX ! ! !
Garantis sur facture contre tous défauts de fabrication.

t] PIANOS
j |  neufs et d'occasion

| | selon le mode de « location--vente >
— pas d'engagement d'achat —

Conditions très intéressantes
RENSEIGNEMENTS CHEZ %

g HUG & Cie , musique NEUCHÂTEL

r >

électricien IQ̂ p

îlPgî
1CESSEEB1ESB NEUCHSTëT

TÉL. fi 17 12 GRAND * RUE «

-' -

Machina a calculer
& louer à la Journée,

à la semaine ou au mois

NEUCSHATEL
Bue Satait-Honoré 9

JEUNE
FILLE

de 17 ans, désire séjour
dans bonne famille pour
la période des vacances
(trois-quatre semaines)
pour se familiariser avec
la langue française. Pour-
rait éventuellement s'oc-
cuper d'enfants. Séjour
similaire également re-
cherché pour Jeune fille
de 14 ans ne possédant
que des notions élémen-
taires de français. Offres
avec conditions à A.
Mever , Bychenbergstrasse
No 263, Winterthour.

Machines
à laver

modernes, électriques,
avec chauffage. Deux bel-
les occasions en parfait
état. Bas prix. Télépho-
ne 5 34 69.

MOTO
à vendre, 350 cm1 «Royal»
impeccable. Offres : J.
Mounoud, Chézard.

Ménagères...
profitez !

PERCHES
extra pour meoimdère

FILETS
DE PERCHE

FRAIS
et

Perchettes
pour fritnre

LEHNHERR
Frères Tél. 5 30 92
On porte à domicile

et nous expédions •
au dehors

A vendre

« Peugeot » 301
en bon état de marche.
Conviendrait comme ca-
mionnette ou auto-trac-
teur. Prix Intéressant. —
S'adresser : rue Louls-
Favre 22, 4me.

A vendre superbe

scooter
« Isaria Goggo »

12S cm3, plaque et as-
surance payées jusqu'au
30 Juin. Agence Isaria,
Balance 2, Neuchâtel. —
Tél. 5 32 5(7.mmm

DEUTSCHE
LEIHBIBLIOTHEK
Flandres 5 Neuchâtel

mirnsm
fromages frais à la
crème et pasteurisés
ne redoutent aucune compéti-
tion. La classe les place tou-
jours au premier rang. La marque
Gervais doit son prestige à un
ensemble de qualités: saveur,
fraîcheur, parfaite digestibilité.

Le Petit-Suisse et ie
Carré
offrent cet avantage de convenir
à tous les âges.

JPtlII P; J loQUIUECRiMEf J'

champions des fromages frais

•••••••••••••
9 Nous vous invitons à nos w

! DÉMONSTRATIONS !
des derniers modèles

d'accessoires « TURMIX »

Presse-citrons,
oranges et grape- f ru i t s

W Machine à peler les pommes de terre WP
es Souffleuse à crème Ë9

i Jeudi 12 et vendredi 13 S

J à notre magasin rue du Seyon 10 y

W NEUCHATEL •
«9 vaâ

Pourquoi souffrir ?
Toutes vos chaussures

seront allongées et élar-
gies, par procédé spécial,
à la Cordonnerie

A. Biihler
SERRIÈRES

ainsi que toutes les ré-
parations en tout genre.

Se recommande.

Belle occasion, à vendre

OPEL RECORD
' modèle 1953 - 1954, élégante et soignée.

Adresser offres écrites à N. E. 213 au
bureau de la Feuille d'avis.

A vendre

moto « BMW »
250 cm8

superbe occasion. S'adres-
ser à M. Roger Droz,
Jeannerets 34, le Locle.

Avez-vous,déjà essayé
LA SUPER-

ENCAUSTIQUE
AU NYLON

DIAMANTINE
VENTE EXCLUSIVE :

M. TH0MET
Ecluse 15 Neuchâtel

A vendre des

POUSSINS
«LEGHORN»

race lourde

Oeufs à couver
PARC AVICOLE

«LES CHARMETTES»
R. Montandon

Tél. (038) 8 23 90

A vendre moto

« Royal Enfield »
500 cm3, 1647, en parfait
état. S'adresser au garage
Terminus, Salnt-Blaise,
Marcel Calame. Télépho-
ne 7 52 77.

A vendre, pour cause
de départ,

canoë
une place, complet. Prix
à convenir. Neuchâtel.
Tél. 5 78 88.

A vendre
deux paires de souliers
2V6, deux robes, taille
40, dont une bleue et
une grise. Tél. 5 57 63.

A vendre

motogodille
« Evinrude », 3,3 CH, en-
core en rodage. Prix In-
téressant. Tél. 8 24 34.

A VENDRE
un grand lit 135 cm.,
avec sommier et matelas,
un établi de menuisier
170x50 cm., état de neuf ,
un vélo d'homme et plu-
sieurs cannes bambou
pour pêche en rivière , cé-
dés à prix Intéressants,
S'adresser à Arnold Wen-
ker , poste , Valangin , ler ,
le soir avant 21 h. ou le
samedi après-midi avant
16 heures.

Cinéma de la Côte - Peseux Ta. a 19 19
Gina LOLLOBRIGIDA - Vlttorlo de SICA

PAIN ... AMOUR ... ET FANTAISIE j
Jeudi 12, vendredi 13 et samedi 14 mal ,

à 20 h. 15

Un grand film d'aventures I

LE BOU RREAU DE VENISE
Dimanche 15 et mercredi 18 mal , à 20 h. 15
Dimanche, matinée en cas de mauvais temps

mmWÊBmWmWmtiBkmiÈÈmWm

A vendre de particulier

cabriolet <0pel »
modèle 1952, à l'état de
neuf. S'adresser à Her-
mann Jacot, Pont 10,
Fleurier. Tél. 9 1163.

Moto « A.J.S. »
en parfait état , à ven-
dre avec garantie, plaques
et assurance. S'adresser
à Denis Vivien , rue des
Granges 23, Peseux.

A vendre

pousse-pousse
beige, avec sac de cou-
chage, en bon état , 70
francs. A la même adres-
se, différentes casseroles
pour cuisinière à gaz, à
bas prix. Amez-Droz, J.-
de-Hochberg 17.

vmMWÊMitummmm
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Essayez-le

Pony Sport
avec moteur

Sachs 50
le plus moderne

M. Bornand
Poteaux 4

A vendre

belle sciure
au plus bas prix. Scierie
Debrot, Saint-Martin. —
Tél. 7 13 21.

Pour cause de fin de bail,

A VENDRE
bureau - bibliothèque,
chambre à manger, ar-
moires à glace, dressoirs,
console, fauteuils, cana-
pés, lits, divans, mate-
las, commodes, tables, la-
vabos glaces, cuisinière
à gaz, petits buffets, bu-
reau ministre, tableaux,
accordéon, duvets et cou-
vertures neuves, habits,
souliers, etc. — Marcelle
Rémy, passage du Neu-
bourg, tél. 512 43.

A vendre

couvre-pied
rose, richement travail-
lé, dessus soie naturelle,
bourré (edredon blanc,
grandeur 340 X 240 cm.,
en parfait état. Télépho-
ner au 5 75 80.

A vendre de particulier

mobilier
complet, en bloc ou sé-
parément, une année d'u-
sage. Tél. 5 57 14.

A vendre d'occasion,
un

vélo d'homme
neuf , et un

vélo de dame
en bon état. S'adresser :
Draizes 6, Sme, à gauche,
après 18 heures.

CHR ONI Q UE REGIONALE
VIGNOBLE 

COLOMBIER
Vente paroissiale

(c) La paroisse réformée a eu samedi
sa vente annuelle en faveur des mis-
sions et des diverses œuvres paroissiales.
Ce fut un succès complet et le résultat
financier peut , d'ores et déjà , être taxé
d'excellent.

Le soir , la Jeune Eglise avait organisé
une soirée récréative ; on y entendit , en
particul ier , «La Sunamlte » , pièce en un
acte , du pasteur Ed. Jeanneret, de
Bôle.

AUX MONTAGNES
LA BRÉVINE

Tourisme pédestre
(c) Grâce à M. Georges Perrenoud , di-
recteur de l'Office meuchàtelois du tou-
risme pédestre et à quelques-uns de ses
collaborateurs, toute notre région a été
pourvue de flèches jaunes et de losan-
ges de même couileuir avec l'éousson
rouge-blainc-vert .

Le réseau des chemins pédest res est
ainsi  balisé en direction du Look, des
Ponts-de-Martel, de Couvet , die Fleurier
et des Verrières.

Avec la circulation motorisée si in-
tense de nos roiutes , M est bien agréa-
ble de trouver des chemins de campa-
gne où l'on ne risque pa.s d'être ren-
versé par un véhicule roulant à vive
allure, où l'on peut marcher sans hâte
en prenant le temps d'admirer le pays.

RÉGIONS DES LACS
BIENNE

A l'école d'infirmières
de l'hôpital

(c) Onze candidates ayam t achevé leurs
études à l'Ecole de l'hôpital du district
de Bienne viennent de subir avec suc.
ces leurs examens pour l'obtention du
diplôme d ' inf i rmière  et du médaillon de
l'école. Ces éipreuves ont eu lieu en
présence du Dr Bùchel , de Zurich, mé-
decin cantonal, expert de la Croix-
Rouge suisse. La majorité de ces nou-
velles sœurs resteront .au service de
l'établissement qui les a formées.

Un nouveau corars de trois ams s'est
ouvert au début de mai.

Et rappelons qu'un agrandissement de
l'école est prévu , la part icipation finan-
cière rl/u canton étant assurée.

Conseil communal
(c) Sous la présidence de M. Durren-
matt, le Conseil communal a adopté la
nouvelle concession de la Compagnie
vaudoise d'électricité pour la fourniture
d'énergie à la commune de Concise.

Un crédit de 10,000 fr. a été voté pour
la remise en état du tapis de la route
de Concise-Provence , à partir du bas du
Pavé jusqu'à la propriété de l'hoirie
J. DuPasquier , ainsi que du goudronna-
ge du préau de l'école.

Une commission de trois membres,
MM. André Besson , Henri Gallle et Ro-
bert Sandoz , est désignée pour étudier
les projets de construction soumis à la
municipalité.

Plusieurs Interpellations adressées à la
municipalité sont prises en considéra-
tion au sujet de la remise en état des
bancs du port , de l'interdiction des bai-
gnades en cet endroit et de la pose d'un
disque d'Interdiction de stationnement
au rond-point de la Raisse.

CONCISE

JURA VAUDOIS
SAINTE-CROIX

Conseil communal
(c) Le Conseil communal a siégé la se-
maine dernière sous la présidence de
M. Stbckli. Un nouveau conseiller , M. Ro-
bert Gonthler-Paillard, a été assermenté.
Divers cas concernant l'achat ou la vente
de terrains ont été examinés. Une som-
me de 1500 fr. a été accordée à la So-
ciété industrielle et commerciale pour la
publication d'un livre sur « La boite à
musique » . Plusieurs routes qui deman-
dent réfection vont être prochainement
l'objet d'importants travaux.

Dimanche des mères
(c) Le temple avait pris dimanche un
air de fête par la lumière qui faisait
valoir ses boiseries, les gerbes de nar-
cisses qui ornaient la table de commu-
nion et la cohorte juvénile de la classe
supérieure, qui , sous la direction de son
maître, M. Frédy Juvet , exécuta avant la
prédication un chant d'adoration de
Klein , rendu avec enthousiasme et sen-
timent.

S'adressant à un auditoire nombreux,
où se côtoyaient tous les âges, le pas-
teur , M. Frédéric Kemm, sut dégager
en termes émouvants la signification de
la journée et définir par des exemples
pratiques à la portée des petits et des
grands la beauté et la grandeur de
l'amour maternel. Mais s'il peut attein-
dre au sublime, c'est dans la mesure où
il procède de l'amour divin.

A la fin du service divin , les mamana
reçurent avec Joie les fleurs offertes par
la paroisse.

Une nouvelle maîtresse
de travaux à l'aiguille

(c) nE remplacemerat de Mlle Gusy, qui
a quitté l'enseignement, la commission
scolaire a pu faire appel pour les le-
çons d'ouvrages à Mme Madeleine Bren-
neisen-Debrot, de Boveresse, maîtresse
de travaux féminins.

fVOIRAIOLE

(c) Le premier exercice de l'année des
sapeurs-pompiers eut lieu traditionnel-
lement samedi dernier , sous la direction
du capitaine Roger Thiébaud, comman-
dant du corps. L'instruction par groupes
fut suivie d'une alarme appelant le
corps à combattre un sinistre supposé à
la rue du Bochat dont l'accès n'est pas
des plus aisés.

Tout se passa avec ordre, à la satis-
faction de la commission du feu .

Chez les sapeurs-pompiers

Doyen des chauffeurs postaux
(c) M. Numa Finkbeiner, conducteur de
l'auto positalc qui relie les Verrières à
la Côtc-aux-Fécs , vient d'achever sa
trentième année au service des P.T.T .

Cela représente une belle persévéran-
ce dans l' effort  quotidien et un total
de kilomètres d'autant  plus méritoire
que la route parcourue si souvent est ,
parmi nos routes cantonales une... pa-
rente pauvre à qui l'Etat serait bien
inspiré de f»-\iire cadeau d'un « 'rc .vête-
memt » neuf.

Notons encore, en félicitant M. Fink-
beiner , qu'il est le doyen des chauf-
feurs postaux de-la Suisse ; il vient en
effet de fêt er ses 73 ans.

LES VERRIÈRES

JURA BERNOIS
ÉVILARD

L'assemblée communale a voté
quelque 300,000 fr. de crédits
(c) La dernière assemblée communale a
voté une série de crédits pour un mon-
tant global de 300,000 fr. environ. Us con-
cernent l'achat d'un terrain , la réfection
de chemins, celle de la route Evilard-
Orvln qui sera également goudronnée et
l'extension et l'amélioration du service
des eaux. Ces derniers travaux réclament
1,360,000 fr., dont 280,000 fr. à la charge
de la commune. Comme cette dernière
part avait été fixée d'abord à 173,000 fr.,
11 s'agissait de voter le crédit supplémen-
taire requis , nécessité par un renchérisse-
ment des matériaux, de la' main-d'œuvre
et des améliorations faites au cours des
travaux. Les citoyens l'ont consenti sans
opposition.

ORVIN
Les délégués

de la Fédération jurassienne
des caisses de crédit mutuel

tiennent leurs assises
(sp ) Samedi, les délégués de la Fédéra-
tion Jurassienne des caisses de crédit
mutuel ont tenu leurs assises annuelles
à Orvin. Plus de 180 membres avalent
tenu à répondre à la convocation. On
remarquait parmi les personnalités pré-
sentes MM. Luterbacher, conseiller na-
tional , qui évoqua « sa » région, la Mon-
tagne-de-Diesse, et demanda de faire
confiance à la jeunesse, H. Landry, qui ,
au nom de l'Association des maires et
présidents de bourgeoisie du district ,
loua la solidarité et la bonne entente
qui unit les Caisses de crédit mutuel
dans le Jura , Ch. Mottet , maire d'Orvin
et Farron , représentant l'Association pour
la défense des intérêts du Jura.

Après le rapport présidentiel de M.
Michel , maire de Courtedoux , on passa
à la situation économique ; 11 y a ac-
tuellement 63 caisses cle crédit mutuel
en pays Jurassien , représentant 5104
membres, soit une augmentation de 246
par rapport à l'année dernière. Le bilan
se chiffre à 61 millions, en augmenta-
tion de 3 millions. Les comptes furent
acceptés à l'unanimité avec remercie-
ments pour la parfaite gestion, à son
auteur.

Divers orateurs prirent ensuite la pa-
role , notamment M. Froidevaux, de
l'Union suisse des caisses Raiffeisen, qui
apporta les vœux de l'autorité centrale,
et rappela quelques principes à observer
pour une bonne gestion de la caisse.
Une discussion , largement utilisée, sui-
vit les débats ; après quoi, les délégués
so retrouvèrent au restaurant de la
Crosse de Bâle où un substantiel souper
leur fut servi.

Nouvelles économiques et financières
i

SUISSE

A l'heure où viennent de s'ouvrir à
Berne des négociations en vue d'établir
une nouvel accord commercial entre la
France et la Suisse , il est Intéressant
d'examiner les résultats précis des échan-
ges entre ces deux pays au cours des
dernières années.

En millions de francs suisses
Exportations

France- Suisse- Balance
puisse France française

1950 548,8 360,5 + 188,4
1951 676,2 399 ,6 + 276 ,6
1953 567,7 334,7 + 233,0
1953 565,2 371,5 + 193,7
1954 700,9 395,0 + 305,9

La conjoncture a été particulièrement
favor able en 1954 , pour la France com-
me pour la Suisse , et leur commerce
extérieur en a reflété les heureux effets.
Les exportations françaises vers la Suisse
ont atteint un niveau record , dépassant
le montant exceptionnel de 1951. La
Suisse a, de son côté , presque autant
exporté en France qu'en 1951.

Mais les conditions d'échanges ne sont
pas les mêmes pour les deux pays. SI la
France écoule librement ses exportations
vers la Suisse, cette dernière rencontre
encore maints obstacles pour atteindre
le marché français. Les mesures prises
Jusqu 'ici pour libérer les Importations
françaises n'ont eu que très peu d'ef-
fets sur les importations de produits
suisses, ainsi qu'en atteste l'évolution de
leurs différentes composantes.

Ces faits ressortent d'une étude ap-
profondie publiée dans le numéro d'avril
de la c Revue économique franco-suis-
se », organe de la Chambre de commer-
ce suisse en France qui conclut : « Il
serait à souhaiter que la France ache-
tât en plus grande quantité certaines
spécialités suisses défavorisées par le
contingentement ; un accord plus confor-
me aux besoins, de prochaines mesures
de libération et la suppression des taxes
compensatoires permettraient d'entrevoir
cet espoir ».

Nestlé Alimentana S. A.
L'assemblée générale ordinaire de cette

société a eu lieu le 3 mai à Zoug. Elle
était présidée par M. C.-J. Abegg, prési-
dent , 1212 actionnaires représentant
417.602 actions étalent présents.

Comme de coutume, M. C.-J. Abegg a
fait un discours dans lequel 11 a exposé
ses vues sur quelques-uns des problè-
mes qui se sont posés à la société au
cours de l'exercice écoulé.

Le rapport, les comptes et les propo-
sitions soumises par le conseil pour la
répartition des bénéfices de l'exercice
1954 ont été adoptés à l'unanimité.

Evolution très satisfaisante
des échanges franco-suisses African Invest S.A., à Genève, placera

du 16 au 28 mai , une émission de cer-
tificats « African » d'un montant global
limité à 10,000 ,000 fr.

Les titres, d'une valeur nominale de
1000 fr. seront émis au pair. Le droit
de timbre d'émission est acquitté globa-
lement par le fonds. Les certificats sous-
crits par des étrangers sont exonérés de
ce droit.

African Invest S. A. permet de s'Inté-
resser à un des principaux centres de
matières premières du monde par l'ac-
quisition , en copropriété , de valeurs de
l'Afrique centrale , notamment du Congo
belge , et de l'Afrique du Sud. Les va-
leurs à acquérir , fi gurant sur la liste de
placement qui comprend les noms des
meilleurs sociétés et entreprises miniè-
res et agricoles, ont été sélectionnées par
des spécialistes et experts financiers.

Les certificats « AFRICAN » offrent
donc l'occasion de participer à l'essor
d'une économie en plein développement
tout en profitant des avantages d'une
gestion collective et d'un contrôle per-
manent des valeurs en copropriété.

Sur la base des investigations faites,
le rendement annuel peut être calculé
à 4 - 4 Vi %.

L' « African Invest S. A. »
lance un emprunt en Suisse

BRÉSIL

Lorsqu'il entra en fonctions a la mi-
avril , le vieux banquier José Maria Whl-
taker, nouveau ministre des finances du
Brésil , avait promis qu'il transformerait
entièrement le cours des changes du
Brésil. Maintenant, une fols de plus, il
dément cette affirmation : comme par le
passé, l'importateur doit soumettre ses
devises aux enchères publiques.

Mais on pense toutefois que M. Whl-
taker, qui passe pour être un spécia-
liste dans les exportations du café, réus-
sira tou t de même à améliorer le « cru-
zelro-café». Jusqu'ici les exportateurs de
café recevaient 37,06 cruzeiros par dol-
lar , lequel coûte sur le marché libre 80
cruzeiros.. Il est possible que dans l'Inté-
rêt de sa patrie d'origine, Sao Paulo, M.
Whitaker arrive à augmenter ce cours
artificiel.

La Colombie est le principal concur-
rent du Brésil sur le marché du café
nord-américain. On sait seulement que
le gouvernement brésilien a tenté à plu-
sieurs reprises à la bourse new-yorkaise
du café de spéculer avec des « achats
d'appui », sans posséder pour autant les
dollars nécessaires. Ces tentatives n'en
eurent pas moins pour effet de faire
baisser le prix du café. Aujourd'hui, le
Brésil se trouve devant une nouvelle
grande récolte de café dont 11 sera pos-
sible de disposer à partir de Juillet. Les
nombreux milieux Intéressés au café de-
vront , bon gré mal gré, adapter leur
production à la baisse , ce qui aura pro-
bablement des répercussions néfastes.

Le marché du café



H COLOMBIER - Triangle des Allées S
Samedi 21 mai, dès 13 h.

Dimanche 22 mai, dès 8 h. du matin S
et l'après-midi dès 13 h. 30 - y

1 GRAND CONCOURS HIPPI QUE 11
organisé par la Société de cavalerie du Vignoble p.")

il épreuves d i f f é ren te s  pour o f f i c i e r s , gentlemen, - T;";
sous-officiers et dragons y I ;

Dimanche après-midi à 16 heures environ y I '
I farandole équestre exécutée par un groupe de cavaliers I: I .

de la région !>r j

Tribunes couvertes - Cantines - Parc pour autos I '

Une manifestation sportive dans un cadre enchanteur ; y 'j

malmVBmmm . ,.LMB8—^M»3 f̂e. »̂
jMBife. :̂ 
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I M xf i SALAMI de MILAN 1 a MIGROS
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V A C A N C E S HO RLOGÈRES

DEUX BEAUX VOYAGES
Du 24 au 30 juillet, 7 jours, VENISE, bains

Fr. 235.—
Du 30 juillet au 6 août , 8 jours. ROME -
NAPLES - CAPRI - SORRENTO - LA
SOLFATARA - AMALFI - POMPÊ1, Fr. 300.—

VOYAGES G. MUGELLESI
VEVEY - Tél. 5 33 53

DEMANDEZ CIRCULAIRES DÉTAILLÉES

W*H_A_ _A_ -A- -A- JA. A L̂. ̂ L A J^. A m m A tjmw

échangez votre ^L ^NII ^©iie légè*e*e
BON FRIT WHMA dans tout ce que
v i  A f M^ f̂t ml^^Hli vous cuisinez! WÊ- VACÂNCES

eJ X̂ EN ITALIE
BELLARIA dl Riminl (Ai rla) PENSIONE «OCEAMA»

via Ragusa 2 - directement au bord de la mer,
construction neuve et moderne, très bon soins,
parc pour automobiles. Mai , Juin , septembre,
1200 lires .par jour , tout compris. Pour sociétés,
prix spéciaux.

\ (x>im>mmôûoiêJt
4 Jeudi 19 mai,
< jour de l'Ascension :, '/

\ Voyage en autocar \
< (Genève - Cointrin - W

^< le Salève - Evian)

< Encore quelques places i
* Renseignements dans nos magasins I
i ou au bureau , Sablons 39 Sr ^

1 A m^i i f% DÈS AUJOURD HUI à 
15 

h-
et 20 

h-
30 
I

¦¦ pÛ ^J vendredi, samedi, dimanche, mardi et mercredi :
M " ^ 

MATINÉES à 15 h. - SOIRÉES à 20 h. 30

1 LE NOUVEAU FILM DE CAROL REED 1
1 L'INOUBLIABLE AUTEUR DU « TROISIÈME HOMME » I

f 7 f T 11 »/ ^T• Y f j^̂ llli ¦¦BBâ wlliJfflf wLW ^'̂  ¦̂ nMHnH

¦̂¦¦¦¦¦ "¦¦¦¦¦¦ •¦¦¦¦ ¦¦BB̂ÛBHBBnBL . i—, téxL „ _.. .. — .̂HHHHHffiflH

L'HOMME DE BERLIN
1 (THE MAN BETWEEN) I

1 UN FILM D'AMOUR ET D' INT RIGUES !  §I PASSIONNANT m HALL UCINANT 1
PARLÉ FRANÇAIS • Location Tél. 5 21 12 • MOINS DE 16 ANS NON ADMIS

! "\ M mm Un beau f i lm à la gloire de la f amille

! ,2:f* NOUS VOULONS UN ENFANT... I
M DIMANCHE d I f II. OU T ' ,

J Le plus jeune acteur du inonde dans une scène unique,
i : i . , . . . . .. , celle de sa naissance '

j Lundi a 15 heures
; Moins de 18 ans non admis 9 Parlé français

RECOUVREMENTS
L'Union Suisse Créditréform, agence de Neuchâtel

Etude Ed. BOURQUIN, Terreaux 9

effectue l'encaissement et le recouvrement de toutes
factures et créances

Service spécialisé
pour RENSEIGNEMENTS commerciaux et privés

Correspondants dans toute la Suisse et à l'étranger

On demande des

leçons d'espagnol
Adresser offres écrites

à X. C. 162 au bureau
de la Feuille d'avis.

Hôtel du Cheval Blanc
COLOMBIER

TÉLÉVISION
Tous les soirs dans la salle rénovée

VOITURES
LOCATION

Tél. 8 17 14

Beau-Rivage
Du menu très soigné à l'assiette,
tout est bon et servi rapidement

ECHANGE
vacances d'été
Jeune Allemand cher-

che échange pour un
mois dans une famille.
Pour tous renseignements
s'adresser a Mme R. Gon-
set, Levant 8, Yverdon.
Tél. (024) 2 44 44.

r ; ¦>

Une bonne f riture
de p erchettes

se mange à

Hôtel du Poisson
AUVERNIER © Tél. 821 93

Se recommande : Famille Isler-Chautems.

s. it

OMJD Théâtre de Neuchâtel l
mgTïm* B Mercredi 18 mai, à 20 h. 30

%j  ̂
Le Grenier de 

Toulouse
présente

MALATESTA
l'œuvre la plus violente
d'Henry de Montherlant

Prix des places : Fr. 2.85 à 9.—

Location : Agence Strubin,
librairie Reymond

Tél. 5 44 66

î PPilPi

I Tous les jeudis : Poularde au I
| riz et nos bonnes spécialités I
I de saison J

/la Cliaumière\
/ à Serrières \
I En après-midi et soirée S

I Four la première fols I
1 à Neuchâtel f
V Le très bon pianiste i
V chansonnier M

\. Percy Nigg /

Auto-Ecole
Enseignement théorique et pratique

ANDRÉ MAIRE
Faubourg de la Gare 25 - Tél. 5 67 70

ASCENSION 1955
Eglise Evangélique Libre

Chapelle de la Rochette, Neuchâtel

! Mardi , mercredi et jeudi 17, 18
\ et 19 mai , à 20 h. :

« Face à tous nos esclavages,
Jésus-Christ est notre liberté »

[ par M. LOUIS BAUD, pasteur à Paris

JOUR DE L'ASCENSION

Grande salle des conférences
Neuchâtel

9 h. 30 et 14 h. 30, messages par
différents orateurs et chœurs

Invitation cordiale à chacun.

PARIS
deux places disponibles dans voiture confortable.
Départ le 12 au soir, retour le 17 au matin.
Tél. (024) 2 33 34.

I 

PeHtS tranSpOrtS Déménagements ]
Willy Maffli *£$?-% Peseux j

Les soussignés avisent leur honorable
clientèle qu'ils ont remis leur entreprise de
couverture à

Barras André
Couvreur - CHÉZARD

et se permettent de le recommander vive-
ment. Par un travail sérieux, il saura main-
tenir la réputation de la maison.

Tripet Frères, couvreurs.
Me référant à l'avis ci-dessus, je me per -

mets de me recommander chaleureusement
auprès de l'honorable clientèle de MM.  Tripet
Frères tout en l'assurant que, par un travail
irréprochable et des prix raisonnables, j e
saurai mériter sa confiance.

BARRAS André,
ENTREPRISE DE COUVERTURE
Tél. (038) 7 12 43

1 Les narcisses sont là
¦ Après la cueillette,
8 une bonne adresse
¦ pour manger et
| boire à

! Hôtel de Ville '
j  et de l'Aigle
1 Chàtel-Salnt-Denls
I R. Béguln-Guenat
| propriétaire

Mariage
Dame ayant de bonnes

relations dans tous les
nilleux se recommande
lux personnes désirant
se créer foyer heureux.
Succès, discrétion . Case
transit 1Q32 , Berne.

On allonge
et élargit toutes chaus-
sures. Résultat garanti
par procédé spécial et
installation spéciale.
Cordonnerie de Montétan

avenue d'Echallens 107
G. BOBE1, Lausanne

Neuchâtel-
Bienne-Berne

Meubles séparés et pe-
tits déménagements vers
la fin de la semaine. —
Ad. Eichenberger, trans-
ports , Berne , Erlenweg 30,
Tél. (031) 3 65 28.

CHIEN
Gentil petit caniche,

trois mois, à donner con-
tre de bons soins. Télé-
phone 5 60 14.



BOURSE
( C O U RS  DE C L Ô TU R E )

ZURICH Cours an
OBLIGATIONS 10 mal 11 mal

t V, % Féd. 1945, Juin 103 Vi d 103 % d
SHVo Fédér. 1946. avril 102.90 d 102 %
8% Fédéral 1949 . . .  loi 94 101 M
8% CF.F. 1903, dlff. 102 % 102.10
8% C.F.F. 1938 . . . .  101.60 101.60

ACTIONS
Dn. Banques Suisses 1418.— 1418.—
Société Banque Suisse 1313.— 1310.—
Crédit Suisse 1447.— 1438.—
Electro Watt 1425.— 1421.—
Interhandel 1201.— 1560.—
Motor-Colombus . . . 1565.— 1198.—
S.A.E.G., série 1 . . . 86 % 86 W d
Italo-Sulsse, priv. . . 323 % 322.—
Réassurances, Zurich 11O00.— 11050.—
Winterthour Accld. . 8800.— 8825.—
Zurich Accidents . . .10700.— 10750.—
Aar et Tessin . . . .  1375.— d 1385.—
Saurer 1265.— 1245.—
Aluminium 2825.— 2810.—
Bally 1052.— 1052.—
Brown Boverl 1900.— 1895.—
Fischer 1470.— 1470.—
Lonza 1200.— 1203.—
Nestlé Alimentana . . 2036.— 2035.—
Sulzer 2400.— 2400.—
Baltimore 198 Vi 198.—
Pennsylvanla 119 % ma.—
Italo-Argentlna . . . .  35 % 35 H
Royal Dutch Qy . . . 653.— 647.—
Sodec 57.— 56.—
Standard OU 493.— 490.—ex
Du Pont de Nemours 831.— 852.—
General Electric . . . 220.— 222.—
General Motors . . . .  415.— 413.—
International Nickel . 276.— 275 W
Kennecott 459.— 459.—
Montgomery Ward . . 340 Mi 337.—
National Distillera . . 89 H 88 Vt
Allumettes B 62 Vx 62.—
D. States Steel . . . .  870.— 367 H

BALE
ACTIONS

Ciba 8760.— 3735.—
Echappe 795.— 780.— d
Sandoz . . .'' 4615.— 4610.—
Gelgy nom 4950.— 4940.—
Hoffmann-La Roche 9700.— 9600.—ex

(bon de Jouissance)

LAUSANNE
ACTIONS

B. C. Vaudoise . . . .  87B.— 875.—
Crédit Fonc. Vaudois 870.— d 870.—
Romande d'Electricité 772 V4 775.—
Câblerles Cossonay . . 3850.— 3800.— d
Chaux et Ciments . . 1700.— d 1700.—

GENÈVE
ACTIONS

Ameroseo 156.— 155.—
Aramayo ." 28 î4 28.— d
Chartered 38.— d 38.— d
Gardy 295.— 295.— d
Physique porteur . . .  597.— 597.—
Sécheron porteur . . . 565.— d 565.— d
S. K. F 281.— 281.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâtelolse

LES COLONS ALGERIENS
( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

Quand Ils s'y refusent, ils sont im-
médiatement victimes de représailles ct
l'on cite le cas d'un exploitant agricole
de Kenchala, dans le département de
Constantine, qui a vu en une semaine
ses trois fermes brûlées à la suite du
refus catégorique qu 'il avait opposé de
se plier aux exigences des hors-la-loi.

Critiques
à l'égard de M. Soustelle

De vives critiques sont maintenant
formiuilées con tre le gouverneur général
Soustelle (désigné, on s'en souvient,
par M. Mendès-France) pair les Fran-
çais d'Algérie. Ceux-ci qui constatent
jour après jouir , l'aggravation progres-
sive de la situation', lui reprochent une
politique louvoyante et indécise qui ,
sous couleur d'apaisement des esprits ,
a pratiquement abouti à faire perdre
confiance aux éléments indigènes con-
sidérés jusqu'ici comme très sûrs. Tou-
tes les opinions sont unanimes suir oe
point : le nombre des musulmans ou-
vertement francophiles diminue sans
cesse, soit qu'ils aient peur de tomber
sous les coups des tueurs profession-
nels, ou bien plus simplement qu 'lis
soient contaiminés p»Tir la propagande
subversive menée par les agen ts de

cette rébellion lairvée dont on ne con.
naît pas d'ailleurs tes véritables chefs.

Le « racket » opère aussi
à Paris

Ce qui est certain c'est que le cli-
mat pol itique s'est considérablement dé-
gradé depuis un mois et que la pro-
clamation de l'état d'urrgeinoe n'a ame-
né aucun e amélioration ni SUT le plan
militaire ni sur le plan politique. En
France même, d'ailleurs, on enregistre
depuis plusieurs semaines une vive ef-
fervescence dan s les milieux algériens,
où les partisans du M.T.L.D. (Mouve-
ment pour le triomphe des libertés
démocrat iques, pairti nationaliste irré-
dentiste interdit) se livrent journelle-
ment à des raids contre les commer-
çants d'origine algérienne qui préten-
den t se soustraire au paiement des re-
devamoes qui leur sont imposées pour
aider c leurs frères opprimés d'Algé-
rie » .

Là encore, l'activité terroriste ne sau-
rait être contestée et son synchronis-
me avec l'accroissement dramatique des
attentats dans les trois départements
nord-africains, justifie pleinement l'in-
quiétude qui commence à se manifes-
ter dams les milieux parlement aires.

M.-G. G.

GERARD DUPRIEZ
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Me Garçon : « Qu'entendez-vous pal
perversité ? »

Le docteur Cenac : « Une amoralité
totale ».

Pour le médecin, la perte du souve-
nir des détails du double crime est ex-
plicable : « C'est, dit-il, une amnésie
émotionnelle ».

Me Garçon : « Un individu est-il maî-
tre de sa perversion ? »

— Non , répond le médecin, la per-
version est constitutionnelle.

— .Alors, rép li que le défenseur, com-
ment un pervers peut-il être tenu pour
responsable ?

— En tant  qu 'homme, dit enfin le
docteur Cenac, j 'aurais voulu reconnaî-
tre en Dupriez un dément, mais en
tant  qu 'expert-aliéniste, je ne peux que
conclure à sa responsabilité entière.

Troisième psychiatre à la barre, le
docteur Paul Gouriou , comme ses col-
lègues, conclut à la responsabilité.

«La colère, dit le médecin , est une
courte folie. Cependant, cette colère
n'a pas un mobile pathologique. Je ne
crois pas à l ' influence de sa méningi-
te, poursuit le médecin. Il a accumulé
de petites contrariétés qui l'ont poussé
à son geste. »

Me Garçon : <t Mais ne trouvez-vous
pas que le crime est Hors de propor-
tion avec ces petites contrariétés ? ».

Le témoin : « Mais je ne dis pas qu'il
soit ra isonnable».

Me Garçon , triomphant : « Merci ! ».
. L'avocat gén éral Raphaël : « Croyez-
vous que l'on puisse résister à des
instincts pervers ? ».

Le témoin : « Non , il faut s'habituer
à résister à ses colères. Gérard Du-
priez a peut-être été surpris par sa na-
ture. Je crois que si , dans son enfan-
ce, on l'avait entraîné à se dominer,
il ne serait pas ici .»

En dépit de cette affirmation, le doc-
teur Gouriou maintien t qu'au sen s de la
question posée aux aliénistes par l'arti-
cle 64 du code pénal , Gérard Dupriez
est tout à fait normal.

Le docteur Dublineau apporte sa pier-
re à l'édifice commencé par les trois
premiers psychiatres.

« H n'y a pas de simulation chez Du-
priez dans son comportement général »,
précise le médecin .

— Vous dites tous, s'écrie alors Me
Garçon, que ce garçon n'est pas mail ad e
et qu'en conséquence il est responsa-
ble. Mais enfin il y a un problème psy-
chologique : est-il capable de surmonter
ses impulsions ?

Confrontation générale
c Lorsque j'ai lu dans les journaux

que Dupriez allait comparaître et qu'on
le considérait comme un individu nor-
mal, cela a été pour moi um cas de
conscience, dit le Dr Tixier. Dtipriez est
un mailade. Ce que tous les pédiatres sa-
vent, c'est que les méningites cérébro-
spinales laissent des séquelles, excep-
tion nelles certes, mais indiscutables. Il a
besoin d'être soigné et non pas d'all er
en prison. »

Le président de Moissac, devant cett e
déclaration formelle, décide une con-
frontation générale. Et l'on voit , spec-
tacl e peu commun, les six psychiatres
venir se ranger derrière la barre.

Le Dr Gouriou : « Si , lorsqu'on a eu
une méningite, on est capable de com-
mettre un crime, cel.T donnera beau-
coup de travail aux médecins d'asiles » .

Le Dr ' Cenac : « L'examen que nous
avons pratiqué ne nous permettait pas
d'interner Gérard Dupriez » .

Le Dr Tixier : « C'est une épilepsi e
larvée » .

L'avocat général Raphaël : « Est-ce
qu'un des experts ici présents est d'.-.'c-
cord pour modifier son rapport et dire
que Dupriez doit être interné ? J'y sous-
crirai tout de suite. Je ne met s aucune
passion dans cette a f fa i re .  »

Le Dr Joseph Logre, ancien médeci n
chef de l ' infirmerie spéciale du dépôt ,
commence par dire qu'il ne veut pas
fa i re  preuve de mauvaise camaraderie
vis-à-vis de ses confrères.

Nonobstant ce préa mbule, le Dr Lo-
gre souligne que l'accusé peut fort bien

souffrir des affections que ses confrè-
res ont tour à tour rejetées après avoir
examiné Gérard, savoir l'épilepsie, très
vraisemblablement, mais a/ussi la schi-
zophrénie.

Il termine en assurant qu'il y a un
doute sérieux sur l'intégrité mentale du
sujet.

Les six experts sont rappelés. Us rea.
tient sur leurs positions.

Un violent incident
C'est rflors qu'éclate un violent inci-

dent.
Le Dr Genil-Pernin déclare que son

confrère Logre, témoin de la défense,
est plus à l'aise pour parler et qu'il
adopte la thèse de celui qui l'a fait
citer.

Me Maurice Garçon , au comble de la
fureur, bondit : « C'est intolérable,
nous sommes tous ici d'honnêtes gens.
Dites aussi que nous avons payé le Dr
Logre pour qu'il dépose. »

Le Dr Genil-Perrin essaie de s'expli-
quer plus avant.

« Taisez-vous, Monsieur », crie Me
Maurice Garçon , blanc de colère.

« Me Garçon , je ne tolère pas... Je
vous retire la parole », dit le président
de Moissac.

Mais l'injonction du magistrat se perd
dams le vacarme. Soutenu par le chœur
des psychiatres, le Dr Genil-Perrin ten-
te une nouvelle fois de répondre.

Comparable à Démosthène devant la
mer en furie , Me Garçon couvre de sa
voix la rumeur qui monte du prétoire.
Et il faut voir M. de Moissac, coiffer
son mortier et quitter la salle, suivi de
ses asseusseuTS et des jurés pour con-
naître que l'audience est levée.

Gérard Dupriez, toujours aussi énig-
matique, n'a pas bougé de la journée.
L'œil fixe, il a regardé en spectateur
indifférent et parfois amusé, ce débat ,
d'où peut sortir pour lui la peine capi-
tale.

LE VERDICT
Notre correspondant de Paris

nous télé p hone :
Les jurés de la Seine ont rendu hier

après-midi leur verdict. Gérard Dupriez
a été condamné aux travaux forcés à
perpétuité.

Au début de l'.iudienice de mercredi,
l'avoca t général avai t  prononcé un ré-
quisitoire à la fois sévère et très hu-
main. Convaincu que seule la pein e de
mort pouvait sanctionner un crime
aussi abominable, il avait laissé les ju-
rés « libres » de me pas appliquer le
châtiment capital dans la mesure où ils
considéraient comme insuffisantes les
expertises dont il avait été fait éta t
par les psychiatres.

Me Garçon a plaidé ensuite pour le
jeun e meurtrier. Il l'a fait en termes
éloquents, admirables même pourra it-on
dire, en. faisant ressortir le caractère
in humain de son client. Celui-ci, en
effet , du rant toutes les audiences de ce
procès sains précédent, était resté abso-
lument insensible. A aucun moment, on
ne l'avait vu manifester la moindre
émotion, ni quan d les policiers rappe-
lèrent le spectacle atroce de la décou-
verte des cadavres de ses parente, ni
quand le médecin légiste expliqua com-
ment le double meurtre avait été per-
pétré. Dupriez rappelait plutôt un mi-
néral. Quand le verdict fut rendu, c'est
à peine si son visage tressaillit.

Ainsi s'achève un des plus extraordi-
naires procès qu 'il «ait  été jamais donné
aux jurés français de trancher pair une
sentence équl table. Dupriez est-il fou ?
Dupniez est-il au contraire vra.iiment
responsable ? La peine qui a été pro-
noncée contre lui ne liquide pas son
cas. S'il était coupable, il méritait la
peine capitule. Le verdict n 'explique
rien...

M.-G. G.

Explosion
d'une bombe à hydrogène

c7.fi. S. S.

TOKIO , 11 (Reuter). — Les services
d'hygiène de Sapporo, sur l'île japo-
naise septentrionale de Hokkaïdo, rap-
portent mercredi qu 'une bombe à hy-
drogène a explosé récemment en Sibé-
rie centrale. De la poussière radioactive
portée par le vent venant de cette di-
rection est en effet tombée sur l'île
entre le 9 et le 13 avril. Cette pous-
sière contient les mêmes éléments ra-
dioactifs que la poussière qui tomba
l'an dernier, après l'explosion de la
bombe à hydrogène américaine, dans le
Pacifique.

Eisenhower déclare
( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E)

Par lui-même le fait que la signa-
ture du traité d'Etat autrichien est
immnienite ne serait en soi pas une
raison suffisante pour une rencontre
à l'échelon suprême. Mais dans le mon-
de entier, dans la presse ct la diplo-
matie, la conviction s'affirme qu'une
telle conférence pourrait être bonne.

« Tâter l'atmosphère »
L'essai de clarifier la situation In-

ternationale est si important qu 'il faut
tout faire pour le favoriser, tout en
conservant sa force et sa position.
Tant que l'on n 'exigera ' pas de trop
grands sacrifices, il ne faudra  pas
s'obstiner à refuser d'entreprendre
quelque chose qui pourrait  contribuer
à une évolution favorable.

Le président insista sur le fait  qu 'u-
ne conférence à l'échelon suprême lui
donnerait personnellement l'occasion de
tâter l'atmosphère. Sa tâche principale
consisterait à délimiter les problèmes
qu 'auraient étudier les ministres des
affaires étrangères et à relâcher les
tensions. Un ordre du jour ne serait
pas rédigé, sinon dans une forme très
générale.

Comme on lui demandait si les ques-
tions de l'Extrême-Orient seraient dis-
cutées, le président répondit que l'on
pouvait se mettre d'accord pour limi-
ter la conférence à certains domaines.
Toutefois, on peut admettre que par
la force des choses l'échange gén éra l
de vues comprendrait toutes les ques-
tions mondiales.

M. EDEN : « Unis, nous pouvons
maintenant affronter

les Russes »
GLOUCESTER, 11 (Reuter) . — Pro-

nonçant, à Glouoester, un discours élec-
toral, sir Antony Eden , premier minis-
tre, en vint à parler des négociations
à quatre. Il déclara : c Divisés, il n'est
pour nous nul espoir ; mais ma inte-
nant, mous sommes unis, unis avec
l'Occident et avec l'Allemagne occiden-
tale, que nous pouvons accueillir dans
la famille des peuples. Il nous faut ou-
blier nos vieilles rancunes. Ma géné-
ra tioo fut par deux fois précipitée

dam s la guerre. Nous n'en voulons plus.
Maintenant, nous pouvons siéger ensem-
ble pour étudier nos problèmes. C'est
la seule voie possible. Unis, nous pou-
vons affronter les Russes. Mais avant
cette union , cette démarche eût été fâ-
cheuse. »

M. Foster Dulles est sceptique
N EW-YORK, 11 (A.T.S.). — Le secré-

taire d'Etat Dulles est extrêmement
sceptique sur les perspectives d'un
accord entre les puissances occidentales
et l 'Union soviétique quant à l'avenir
de l'Allemagne. Il s'attend à l'ouverture
d'une campagne soviétique qui devrait
accorder à l'Allemagne la même formule
de neutralisation qui a été employée à
l'égard de l'Autriche. La diplomatie so-
viétique fera un dernier effort afin de
retenir l'.'Ulemagnie d'entrer dans l'al-
liance occidentale, contre la promesse
d'une prochaine réunification.

M. Dulles ne croit pas que cette cam-
pagne diplomatique projetée par Mos-
cou puisse empêcher le réîurmemcnt de
l'Allemagne ; il s'attend toutefois à une
période d'âpres démêlés qui me sont pas
sans danger pour la paix.

Boulganine déclare
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E)

On 'ne saurait nier que la pleine res-
tauration de l'indépendance pol itique
et économique de l'Autriche neutre cons-
titue une importante contribution au
(renforcement de la paix en Europe.

» D'accord oivec le gouvernement de la
République populaire chinoise, le gou-
vernement soviétique a récemment en-
trepris des démarches pour réaliser unie
détente dans la région de Taiwa n (For-
mose). A cette fin , il mena des négo-
ciations avec la Grande-Bretagne et
l'Inde. »

L 'V.lï.S.S. foyoroble
à une conférence

des grandes p uissances
Les chefs de l'Etat soviétique ont, à

plusieurs reprises, démontré qu 'ils sont
favorables à la création d'une situation
normale dans les relations entre les
Etats, à des rencontres et à des con-
férences, à l'essor du commerce ct à
l'échange mutuel de délégations cultu-
relles, en un seul mot : à tout ce qui
peut contribuer à améliorer la situation.

Le gouvernement soviétique est favora-
ble à une conférence des grandes puis-
sances. Toutefois, une telle conférence
ne serait utile que si clic contribuait
réellement à détendre les relations inter-
nationales et à les améliorer.

Hier, le gouvernement soviétique a
reçu une note des gouvernements des
Etats-Unis, de la France et de la Grande-
Bretagne. Cette note propose la convoca-
tion d'une conférence des chefs de gou-
vernements des quatre puissances, avec
participation de leurs ministres des affai-
res étrangères. Le gouvernement soviéti-
que étudiera cette note avec grand soin.

Des mesures rad icales
sont nécessaires

« Il n 'y a pas besoin de preuves sup-
plémentaires pour reconnaître que les
relations internationales actuelles sont
absolument anormales. Des mesures ra-
dicales sont nécessaires pour diminuer
la tension intonnatioinale, créer la con-
fiance élémentaire dams les relations
internationales, écarter le danger d'une
nouvelle guerre et poser les conditions
d'une vie pacifique et tranquille entre
les peuples.

» Comment cela peut-il être atteint ?
Tout d'abord en mettant un terme à la

guerre froide. L'Union soviétique est
d'avis que l'assemblée générale de
l'O.N.U. devrait recommander à tous les
Etats l'adoption de mesures en vue de
la réalisation stricte de ses décisions et
condamnant toute forme de propagande
belliciste.

» L'Union soviétique est d'avis que le
retrait immédiat des troupes d'occupa-
tion soviétiques, américaines, britanni-
ques et françaises d'Allemagne contri-
buerait à diminuer la tension Interna-
tionale et à créer la confiance indispen-
sable.

» L'Union soviétique est d'avis que les
Etats membres permanents du Conseil
de sécurité se mettent d'accord sur la
suppression des bases militaires en ter-
ritoires étrangers. La situation tendue
dans certaines régions d'Extrême-Orient
porte en elle le danger d'une nouvelle
guerre et constitue une menace sérieuse
pour le maintien de la paix. Les Etats
Intéressés devraient régler leurs problè-
mes cn Extrême-Orient en concordance
avec les principes de la souveraineté et
de l'intégrité territoriale. »

« II est p ossibl e de résoudre
une série de p roblèmes

litigieux »
M. Roulgamine a déclaré encore que

son gouvernement « est prêt comme par
le passé à contribuer par tous les
moyens au rétablissement de l'unité de
l'Allemagne et à la conclusion d'un
traité de paix avec ce pays, sur une
base acceptable ».

Le gouvernement soviétique croit fer-
mement qu 'il est possible de résoudre
une série de problèmes Internationaux
litigieux, qui empoisonnent actuellement
l'atmosphère dans le monde, « si les
Etats qui portent la principale respon-
sabilité du maintien de la paix sont de
bonne volonté ».

Après le maréchal Boulgauime, le pre-
mier ministre de Tchécoslovaquie, M,
Willia m Siroky, et le prem ier ministre
de Pologne, M. Joseph Cyrankiewicz,
ont également pris la parole.

La conférence de Varsovie durera pro-
bablement deux ou trois jours.

CRISE EN ITALIE ?
( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

L'extrême-gauche
et l'cxtrême-tlroitc

sur le nom de Gronchi
se sont entendues

Les fusionnistes nenniens et les com-
munistes, eux, votèrent pour Gronchi ,
parce qu 'il est le plus à gauche de
tous les démo-chrétiens, ct qu 'il s'est
toujours déclaré favorable à l'« ou-
verture à gauche », c'est-à-dire à l'ex-
clusion des partis démocrates laïcs
qu 'il entend remp lacer, dans le rôle
de soutien du part i  clérical , par
Ï' extrême-gauche marxiste. Mais les
néo-fascistes ont voté pour M. Gronchi
parce qu 'ils croient que cet homme
est trop fidèle aux intérêts véritables
de l ' I ta l ie  pour livrer le pays aux com-
munis tes .  Et de fa i t , M. Gronchi , aus-
sitôt après son élection, aura i t  déclaré
(le mot n 'est pas off ic ie l )  : «Je  ne
suis pas un Kercnsky ».

La logique de Ja situation voudrait
que M. Gronchi, qui doit son élection à
Ï'extrême-gauche surtout, désigne comme
successeur à M. Seel ba un partisan de
!'• ouverture à gauche » . Mais qui ? A
elle seule, Ï'extrême-gauche n 'est pas
assez nombreuse pour former lia base
parlementaire d'un gouvernement. En-
core faudrci-t-.ll savoir, lorsque M. Seelba
remettra lia démission collective du gou-
vernement au nouveau président de la
République, soit aujourd'hui même, s'il
s'agira d'un geste de courtoisie seule-
ment, d'une mesure protocolaire, ou au
contraire si le chef de l'Etat aura la
faculté de choisir un autre Premier.
S'aglra-t-il d'une démission , pour re-
prendre te jargon de Montecitorio, « for-
melle » ou « substantielle » ?

Les partis du centre
menacent de rompre

avec les démo-chrétiens
De toute façon , le cabinet Seelba

pourrai t  être contraint à te démission
pair la sécession des sociaux-démocrates
de Saragat, ou par celle des libéraux.
Mais ces deux partis sont divisés sur la
route à suivre. Ils pensent que la mise
au point de leurs relations avec la dé-
mocratie chrétienne devrait suivre et
non point précéder les élections fiic ilicn-
nes, qui auron t lieu le .5 juin. Une crise
ministériell e pou rrait étire fa ta le  aux
partis du centre en Sicile, ct on sait
que l'autonomie des « régions » est si
large qu'elle consent un régime diffé-
rent de celui du gouvernement central .
Le Front populaire ou même le Rideau
de fer, écartés de la Péninsule, pour-
raient s'installer en Sicile , au centre de
la Méditerranée. La situation est si ten-
due da ns l'île, et te position de te
démocrati e y est si précaire, que des
appréhensions peuvent être sérieuse-
ment envisagées.

Une indication quant à l'avenir a déjà
été donnée par l'élection du nouveau
président de la Chambre, qui remplace
M. Gronchi piissamt au Quirinal . M. Fan-
fani a fait élire un démo-chrétien, M.
Leon e ; la fracture avec les p»Tnbis teïcs
s'approfondira .

C'est là sans doute le point le plus
obscur de la situation , car M. Gronchi
peut certes être un homme de gauche,
mais il est aussi d'Action catholique, et
sa souplesse n'ira sûrement pas jusqu'à
porter les rouges au gouvernement de
l'Italie. On en peut trouver confirma-
t ion dans la belle tenue de te lire sur
le marché des changes.

Pierre-E. BRIQUET.

Désarmement
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

M. Jules Moch exprime
sa satisf action

LONDRES, 11 (A.F.P.). — M. Jutes
Moch, chef de te délégation française
au comité de désarmement réuni - ac-
tuellement à Londres, a déclaré, mer-
credi après-midi, qu'il notait avec une
très réaile Sciitisfactior* « que nous as-
sistons à un changement de position
soviétique au moins aussi profond que
celui intervenu l'année dernière » ; il a
constaté que « la nouvelle note sovié-
tique débordait largement le cadre des
travaux du comité du dôsairmement ».

Soulignant que l'on retrouve dans les
clauses proposées « nombre de concep-
tions défendues à Londres , depuis deux
mois, et que te délégation soviétique
n'acceptait pas », M. Moch a signalé
qu'une « différence notabl e demeure
sur la question de l'utilisation des ar-
mes atomiques » . Le gouvernement so-
viét ique veut « que l'aigressiom qui seule
autoriserait cette util isation soit cons-
tatée par te Conseil de sécurité, tandis
que les Occidentaux partent simplement
d'« agression ».

Cette différence mise à part , le chef
de la délégation française relève que le
plan die déroutement chronologique des
opération s de désarmement proposé par
les Soviets « est la reproduction inté-
grale des propositions occidentales »
et il se félicite du rapprochement en-
tre les thèses occidentale et soviétique.

La commission executive
du parts radical

demande l'arbitrage
des « quatre présidents »

FRANCE

PARIS, 12 (A.F.P.). — Par 45 voix
contre 12 et une abstention , la commis-
sion executive du parti radical-socialis-
te a adopté une motion qui demande
l'arbitrage des présidents radicaux-so-
cialistes des assemblées, MM. Morner-
ville (Conseil de la République) , Albert
Sarraut (Assemblée de l'Union fran-
çaise) et Emile Roche (Conseil écono-
mique), ainsi que du président du Con-
seil , M. Edgar Faure, dans le conflit
qui l'oppose à la « commission d'ac-
tion » que préside M. Mendès-France
(créée lors du dernier congrès extra-
ordinaire) . Les quatre présidents de-
vraient décider de l'administration du
parti en attendant le prochain congrès.

Les communistes proposent
une réunion aux socialistes
PARIS, 11 (Reuter), — Le parti com-

muniste français a adressé lundi une
lettre au comité national du parti so-
cialiste proposant de convoquer une
réunion des délégués des deux partis
pour examiner le problème d'une action
commune pour te défense des principes
de l'école laïque.

On s'attend à Paris à un refus socia-
liste.

Un haut-commissaire européen
suisse ou Scandinave

en Sarre ?
PARIS, 11 (A.F.P.). — On apprend de

source sûre que le chancelier Adenauer
et M. Antoine Pinay sont tombés d'ac-
cord pour que le haut-commissa'.re eu-
ropéen en Sarre ne soit pas de la na-
tionalité d'un des pays membres de
l'Union de l'Europe occidentale. La can-
didature d'un haut-commissaire anglais
a donc été écartée. Le haut-commissaire
européen pourrait être de nationalité
suisse ou Scandinave.

DERNI ÈRES DÉPÊCHES DE LA N UI T
L'O. T. A. N.
a terminé

ses travaux
PARIS, 11 (A.F.P.). — La session du

Conseil atlantique s'est terminée hier
à 12 h. 55.

Le communiqué final déclare notam-
ment :

Le conseil a de nouveau affirmé te
caractère purement défensif de l'Allian-
ce atlantique. Il a manifesté sa très
vive satisfaction de l'entrée cn vigueur
des accords qui instituent l'Union de
l'Europe occidentale, ftwanisent la paix
et offren t des garanties précises, y
compris celle du contrôle des arme-
ments. Le conseil a également pris
acte de l'esprit d'étroite collaboration
qui permettra à l'OTAN et à l'Union
de l'Europe occidentale, chacune dans
son propre champ d'activité, de s'ap-
porter un soutien de réelle valeur.

Les ministres se sont déclarés réso-
lus à persévérer dans la politique sui-
vie jusqu'ici , tendant à maintenir et
renforcer l'unité de l'Occident.

Le conseil a manifesté en particulier
l'espoir que les négociations à quatre
pourraient aider à réaliser l'unification
de l'Allemagne dans la paix et dans la
liberté et permettre de promouvoir, en
la garantissant de manière effective,
une réduction des armements et des
forces armées. Le conseil a souligné
que les négociations demandaient à
être préparées avec soin et menées avec
patience et détermination.

du 11 mal 1955
Achat Vente

France 1.13 1.17
USA 4.26 4.30
Angleterre . . . .  11.55 11.75
Belgique 8.40 8.60
Hollande 111.— 113.50
Italie —.66 Yi —-69
Allemagne . . . .  99.50 102.50
Autriche 16.10 16.50
Espagne 9.70 10.10
Portugal 14.50 16.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâtelolse

Billets de banque étrangers

Pièces suisses 28.-/28.75
françaises 28.25/29.25
anglaises 39.—/40.25
américaines 7.30/7.60
lingots . 4810.—/4870.—

Marché libre de l'or

ACTIONS 10 mai 11 mal
Banque Nationale . . 830.— d 830.— d
Crédit Pono. Neuchât. 790.— d 790.— d
La Neuchâtelolse as. g. 1525»— d 1525.— d
Ap. Gardy, Neuchâtel 290.— d 290.— d
Câbles élec. Cortaillod 12700.— d 12700.— d
Câb. etTréf . Cossonay 3800.— d 3850.—
Chaux et cira. Suis. r. 1700.— d 1700.— d
Ed, Dubied & Cie SA. 1530.— d 1500.— d
Ciment Portland . . . 4700.— d 4700.— d
Etablissent Perrenoud 580.— cl 580.— d
Suchard Hol . S.A. «A» 400.— d 400.— d
Tramways Neuchâtel . 590.— d 590.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 24, 1932 103.— d 103.50
Etat Neuchât. 3'/, 1945 103.— 102.75 d
Etat Neuchât . 3!« 1949 102.75 d 102.75 d
Com. Neuch. 3V4 1947 102.— d 102.— d
Com. Neuch. 3°i 1951 101.— d 101.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 102.— d 102.—
Le Locle 3% 1947 103.— 103.—
Câb. Cortall . 4% 1948 104.— d 104.— d
Fore. m. Chat. 3 v4 1951 101.75 d 101.75 d
Elec. Neuchât. 3% 1951 100.25 d 100.25 d
Tram. Neuch . 3% 1946 102.— d 102.—
Chocol . Klaus 3'4 1938 101.— d 101.— d
Paillard S.A. 3'4 % 1948 100.150c! 100.50 d
Suchard Hold . 3% 1953 101.50 d 101.50 d
Tabacs N.-Ser. 3'i 1950 100.50 d 100.50 d
Taux d'escompte Banque Nationale 1 Vi %

Bourse de Neuchâtel

La vérité est au fond d'un puits
En toutes choses, on a beaucoup de
peine à découvrir la vérité.

Nul , pourtant , ne conteste que
l'« Etoile du Léman » est un fameux
vin blanc. En vérité, ce chasselas
fendant préféré des faimilites vaut
beaucoup plus que sou prix.
La Société Vinicole de Perroy S.A.
vous propose de goûter aussi
FIESTA , 1e bon rouge d'Espagne, au
même prix que l'« Etoil e du Lé-
man • : Fr. 2.— ie litre scellé ./. 5 %
d'escompte dams les bon s magasins
d'alimentation.
Vente en gros : MM. PERRET-
GENTIL S.A., la Chaux-de-Fonds.

LE DICTIONNAIRE DES PROVERBES

A SAIGON, les autorités ont inter-
dit , depuis quelques jours , la vente à
Saïgon de plusieurs journaux français.
Une mesure analogue a été prise con-
tre le journal  genevois «La  Suisse ».

M. Molotov se rendra
à Vienne le 14 mai

PARIS , 11 (A.F.P.). — L'agence Tass
annonce que M. Molotov , ministre des
affaires étrangères de l'U.R.S.S., accep-
te de se rendre à Vienne le 14 mai
pour « participer aux conversations of-
ficieuses » avec les ministres des affai-
res étrangères des trois puissances oc-
cidentales ».

La conférence
des ambassadeurs continue

VIENNE, 11 (A.F.P.). — Les tra-
vaux ete la con férence des ambassa-
deurs, contrairement à l'attente géné-
ral e, se poursuivront demain jeudi. Cet-
te neuvième réunion, prévue pour 15
heures, sera présidée par M. Ltewellyn
Thompston , ambassadeur et haut-com-
missaire des Etats-Unis en Autriche.

INSTITUT RICHÈME
Samedi 14 mai

Soirée dansante
de 20 h. 30 à 24 heures

BEAU-RIVAG E
Soirée bleue

D E M A I N  :
Soirée viennoise aux chandelles

M A Z D A Z N A N
Cours de respiration consciente

avec le concours de
M.  C. HUGUENIN

Professeur à Genève
Vendredi , 20 h. 15 Terreaux, salle 13

La vente des missions
La vente annuelle en faveur des mis-

sions s'ouvrira samedi matin 14 mai , à
la Maison de paroisse. Elle a été prépa-
rée avec soin et dévouement par une
forte équipe de paroissiennes de Neu-
châtel et de Serrlères.

Ses comptoirs variés , son buffet , son
souper, sa soirée offriront à tous ceux
qui s'y donneront rendez-vous l'occasion
de se procurer toutes sortes de choses
utiles et ravissantes, cle se divertir sai-
nement et joyeusement. Et si votre gé-
nérosité répond, une fois encore, à l'in-
vitation des organisatrices, nos paroisses
pourront, par un don substantiel, colla-
borer à l'effort missionnaire de l'Eglise.

Communiqués

En FRANCE, l'accord général a été
réalisé sur la question d'Indochine, au
cours de la séance franco-anglo-améri-
caine qui s'est tenue mercredi soir à
l'hôtel Matignon. (Les Anglais n'avaient
pas encore approuvé les décisions fran-
co-américaines.)



LA VILLE 

AU JOUR LE JOUR

Au f eu  !
Le rapport de l'Etablissement

cantonal d' assurance immobilière
contre l'incendie nous apprend qu 'il
y a eu, l'année dernière, 160 sinis-
tres (182 en 1953. 171 en 1952) . Le
nombre des bâtiments atteints a été
de 169 ; i- bâtiments ont été détruits
complètement.

Les indemnités pour dommages
après incendies se sont élevées à
386 ,003 f r .  50, c h i f f r e  bien inférieur
à celui des trois dernières années :
673,200 f r .  en 1953, 780 ,900 f r .  en
1952 et 1,015,600 en 1951.

La p lupart des incendies qui se
sont produits en 195b étaient dus à
des négligences ou à des impruden-
ces qui auraient pu être évitées fa-
cilement. On a compté 3 sinistres
dus à la malveillance , 8 à la nég li-
gence d' enfants , 72 à la négligence
d'adultes , 8 à des installations dé-
fectueuses de f eux , foyer s , canaux
de fumée , 7 à des installations élec-
tri ques défectueuses , 13 à des f e u x
de cheminée , 17 à des exp losions ,
12 à la foudre  et un à la fermenta-
tion. Les dommages causés par les
éléments naturels se sont élevés à
6000 f r .  pour 'h sinistres (39 en
1953, 153 en 1952) .

Le p lus grand incendie de 195b
a été celui de l'immeuble Jacot , à
Cof f rane  (dommage : 101,500 f r . ) ,
dû à une imprudence d' enfants.

NEMO.

Au tribunal de police de Boudry
(c) Le tribunal de police du district de
Boudry a tenu , mercredi matin , son au-
dience hebdomadaire sous la présidence
de M. Roger Calame , assisté de M. Eu-
gène Maurer fonctionnant en qualité de
greffier.

L'audience a été ouverte par la lec-
ture de deux jugements. Mme I. G. a
laissé de nombreux consommateurs res-
ter dans la salle de débit de son éta-
blissement , après 24 heures , le soir du
premier mars. Dans l'heureux village
de Bevaix , il n'existe dans les règle-
ments communaux aucun texte fixant
l'heure de fermeture des auberges , celle-
ci étant basée sur l'usage et la coutume.
Mme I. G. est donc libérée.

H. T. circulait en automobile à l'ave-
nue Soguel , à Corcelles , en direction de
Peseux, le 21 mars, à 20 h. 15 environ.
Au carrefour de la poste a Corcelles, il
fut ébloui par les feux de croisement
du car postal arrêté devant la poste , et
entra en collision avec un camion , con-
duit par E. G., qui débouchait de la
rue de la Gare , à sa droite. T. eut des
blessures superficielles au visage et une
légère commotion cérébrale ; son auto-
mobile fut mise hors d'usage, tandis que
le camion n 'était qu 'endommagé. T. ad-
met ne pas avoir vu le camion, mais
dit qu 'il a ralenti. Vu qu'il connaît ce
carrefour et le considère comme un des
plus dangereux de la région , T. aurait
dû ralentir davantage. Il n'a pas pris
les précautions voulues et n'a en outre
pas respecté la priorité de droite.

G. admet avoir circulé légèrement à
gauche et avoir transporté une per-
sonne de plus que ne l'autorisait son
permis.

Chacun des prévenus payera 20 fr.
d'amende, auxquels s'ajoutent 75 fr. de
frais pour H. T. et 38 fr. de frais pour
E. G.

<»̂ » î » »»*»

Mme I. M., condamnée par le tribunal
de Neuchâtel à verser 10 fr. par mois
et par enfant à titre de contribution à
l'entretien de ses deux enfants , avoue
qu'elle n 'a jamais rien payé , mais dé-
clare que le tribunal de Neuchâtel l'a
exemptée de ce devoir pour cause de
santé. i

Tel n 'est pas l'avis du j uge qui con-
damne Mme M. à 10 jours d'emprison-
nement avec sursis pendant 2 ans et
met les 10 fr. de frais de l'affaire à
sa charge.

G. M. a volé une lapine portante
d'une valeur de 30 fr. dans un clapier ,
à Praz sur Boudry et a soustrait des
boites de fromage et de purée de toma-
tes, au détriment de l'école de recrues
de cavalerie . Il reconnaît les faits et de-
mande qu'on lui accorde lé sursis.

Le tribunal le condamne à 7 jours
d'emprisonnement , moins 3 jours répu-
tés subis par la prévention , avec sursis

pendant 2 ans. G. M. devra payer les
frais qui se montent à 65 fr.

J.-P. M., détenu à la prison du Bols-
Mermet à Lausanne , a volé , il y a quel-
que temps, à Peseux , au préjudice de
M. C. Ch., un vélomoteur d'une valeur
de 800 fr. J.-P. M. est condamné par
défaut à 30 Jours d'emprisonnement et
il devra payer 10 fr. de frais.

r*/ / */  rsj

A. C. a eu un accident à Colombier ,
le 24 janvier. Circulant à la rue de la
Côte avec son automobile , il a perdu
la maîtrise de sa machine au tournant
brusque situé vis-à-vis de l'immeuble
Burgat. Son automobile , dérapant à gau-
che , a heurtç le mur bordant la route.
Ce choc a renvoyé la voiture au milieu
de la route où elle s'est renversée sur
le côté gauche. A. C, blessé à la face
et au cuir chevelu , se plaignait en ou-
tre cle douleurs dans le dos, tandis que
sa passagère , assise à sa droite , grave-
ment blessée , atteinte d'une commotion
cérébrale et ayant une plaie profonde
au cuir chevelu , devait être transportée
à l'hôpital. L'automobile était fortement
endommagée. Le tribunal condamne A. C.
par défaut à 60 fr. d'amende, plus
5 fr. de frais.

B. H., qui doit encore 217 fr. 10 au
restaurant sans alcool de Colombier , est
condamné pour filouterie d'auberge à
7 Jours d'arrêts avec sursis pendant 2
ans. Il paiera les frais par 8 fr. 80.

/--» »̂ »̂ »
W. A., de Genève , circulant sur la

magnifique route de Vaumarcus en di-
rection de Saint-Aubin , n 'a pas remar-
qué le subit rétrécissement de la chaus-
sée à la hauteur du Châtelet , car il
croisait au même instant une autre voi-
ture. Son automobile a heurté successi-
vement deux bouteroues et un panneau
de signalisation. A. fut blessé au front
et à la main droite , tandis que sa
femme souffrait de la cheville gauche.
Vu qu 'il circulait de nuit et que le ré-
trécissement de la route est mal signalé,
W. A. n 'écope que de 15 fr. d'amende,
mais les frais se montant à 50 fr. sont
à sa charge.

R. M. qui n'a pas parqué sa voiture
assez près du bord de la rue de la Poste,
à Boudry, paiera pour entrave à la cir-
culation 10 fr. d'amende et 5 fr. de frais.

P. D., de la Chaux-de-Fonds, circulant
en automobile, a dépassé une file d'au-
tos dans le virage d'Areuse, en roulant
complètement à gauche de la ligne de
démarcation, alors que deux voitures ve-
naient en sens inverse. Son imprudence
ne lui coûte que 30 fr. d'amende et
5 fr. 50 de frais.

E. T. qui , sans être au bénéfice d'une
autorisation , a procédé , un dimanche
matin , à la pose de pavatex dans la
maison qu 'il fait construire à Serroue
sur Corcelles, déboursera 10 fr. d'amen-
de et 3 fr. de frais.

A. B. et DUe L. N., qui ont fait du
scandale public à Peseux, à 23 heures, et
ont troublé la tranquillité des habitants
d'un quartier , payeront chacun 20 fr
d'amende et 5 fr. de frais.

BERNE, 10. — La Chambre criminelle
de lia cour suprême du canton de Berne
a condamné un ancien fonctionnaire
de la division du commerce du dépar-
tement fédéral de l'économie publique
à 18 mois de prison sous déduction de
181 jours de préventiv e, pour abus de
confiance d'un montant de 68,000 fr.
et falsification de documents.

L'accusé a été reconnu coupable
d'avoir, dan s les aninéos de 194.5 à 1950
détourn é pour un montant de 25,000 fr.,
l'argent des impôts que lui confiaient
ses collègues de travail. Lorsqu 'il sentit
qu'il allait être découvert , il commença
a prélever des somme s dams la caisse
de la Confédération pour couvrir ses
malversations. Il réussit de cette ma-
nière à détourner au détriment de la
Confédération , une somme globale de
43,000 francs par d'habiles fa lsifica-
tions.

Un employé infidèle
condamné à Berne :

il avait détourné
l'argent des impôts !

Le premier café de Tempérance du continent
fut ouvert à Boudry

(c) Samedi dernier ont été posées sur la
façade de l'ancien café de Tempérance
deux plaques portant l'une l'inscription
suivante : . « Fondation Clara Bovet —
Ici s'est ouvert le 7 mai 1878 le premier
café de Tempérance de Suisse et du
continent », l'autre ces simples mots :
« Maison de paroisse ».

Leur inauguration a donné lieu à une
cérémonie présidée par le professeur
Pierre Bovet.

Le pasteur Loup indiqua que c'est le
13 octobre 1954 qu 'il fut décidé d'appe-
ler maison de paroisse l'ancien café de
Tempérance, cet immeuble offrant des
locaux non seulement à la Croix-Bleue ,
mais également à l'école du dimanche et
à l'Union chrétienne de jeunes gens. ,

M. Pierre Bovet rappela le rôle qu 'a
Joué cet Immeuble dans la vie locale
depuis que Mlle Clara Bovet y avait ins-
tallé un café de Tempérance dont M.
Fritz Pommey d'abord , M. François Bar-
bier , notre vénérable et sympathique
doyen, ensuite, furent les tenanciers du-
rant de nombreuses années. Ce « cercle
sec », comme le baptisèrent certains Bou-

drysans, fut le local de la première sec-
tion de Croix-Bleue du district , grou-
pant les localités de Boudry, Cortaillod
et Colombier, section dont Mlle Bovet
fut la grande animatrice et M. Charles
Grandjean. l'agent dévoué. Il évoqua la
belle personnalité de Mlle Clara Bovet
qui trouva dans le relèvement des bu-
veurs sa véritable vocation et ne comp-
tait ni son temps, ni sa peine , quand il
s'agissait de faire clu bien.

Le pasteur Rosselet. qui fit partie de
la Croix-Bleue aux temps héroïques , dit
maints souvenirs de l'époque où l'abus
de l'alcool faisait d'énormes ravages par-
mi notre population et où les buveurs
d'eau étaient considérés comme des en-
nemis. Il montra le dévouement et le
courage de Mlle Clara Bovet , que rien
ne rebutait quand elle voulait délivrer
une victime de l'alcool.

Mmes de Rougement parlèrent plus
spécialement de l'activité de Mlle Bo-
vet au sein de l'Union chrétienne de
Jeunes filles.

Le pasteur Vodoz apporta le salut du
comité central romand de la Croix-
Bleue et releva que vouloir créer un
café de Tempérance en plein vignoble
en 1878, c'était vouloir soulever des mon-
tagnes, mais que la foi de Mlle Bovet le
lui avait permis.

Enfin , M. Dupraz , directeur clu Dépar-
tement social romand parla des progrès
magnifiques réalisés par les restaurants
sans alcool dont le D. S. R. seul gère 74
établissements en Suisse romande, occu-
pant 400 employés et faisant quelque 6
millions de francs de recettes brutes ,
tandis que l'organisation correspondante
de Suisse allemande, le « Volksdicnst », a
200 établissements occupant 1800 em-
ployés et faisant quelque 25 millions cle
francs de recettes ; ceci sans compter les
nombreux restaurants sans alcool privés
ou gérés par les femmes abstinentes ou
les « Frauenverein ».

Avant que le pasteur Jean Loup ter-
mine cette cérémonie , M. Pierre Bovet
invita les assistants à voir les nombreux
documents et photographies exposés pour
la circonstance.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 11 mal.

Température : Moyenne : 10,6 ; min. :
7,4 ; max. : 13,3. Ba.romètre : Moyenne :
720 ,0. Eau tombée : 6,6. Vent dominant :
Direction : ouest-sud-ouest ; force : mo-
déré à assez fort, nord-ouest fort de
15 h. 45 à 17 h. 30. Etat du ciel :
Couvert . Pluie depuis 13 h. 30.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 10 mai à 6 h. 30 : 429 ,25
Niveau du lac du 11 mal à 6 h. 30 : 429 ,25

| VAL-DE-RUZ

Au tribunal de police
(c) Le tribunal de police du Val-de-Ruz
a siégé mardi sous la présidence de M.
P. Brand t assisté de M. J.-P. Gruber ,
substitut-greffier.

Une seule cause à l'audience de ce
Jour qui retient le tribunal assez lon-
guement puis est finalement renvoyée
pour preuves. II s'agit de livraisons fai-
tes, en France, par un industriel en hor-
logerie du Val-de-Ruz ; une prochaine
audience établira s'il y a Infraction ou
non concernant les conventions horlogè-
res pour livraison aux firmes étrangères.

Les GENEVEYS-SUK-COFFRANE

Avec nos sapeurs-pompiers
(c) Samedi après-midi a eu lieu le pre-
mier exercice de nos sapeurs-pompiers,
C'est sous les ordres du Cdt Alb. Des-
soulavy que se sont déroulées les dif-
férentes phases prévues. Le comman-
dant s'est déclaré satisfait du travail
accompli.

Assemblée de la Société
de transport suisse mutuelle

(c) Mardi s'est tenue k l'hôtel de Com-
mune de notre village l'assemblée an-
nuelle de la Société de tra nsport suisse
mutuelle. Quelque 115 membres y ont
puis part. Après un repas très bien
servi, tes différents débats de cette im-
portante assemblée ont eu lieu.

DOMBRESSON
Soirée du Jodler-Club

(sp) Elle a eu lieu samedi dernier, à la
halle de gymnastique, devant une salle
comble.

Sous l'experte direction de M. J.-A. Gi-
rard , Instituteur à Savagnier , le Jodler-
club « Echo du Val-de-Ruz » interpréta
avec beaucoup de brio de nombreux
chants. « Wengernalpjodel » de R. Tell-
mann fut particulièrement apprécié et
eut les honneurs du bis.

Pour varier et agrémenter le program-
me, la société s'était assuré le concours
du Petit chœur de Noiraigue , direction
Frédy Juvet , qui fut également fort ap-
plaudi , grâce à une exécution musicale
très soignée.

Deux comédies « Le bouton de culot-
te » de Terval et « Mon oncle du Ca-
nada » , de Hoffmann , interprétées
d'agréable façon par de jeunes acteurs
de Noiraigue , entrecoupèrent encore ce
copieux programme.

Comme à l'accoutumée, la soirée se
termina par un grand bal conduit par
l'orchestre champêtre « Frères Pulver »
de Berne , bien connu à la radio Bero-
munster et qui obtint , à Dombresson ,
un immense succès.

f RÉGIONS DES LflCS
~

BIENNE
Création d'une association

des clubs de tennis
(c) Une association S'est c o n s t i t u é e
dans notre v i l l e , groupant cinq clubs
de tennis représentés pair 173 joueurs
et 98 joueuses.

C'est M. Félix Bangerter qui prési-
dera les destinées de cette nouvel le  as-
sociation qui a pour but de coordoniici
les efforts des clubs a f in  de met t re  sui
pied différentes  compétitions durant
la saison .

Un automobiliste de la région
aux courses internationales

de Silverston
fc)  H. Gilomen , de Longeau près de
Bienne, bien connu dams lie monde au-
tomobile a été invité à courir une des
courses de Silverston en Angleterre
Pilotant une Cooper, Gilomen réussit à
se classer Sme sur 35 participants ayant
pris le départ. Ce résultat fait honneur
à ce brillant as du volant que l'on re-
trouvera durant la saison dans les
principa les compétitions en Suisse.

YVERDON

Ea lutte contre le feu
(c) Les pompiers ont été alarmés 32
fois l'»n dernier (31 fois en 1953) ; le
P.P.S. I est intervenu 23 fois et le
P.P.S. I et II 9 fois. Il y a eu notam-
ment fi feux de cheminées , 6 commen-
cements d'incendies , 5 incendies et 4
feux de roseaux ou de gadoues.

D'.autre part, 4 inondations ont né-
cessité la présence des pompiers. Tren-
te de ces sinistres se sont produits à
Yverdon.

Dans les hôtels
(c) D'année en année , la statistique
hôtelière indique une augmentation ap-
préciable du nombre des voyageurs s'ar-
rètant a Yverdon , signe réjouissan t du
dével oppement touristiqu e de la région.
Il y a eu, en 1954, 22,129 nuitées con-
tre 20,846 en 1953 et 13,650 arrivées
contre 13,058.

AUX MOItfTflCMES

LA CHAUX-DE-FONDS
Une école de recrues

cn campagne
(c) L'école de recrues 21 des troupes
légères motorisées de Thoune, comman-
dée par le major Wille , est stationnée
depuis mardi dans le Jura. Les quatre
compagnies et les deux escadrons sont
cantonnés au restaurant des Endroits ,
près de la Chaux-de-Fondis, à Tête-de-
Ran , iiux Brenets, à la Sagne, aux
Ponts-de-Martel et à lia Ferrière.

L'école comprend un effectif d' envi-
ron 450 hommes. L'état-major est à
l'hôtel de la Fleur die Lys, à la Chaux-
dc-Fonds. Nos soldats demeureron t jus-
qu 'au 23 mai dans notre région où ils
effectueront des exercices en campagne.

Un accident est survenu , dans la nui t
de lundi à mardi alors que la troupe
gagnait ses cantonnements. A proximité
de la Chaux-de-Fonds , une jeep s'est
jetée contre un arbre. Un des occu-
pants a été gravement blessé ; il a été
évacué sur l'hôpital de la Chaux-de-
Fonds. Les deux autres recrues qui oc-
cupaient la machine ne souffrent  heu-
reusement que de légères blessures.

Ensevelissement militaire
(c) Un nombreux public attristé a
rendu les derniers honneurs au jeune
Max Berger , décédé dans la .journée de
dimanche , à te suite de l'accident de
moto survenu devant la poste princi-
pale.

Le défunt , qui faisait son école die
recrues à Brougg, dan s le corps des sa-
peurs , a été l'objet d' un ensevelis sement
militaire. Le convoi funèbre , précédé
d'une fanfare ct de la section à laquelle
appartenait Max Berger , a quitté le do-
micile mortuaire à 14 heures, pour se
réméré au cimetière. Au crématoire, le
capitaine aumônier Perret , avec beau-
coup d'émotion , a rendu hommage aux
qualités du disparu.

Triste fatalité, Max Berger est le se-
cond fil s d'une famille de six enifants
à trouver ta mont dans un accident . En
1949, un de ses frères en séjour à B.âle
s'est noyé en se baignant dans le Rhin.

Une belle cérémonie
(c) Mardi , un déjeuner a réuni k l'hôtel
Moneau le conseil d'admin istration du
contrôle fédéral des matières d'or et
d'argent et tes membres du Conseil
communal.

A l'issue du repa s, il a été remis par
l'autorité communale, à M, Maurice Fa-
vre, nommé citoyen d'honneur de la
ville de la Chaux-de-Fonds , les insignes
de sa dignité, une magnifique reproduc-
tion de l'arrêté du Conseil général, due
au peintre Charles Humbert.

Le président du Conseil communal a
rendu , une fois de plus, hommage à M.
Favre pour son dévouement à la chose
publique.

JURA BERNOIS

MOUTIER
La Rirse empoisonnée

La Birse a été empoisonnée vra isem-
blablement par des résidus industri els
à Court, après l'avoir été récemment
dan s les environs de Moutier. De nom-
breux poi ssons ont péri.

A LA FRONTIÈRE

Une exposition Robert Fernier
à Paris

(sip) Samedi a eu lieu , à Pari s, le ver-
nissage d'une exposition de peinture
de Robert Fernier , de Pontarlier.

Cette manifest ation qui se tient à la
galerie d'exposition du ministère de
la France d'outre-mer est placée sous
le haut paitrona-gc du ministre de la
France d'outre-mer et est consacrée à
Madagascar.

A NE UCHA TEL ET DANS LA RÉGION

Le soir étant venu , Jésus dit :
Passons sur l'autre rive.

Monsieur Antoine Vallélian, à Serriè-
res ;

Monsieur et Madame René Valllélian-
Romy et leurs enfants Johnny et Ma-
rianne ;

Monsieur et Madame Ernest Vallélian-
Kopp ot leur fille Ariett e ;

Monsieur et Madame John Vallél ian-
Javet ;

Madame Bortha Jacque-Viillôlian ;
Familles Buschi-Grossen , à Reutigen |

Mairgrit-Waber-Grossen , à Hondrich ;
Berger-Grossen , à Thoune ; Hermann-
Grossen, à Hondrich ; Fred et Werner
Casser, à Thoune ; Franz Lamparth , à
Zurich ; Vallélian , à la Touir-de-Pei'lz ;
Philippin-Bétemps, à Genève ; Rémy, à
Genève, .

et tes familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de leur chère épouse , maman,
grand^maman , sœur, belle-sœur, tante et
parente,

Madame Anna VALLÉLIAN
née GROSSEN

que Dieu a reprise à Lui après une
longue maladie supportée avec courage,
dans sa 71me année. .

Serrières, te 11 mai 1955.
L'inhumation, sans suite, aura lieu

vendredi 13 mai , à 17 heures.
Domicile mortuaire : Usines 31.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame veuve V. Vuilliomenet-Bour-
quin , ses en fants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Marcel Bour-
quin, leurs enfants et petits-enfants ;

Madame et Monsieur Emile Frauchi-
ger-Bourquiu ;

Madame veuve L. Bourquin et sa fille;
Monsieur Pierre Gunthard, ses en-

fants et petit-fils ;
les enfants et petits-enfants de feu

Amanda Schorpp-Ruttiman-Bourquin. ;
les enfants et petits-enfants de feu

Arnold Zwahteu-Bourquin,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de

Madame Frieda BOURQUIN
leur chère sœur, belle-sœur, tante, nièce,
cousine et amie, que Dieu a rappelée à
Lui ce jour dans sa 55me année. . -

Neuchâtel , .  le 10 mai 1955. y
(Concert 6)

Dieu est amour.
L'ensevelissement, sans suite, aura

¦lieu vendredi 13 mai, à 13 heures.
Culte pour la famille à la chapelle

des Cadolles, à 12 h. 30.
Domicile mortuaire : hôpital des Ca-

dolles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
mwmwt-~»:^r2s&fm ^ K̂-œwx&aamrK *mmMm *
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A l'orphelinat de Châtel
(c) Il convient de dire quelques mots
concernant l'orphelinat de Châtel sur
Morat. Cet institut sert aux 22 com-
munes réformées du district du Lac.
L'administratrice, ou disons mieux la
mère de la maison, a remplacé pour
beaucoup d'enfant s, placés là , leur mère
naturelle. Et combien nombreux sont
les enfants qui , après avoir quitté l'ins-
titut , reviennent chaque année saluer et
voir celle qui ét.iit leur vraie mère.

Mais une entreprise de ce genre doi t
aussi vivre et tous les dons sont accep-
tés avec joie. L'»issemblée des délégués'
des communes a constaté la bonne mar-
che de la gérance et de l'administration
matérielle.

La foire
(c) La foire de mai a amené 1320 porcs
et porcelets ; les marchés furent con-
clus aux prix de' 80 fr. à 95 fr. pour
porcelets de 6 à 8 semaines, de 95 fr.
à 120 fr. pour porcelets de 2 à 3 mois.
Beaucoup de trafic.

MORAT

(c) Mardi après-midi, au Casino, les at-
tributs de patrouilleurs scolaires (bau -
drier blanc et bonnet de police aux cou-
leurs de la ville) ont été remis à 28
garçons des écoles primaires. Ceux-ci
vont assurer la relève de leurs aînés qui
ont quitté les classes à Pâques. Quelque
750 élèves ont assisté à cette cérémonie
que présidait M. Pltton. directeur des
écoles. M. Gallay, commissaire de police,
a présenté un exposé sur les problèmes
de circulation et a fourni un certain
nombre d'exemples d'accidents dont des
enfants yverdonnois ont été les victimes.

A l'appel de leur- nom, les 28 nou-
veaux patrouilleurs sont montés sur la
scène où M. Mennet , municipal , leur a
remis un diplôme. Puis le caporal Che-
naux , chef de la brigade scolaire de gen-
darmerie, leur a lu la formule de l'en-
gagement de patrouilleur, formule qu 'ils
ont confirmée par un vigoureux « oui ».
Cette séance s'est terminée par la pro-
jection d'un film sur le cortège du 14
avril 1953, à Lausanne.

rVos pompiers à l'exercice
(c) Lundi soir, un grand exercice de
pompiers s'est déroulé autour du châ-
teau, devant la commission de gestion.

Tout te bataillon, dont plusieurs hom-
mes étaient rentrés de Belmont pour la
circonstance, y a participé avec l'impor-
tant matériel moderne dont il dispose.
C'est le major Dupertuis et le capitaine
Levaillant qui d irigeaient les opéra-
tions.

Nouveaux patrouilleurs
scolaires
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Du côté de la campagne
Les prix du blé indigène

de la récolte de 1955
Le Conseil fédérail a .adressé aux

Chambres un message à l'appui d'un
projet d'arrêté de l'Assemblée fédérale
fixant les prix d'achat du blé indigène
de la récolte de 1955. Lcs prix de base
du blé indigène de la récolte de 1955,
à prendre on charge par la Confédéra-
tion sont fixés comme iil suit : fro-
ment cle la classe I, 67 fr. ; de la
classe II , (ifi l'r. ; cle la classe III ,
64 fr. 50 ; de la classe IV , 61 fir. 50 ;
de la classe V, 58 fr. Métcii die la clas-
se I (mélange de segle et de froment
des classes I à III), 60 fr. 25 ; mé-
teii de la classe II (mélange de seigl e
et de froment  des classes IV et V),
57 fr. ; seigle, 56 fr. ; éporjutre non
décortiqu é, Iil ) fr. Ces prix s'entendent
pour lOl) kg. net , marchandise rendue
franco vagon à la gare cle départ ou
livrée »i un entrepôt ou h un moulin
des environs. Dans , les réglon s de mon-
tagne , ces prix de base sont majorés
die .1 fr. par 100 kg., entre 801 et 900
mètres d'altitude, de 5 fr. par 100 kg.,
entre 901 et 1000 m. d'altitud e, de 7 fr.
par 100 kg. au-dessus de 1000 m. d'atl-
tiituide. L'altitude se détermine d'après
le domicile du producteur.

D'autre pairt, le Conseil fédéral est
autorisé à fixer lies mêmes prix pour
ilte blé indigène des prochaines récol-
tes jusqu 'il l'entrée en vigueur de la
loi revisée sur le blé , mais au plus
tard jusqu 'aux récoltes de 1956 et 1957,
à condition que la situation ne se mo-
difie pas sensiblement.

MOUDON , 11. — La fièvre aphteuse
a été constatée mardi dans une étable
de Chesa l.lcs sur M oudon , où quinze
vaches, un taureau et cinq porcs ont
été abattus.

* Le délégué de la Suisse au comité
exécutif du haut commissariat des Na-
tions Unies pour les réfugiés , réuni ac-
tuellement à Genève, a annoncé mardi
que le Conseil fédéral avait décidé d'al-
louer une somme de 500 ,000 fr. au fonds
des Nations Unies pour les réfugiés.

La fièvre aphteuse
près de Moudon

BERNE , 11. — Le Conseil fédéral de-
mande l'ouverture de crédits supplé-
mentaires pour l'année 1955 (Ire sé-
rie) et l'ouverture de crédits d'ouvrages.

Les crédits demandés s'élèvent à 19
millions 961,285 fr. . Gomme dépenses
importantes, mentionnons 6,5 millions
pour l'encouragement des vins indigè-
nes, 4,8 millions pour l'assistance des
Suisses de l'étranger, 3,2 mill ion s pour
le blé indigène germé, 1,6 _ million pour
les commissions en Corée ot autant
pour des ouvrages de protection anti-
aérienne. A cela s'ajoute un total dos
crédits d'ouvrages de 813,200 fr., dont
613,700 fr. pour de nouveaux projets
et 198,500 fr. pour des crédits ad di-
tionnels. Les nouvelles const ructions
devant être exécutées au cours de cette
année, il n'est pas possible d'en ren-
voyer l'inscription au budget de 1956.

Le Conseil fédéral
demande 20 millions

de crédits supplémentaires

BKUiNJi , li. — Le Lrranu conseil her-
mois s'est occupé, mercredi matin , de
l'introduction diu droit de vote féminin
dans les communes (initiative et contre-
projet). Un grand nombre d'orateurs
ont participé au débat sur l'entrée en
matière. La fraction rad icale s'est pro-
noncée en majorité pou r le contrepro-
jet (vote facultatif), de même que te
grouipe conservateur-catholique et tes
socialistes. Par contre, le pairti dies
paysans, artisans et bourgeois s'est pro-
noncé à la majorité pour te rejet. Le
débat s'est déroulé devant des tribu-
nes combles.

Le conseil a entendu tes rapports de
la commission et du représentant du
gouvernement. Les porte-parole ont ex-
posé les avantages d'un proj et qui est
juste ot modéré. Sans la participation
des femmes, nous m'avons qu'une semi-
démocrat ie. Le contreprojet m'oblige pas
les communes à introduire le droit
de vote ou d'éligibilité des fem-
mes, et respecte leur autonomie. Mais
les communes qui introduiront ce droit
verront leur vie prendre une nouvelle
impulsion. SI te Grand Conseil adopte
le contreprojet , l'initiative populaire
sera retirée.

L'entrée en matière a été votée par
119 voix contre 51 ; l'initiative a été
écartée par 97 voix contre 2, puis le
conseil a procédé à la discussion de
détai l du contreprojet , qui a pour con-
séquence la modification de la loi sur
les communes de 1917. Sans amende-
mont , la nouvelle loi a été acceptée
en première lecture pair 114 voix con-
tre 36.

La session est close.

Le Grand Conseil bernois
accepte en première lecture

le contreprojet
gouvernemental sur le droit

de vote féminin

VEVEY, 11. — Un manœuvre âgé
d'une quarantaine d'années a tenté
d'assommer sa femme au moyen d'un
ustensile die cuisine. Son acte accom-
pli , et pris de remord s, il appela un
médecin ot accompagna ensuite sa fem-
me à l'hôpital. Golile-ci n'est pas griè-
vement atteinte, bien qu'elle ait perdu
beaucoup de sang. Le mari a été arrêté.
<ie drame serait dû à la mésentente.

2000 francs volés
VEVEY, 11. — Une somme de plus de

2000 francs a diisp»iiru d'un coffre dans
un hôtel veveysan. La police, avertie
par la tenancière, a ouvert une en-
quête.

Tentative de meurtre
à Vevey

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais, nord et centre des Grisons :
Tout d'abord couvert et précipitations.
Chutes de neige jusque vers 1000 m.
dans l'ouest, par moments jusque vers
500 m. dans l'est. Température en baisse ,
en plaine voisine de 10 degrés dans
l'après-midi. Quelques éclaircies sur le
Plateau et au pied nord du Jura au
cours de la journée. Au nord des Alpes ,
tendance â la bise en plaine , vents
modérés du nord-ouest en altitude.

Sud des Alpes et Engadine : Tout
d'abord très nuageux ou couvert et quel-
ques averses partiellement orageuses.
Belles éclaircies locales et vent du nord
au cours de la journée. Baisse de la
température en montagne.

Hier après-midi un visiteur, M. E. L.,
de l'exposition Perrin à la galerie des
Amis des Arts au musée, a fait une
chute et s'est blessé au visage. II a été
transporté à l'hôpital des Cadolles par
l'ambulance communale.

Une voiture
contre une barricade

A 20 h. 30, hier soir, aux Gouttes-
d'Or, une voiture se dirigeant vers
Saint-Biaise a heurté la barricade qui
protège une fouille creusée par les
trams sur leur voie.

Dég.àts matériels.

Victime d'une chute
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